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LA PRESSE — Les services anima-
liers et les pompiers de Maidstone, 
une ville du sud-est de l’Angleterre, 
ont eu une tâche pour le moins 
inusitée pour commencer la nou-
velle année: sauver un cheval coin-
cé dans une piscine.

Selon le Daily Mail, un homme 
s’est réveillé avec toute une sur-
prise alors que Ellie, une jument 
de quatre ans, tentait en vain de 
sortir de sa piscine remplie d’une 
eau glaciale. 

L’animal était coincé dans la pis-
cine depuis plusieurs heures et ris-
quait l’hypothermie. 

Une grue a été appelée en renfort 
alors que le cheval était pris dans 
l’eau jusqu’à la taille. Des sangles 
ont été attachées autour de l’ani-
mal, qui s’en est finalement sorti 
avec des blessures mineures aux 
pattes. Il a été transporté dans un 
refuge pour animaux.

Un cheval coincé 
dans une piscine 
est sauvé grâce 
à une grue

Malgré sa 
démission, 
Yves Lévesque 
pourra toucher 
des allocations 
de départ et de 
transition
PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Bien qu’il ait 
démissionné en cours de mandat, 
l’ancien maire de Trois-Rivières 
Yves Lévesque pourra toucher 
des dizaines de milliers de dol-
lars en allocations de départ et 
de transition. Une situation qui 
est d’ailleurs relevée et décriée 
par l’ancien greffier de la Ville de 
Trois-Rivières, Me Gilles Poulin, 
dans une lettre ouverte publiée 
aujourd’hui dans nos pages.

Selon les calculs de Me Poulin qui, 
rappelons-le, a appuyé publique-
ment le candidat Jean-François 
Aubin lors de la dernière course 
électorale à Trois-Rivières, ce sont 
plus de 256 000 $ que touchera 
l’ancien maire Yves Lévesque en 
allocations de départ et de tran-
sition. Un montant qui pourrait 
également être majoré puisqu’il 
faudra également tenir compte 
de la rémunération touchée par 
M.  Lévesque pour sa tâche de 
représentant de la Ville de Trois-
Rivières au sein de la Régie de ges-
tion des matières résiduelles de la 
Mauricie.

Il faut dire que selon la Loi sur le 
traitement des élus municipaux, 
un élu qui démissionne en cours 
de mandat ne peut toucher les 
allocations de départ et de tran-
sition, des primes calculées au 

prorata du nombre d’années de 
service ou du nombre d’années 
où l’élu occupe la même fonction. 
Cette règle fait toutefois excep-
tion si l’élu démissionne pour des 
raisons familiales sérieuses, ou 
encore pour un problème de santé 
important l’affectant lui-même ou 
affectant un membre de sa famille 
immédiate.

En congé de maladie depuis le 
mois d’octobre, Yves Lévesque a 
démissionné le 27 décembre der-
nier, indiquant que sur recomman-
dation de son médecin, il se devait 
de quitter ses fonctions pour des 
raisons de santé. Le diagnostic 
précis qui l’afflige est connu de 
sa famille et de son équipe poli-
tique, mais n’a jamais été dévoilé 

publiquement. 
Dans les circonstances d’un 

départ pour raisons de santé, Yves 
Lévesque pourrait, toujours selon 
les calculs de Me Poulin, toucher 
123 000 $ en allocation de départ 
et un peu plus de 133 000 $ à titre 
d’allocation de transition. Une 
allocation à laquelle il n’aurait pas 
eu droit s’il avait, par exemple, 
démissionné pour faire le saut en 
politique fédérale, fait de nouveau 
remarquer l’ancien greffier dans sa 
missive.

Au cabinet du maire, à l’hôtel 
de ville, on n’était pas en mesure 
jeudi de vérifier le montant exact 
qui sera versé au maire démis-
sionnaire en raison de l’absence, 
pour les vacances des Fêtes, des 
personnes habilitées à fournir ces 
informations. On s’est cependant 
engagé à rendre les montants dis-
ponibles dès la semaine prochaine 
en présentant une demande d’ac-
cès à l’information.

Le chef de cabinet, Jean-Marc 
Bergeron, a toutefois précisé que 
le versement des allocations à 

Yves Lévesque, bien qu’il soit 
prévu à l’intérieur de la Loi sur le 
traitement des élus, devait d’abord 
faire l’objet d’une approbation de 
la Commission municipale, à qui 
le maire démissionnaire devra 
s’adresser pour faire valoir la raison 
de sa démission. Ainsi, les mon-
tants évoqués plus haut n’auraient 
toujours pas été versés puisque 
l’objet de la démission doit d’abord 
avoir été reconnu par la Commis-
sion municipale.

De son côté, le seul candidat à 
s’être annoncé dans la course à 
venir à la mairie de Trois-Rivières, 
Jean-François Aubin, a plaidé pour 
une révision des montants liés aux 
allocations de départ et de transi-
tion. «Le point de départ c’est le 
respect de la loi. Si M. Lévesque 
a respecté la loi, je ne vois pas 
pourquoi il n’aurait pas droit à ses 
primes de départ. Maintenant que 
l’on a dit cela, je pense que l’on 
devrait avoir un débat collectif sur 
l’idée d’un plafond qui limiterait 
le montant des primes de départ à 
l’avenir», lance-t-il.

Plus de 256 000 $  
en indemnités de départ

Malgré sa démission, Yves Lévesque pourrait toucher plus de 256 000 $ en indemnités de départ. — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

UNE COÛTEUSE 
DÉCISION
La lettre d’opinion 
de Me Gilles Poulin

À lire en page 12

LEMOTDU JOURANTIDOTE OFFERT PAR
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Votre nouveau complice :

FÉRIÉ, adjectif
Définition –Jour férié : jour de repos où l’on célèbre une fête civile ou religieuse.

Étymologie –Du latin feriatus, ‘relatif à la fête’.

Champ lexical –congé, vacances, calendrier, travail, salarié, employeur, astreinte ; ouvrable, chômé ;
Noël, Pâques, Aïd-el-Kébir, Yom Kippour ; commémorer, célébrer, décréter…

Difficulté –L’expression *congé férié est une impropriété. On dit plutôt jour férié.
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L’UPAC enquête 
sur plusieurs 
dossiers liés à 
l’administration 
municipale à 
Trois-Rivières 

PAULE VERMOT-DESROCHES
pvermot@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le développe-
ment de Trois-Rivières sur Saint-
Laurent, l’octroi de contrats à 
des firmes de génie-conseil, 
différentes faveurs qui auraient 
été obtenues par des proches de 
l’administration municipale, voilà 
quelques-uns des nombreux su-
jets qui intéressent l’Unité per-
manente anticorruption (UPAC), 
qui semble définitivement avoir 
accéléré la cadence au cours des 
derniers mois dans des enquêtes 
qu’elle mène actuellement sur la 
Ville de Trois-Rivières. 

On savait déjà que Trois-Rivières 
était dans la mire de l’UPAC depuis 
quelques années. En 2013, des 
dossiers avaient été soumis par la 
vérificatrice générale de l’époque, 
Andrée Cossette, qui avait éga-
lement récidivé en 2015 pour 
d’autres dossiers portés à son 
attention. L’un de ces dossiers avait 
d’ailleurs mené au congédiement 
d’un employé municipal, en lien 
avec une irrégularité décelée par 
la Ville et soumise à la vérificatrice 
générale.

Or, selon ce que Le Nouvelliste a 
pu apprendre, depuis les derniers 
mois, l’UPAC a rencontré diffé-
rentes personnes ayant gravité 
autour de l’administration muni-
cipale et du conseil municipal, et 
ce, depuis aussi loin que la créa-
tion de la nouvelle Ville, en 2002. 
Quelques-unes nous ont d’ailleurs 

confirmé avoir été rencontrées cet 
automne.

L’une de ces personnes, qui a 
préféré conserver l’anonymat, 
confirme avoir été rencontrée en 
novembre dernier par les enquê-
teurs de l’UPAC, et soutient que 
l’enquête entourant plusieurs allé-
gations serait très avancée. «Ce 
qu’ils cherchent, essentiellement, 
ce sont des témoins oculaires, qui 
pourraient venir dire devant la 

cour qu’il y a eu des irrégularités. 
Ils ne veulent plus de ouï-dire, ils 
cherchent vraiment des témoins», 
constate cette personne, qui a d’ail-
leurs fourni une déclaration sous 
serment aux enquêteurs, déclara-
tion qui pourrait être admissible 
en preuve si d’éventuelles accusa-
tions devaient être portées devant 

les tribunaux. Impossible toutefois 
de savoir qui serait spécifiquement 
visé par ces possibles accusations.

Selon ce témoin, qui a été très 
proche de l’administration muni-
cipale pendant plusieurs années, 
l’UPAC semble clairement s’in-
téresser au dossier du dévelop-
pement de Trois-Rivières sur 
Saint-Laurent, et plus particuliè-
rement aux transactions touchant 
la vente des terrains qui apparte-

naient à l’origine à 
Excavation René 
Saint-Pierre, et qui 
avaient ensuite 
été acquis par la 
Vi l l e  p o u r  ê t re 
revendus dans le 
but de dévelop-
per les immeubles 
d’habitation.

Certains contrats 
également octroyés à des firmes de 
génie-conseil seraient également 
scrutés à la loupe, tout comme un 
contrat pour un logiciel de géoma-
tique octroyé à une firme qui avait 
auparavant pris part au processus 
d’appel d’offres pour ledit contrat. 
Ce contrat avait notamment été 
cité dans une plainte adressée au 

ministère des Affaires municipales 
en 2005 par plusieurs conseil-
lers municipaux de l’époque, qui 
dénonçaient différentes irrégulari-
tés dans l’adjudication de contrats. 

Cette plainte n’avait finale-
ment donné lieu à aucun blâme, 
mais avait mené le ministère des 
Affaires municipales à émettre une 
recommandation à la Ville, celle 
«de prendre des mesures néces-
saires afin de s’assurer que les 
règles d’adjudication des contrats 
soient toujours respectées lors de 
l’octroi des contrats de services 
professionnels et ainsi éviter que 
les dérogations détectées dans le 
présent rapport se reproduisent». 
Selon notre source, l’UPAC aurait 
également pris acte de cette plainte 
déposée en 2005 et des conclu-
sions émises par le ministère de 
l’époque.

Par ailleurs, les enquêteurs 
auraient également posé des 
questions concernant différentes 
faveurs reçues, dont des invitations 
par différentes entreprises dans 
des loges corporatives pour assis-
ter à des matchs de hockey des 
Canadiens de Montréal. D’autres 
contrats octroyés à des firmes 

sont également sous la loupe des 
enquêteurs. 

«Pour qu’on nous pose des ques-
tions aussi pointues que ça, tout 
ce que ça me dit, c’est qu’il y a des 
gens qui se sont mis à table et qui 
ont décidé de parler», mentionne 
notre source.

Dans un reportage diffusé à 
Radio-Canada Mauricie plus tôt 
cette semaine, l’homme d’affaires 
Luc Poirier, connu pour avoir par-
ticipé à l’émission Occupation 
Double, affirmait lui aussi avoir 
été rencontré dernièrement par 
les enquêteurs de l’UPAC, en lien 
avec des révélations faites dans sa 
biographie parue en 2016, et dans 
laquelle il soutenait avoir été invi-
té par un émissaire de la Ville de 
Trois-Rivières à verser 100 000 $ 
pour pouvoir conserver l’appel de 
proposition qu’il venait de rempor-
ter pour développer Trois-Rivières 
sur Saint-Laurent.

Le Nouvelliste a tenté de joindre 
l’ex-maire Yves Lévesque pour 
obtenir ses commentaires, mais 
nos messages n’ont reçu aucune 
réponse. Rappelons qu’après 
avoir quitté pour un congé de 
maladie en octobre dernier, 
Yves Lévesque a démissionné 
de son poste le 27  décembre.  
Au cabinet de la mairesse sup-
pléante, on ne veut émettre aucun 
commentaire, non seulement 
parce qu’il s’agit d’une enquête en 
cours, mais également parce que 
ni la mairesse suppléante Ginette 
Bellemare ni l’actuel chef de cabi-
net Jean-Marc Bergeron n’ont été 
contactés dans le cadre de cette 
enquête et ne sont au fait des 
allégations qui sont actuellement 
vérifiées.

Seule personne à avoir officia-
lisé sa candidature dans la course 
à venir pour l’élection partielle à 
la mairie de Trois-Rivières, Jean-
François Aubin a pour sa part 
indiqué qu’il espérait que l’UPAC 
aille jusqu’au bout du processus 
et qu’elle déposera des accusa-
tions si c’est nécessaire. «Il n’y a 
rien de bon pour la Ville de Trois-
Rivières que la situation s’éternise. 
En même temps, on semble com-
prendre que l’UPAC a de nouveaux 
éléments alors laissons-les faire 
leur travail», ajoute-t-il.

«Des gens se sont mis à table»

L’UPAC a multiplié les rencontres ces derniers mois en lien avec des allégations d’irrégularités dans différents dossiers 
à la Ville de Trois-Rivières. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD.

«Ce qu’ils cherchent, 
essentiellement, ce sont des 
témoins oculaires, qui pourraient 
venir dire devant la cour qu’il y a 
eu des irrégularités. Ils ne veulent 
plus de ouï-dire, ils cherchent 
vraiment des témoins»
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YVES LÉVESQUE
Le maire de Trois-Rivières a 
démissionné le 27 décembre 
2018. Son état de santé ne lui per-
mettait plus d’occuper ses fonc-
tions de maire et son médecin lui 
a recommandé de cesser ses acti-
vités professionnelles à la mai-
rie. Est-ce que quelques mois de 
repos lui permettront d’envisager 
une candidature chez les conser-
vateurs en 2019? 

JULIE BOULET
L’ancienne députée de Laviolette 
et ministre régionale Julie Boulet 
a acheté une résidence à Trois-
Rivières durant les derniers mois. 
Récemment nommée comme 
conseillère au développement 
économique pour la Ville de La 
Tuque, elle n’a jamais complète-
ment tourné le dos à la politique. 
Serait-elle sur les rangs pour 
l’élection partielle à la mairie de 
Trois-Rivières, prévue au mois de 
mai?

JEAN-FRANÇOIS 
AUBIN

Cet ancien conseiller munici-
pal et candidat à la mairie a déjà 
fait savoir qu’il serait de nouveau 
sur les rangs lorsqu’une élection 
serait déclenchée à la mairie de 
Trois-Rivières. La démission du 
maire Yves Lévesque en toute fin 
d’année vient donc confirmer qu’il 
sera sur les rangs lors de l’élection 
partielle prévue pour le mois de 
mai. Il est, pour le moment, le seul 
candidat annoncé.

LES «DAUPHINS»
Yves Lévesque avait, du bout 
des lèvres, fait savoir qu’il voyait 
déjà en la conseillère Valérie 
Renaud-Martin sa «dauphine» 
pour éventuellement lui succé-
der à la mairie. Serait-elle intéres-
sée par l’idée lorsque l’élection 
partielle sera déclenchée? Et 
qu’en est-il du reste du conseil? 
François Bélisle a déjà fait savoir 
qu’il réfléchissait à l’idée. Est-il le 
seul?

MARIANNICK 
MERCURE

L’instigatrice du projet Vision zéro 
à Trois-Rivières, Mariannick Mer-
cure, prendra part en février aux 
séances publiques d’information 
et de consultation en lien avec cette 
implantation d’une nouvelle phi-
losophie en sécurité routière. Les 
séances, auxquelles participeront 
également plusieurs spécialistes, 
devraient être grandement suivies 
par la population, largement divi-
sée sur l’une des mesures comprise 
dans cette vision, soit l’abaissement 
de la limite de vitesse à 40 km/h sur 
les rues locales et collectrices.

DENIS ROY
Le conseiller municipal de Marie-
de-l’Incarnation et ses collègues 
Dany Carpentier et Ginette Bel-
lemare prendront part, en tout 
début d’année, à un comité de 
travail avec des représentants de 
Trois-Rivières Centre pour dis-
cuter de la révision des tarifs de 
stationnement au centre-ville de 
Trois-Rivières. Les discussions 
pourraient également porter sur 
l’étalement des plages horaires 
des horodateurs les jeudis et 
vendredis soirs de même que les 
samedis.

PAR PAULE VERMOT-DESROCHES

À surveiller en 2019

Yves Lévesque — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

Julie Boulet — PHOTO: SYLVAIN MAYER

Jean-François Aubin — PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Mariannick Mercure — PHOTO: OLIVIER CROTEAU 

Denis Roy — PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS

À TROIS-RIVIÈRES
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FRANÇOIS-
PHILIPPE 
CHAMPAGNE

Le député de Saint-Maurice 
-  Champlain subira son pre-
mier test électoral à ce titre en 
octobre et pour le moment, rien 
n’indique que son siège soit en 
danger. L’influent ministre devra 
toutefois donner l’heure juste 
sur au moins deux importants 
dossiers dans la région au cours 
des prochains mois: les travaux 
au Centre national de vérifi-
cation et de recouvrement de 
Shawinigan et le projet de train 
à  g r a n d e  f r é q u e n c e  à 
Trois-Rivières.

YVES-FRANÇOIS 
BLANCHET

Le Shawiniganais d’adoption fera 
davantage parler de lui à l’échelle 
nationale qu’au plan local en 
2019 si, comme la tendance se 
dessine, il devient chef du Bloc 
québécois. Son leadership et 
l’élection fédérale du 21 octobre 
pourraient dicter l’avenir de 
c e t t e  f o r m a t i o n  p o l i t i q u e , 
qui a évité de peu l’implosion en 
2018.

MARIE-LOUISE 
TARDIF

Les libéraux se sont assurés de 
rendre le début de mandat de 
Marie-L ouise Tardif  comme 
députée de Laviolette - Saint-
Maurice moins confortable, avec 
une plainte à la commissaire à la 
déontologie et à l’éthique pour 
avoir continué à être rémuné-
rée au Parc de l’Île Melville pour 

faciliter la transition avec la nou-
velle direction. On connaîtra 
le résultat de cette enquête au 
cours des prochains mois. Par 
ailleurs, Mme Tardif arrive dans 
un contexte favorable pour régler 
le nettoyage du site de l’usine 
Belgo une fois pour toutes, mais 
le mandat devra être livré en 
2019.

ALFRED ST-ONGE 
FILS ET DANIELLE 
MONGRAIN

La décision de la juge Suzanne Ouel-
let au sujet du recours collectif pour 
réduire les inconvénients causés 

par les vols touristiques au lac à la 
Tortue et accorder un dédomma-
gement aux riverains est très atten-
due, particulièrement du côté des 
propriétaires de Bel-Air Laurentien 
aviation. Au cours du procès tenu 
au printemps 2018, Alfred St-Onge 
fils et Danielle Mongrain ont martelé 
qu’une décision défavorable mettait 
l’avenir de l’entreprise en péril.

ROBERT TRUDEL
L’ex-directeur général de la Cité 
de l’énergie devra-t-il affronter la 
justice pour ses allégations d’in-
conduites sexuelles qui ont terni 
sa fin de carrière? Répliquera-t-il 
à ces insinuations par un recours 
civil? Sa santé tiendra-t-elle le 
coup?

SANDIE 
LETENDRE

Une nouvelle ère s’ouvre à la 
Cité de l’énergie,  avec l’arri-
vée de Sandie Letendre à la 
direction générale.  La jeune 
femme prend les commandes 
d’une machine bien huilée, mais 
le défi  demeure important à 
la tête du phare touristique de 
Shawinigan.

PAR GUY VEILLETTE

À SHAWINIGAN

François-Philippe Champagne —PHOTO: STÉPHANE LESSARD

Yves-François Blanchet —PHOTO: LA PRESSE

Marie-Louise Tardif —PHOTO: SYLVAIN MAYER

Danielle Mongrain et Alfred St-Onge fils —PHOTO: SYLVAIN MAYER

Robert Trudel —PHOTO: FRANÇOIS GERVAIS Sandie Letendre —PHOTO: SYLVAIN MAYER
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MATHIEU LAMOTHE  
ET LE SOLEIL

TROIS-RIVIÈRES — Ce sont 
2180 raccompagnements qui ont 
été effectués dans la région par 
les bénévoles qui ont pris part à 
l’Opération Nez rouge au cours de 
la dernière période des Fêtes.

Seulement pour la centrale de 
Trois-Rivières, les bénévoles qui 
ont répondu par l’affirmative à 
l’invitation des responsables de la 
campagne trifluvienne ont effec-
tué 1517 raccompagnements. De 
ce nombre, 136 l’ont été sur le ter-
ritoire de Maskinongé par l’entre-
mise de la centrale satellite de 
Louiseville. Ce résultat constitue 
d’ailleurs un record pour la petite 
organisation qui en était à sa qua-
trième année d’association avec 
celle de Trois-Rivières. La coor-
donnatrice de la centrale de Trois-
Rivières, Mylène Bélanger, souligne 
par ailleurs que l’appel aux béné-
voles qu’elle a lancé il y a quelques 
semaines pour les convaincre de 
donner de leur temps les samedis 
a porté ses fruits. Plusieurs per-
sonnes ont donc joint les rangs de 
ses effectifs, ce qui a notamment 
permis d’effectuer 200 raccompa-
gnements seulement au cours de 
la soirée du samedi 15 décembre.

En raison de l’arrêt de l’opération 
sur le territoire de Nicolet – Bécan-
cour à la suite du retrait de l’orga-
nisme qui s’en occupait depuis de 
nombreuses années, les équipes 
de Trois-Rivières ont également 

effectué des raccompagnements 
dans ce coin de pays lorsque les 
effectifs le permettaient. Sans 
être dans le secret des dieux, 
Mme Bélanger avance que des dis-
cussions ont eu lieu dernièrement 
afin de sonder l’intérêt de certains 
organismes de la rive sud pour 
reprendre le flambeau en 2019.

Du côté de Shawinigan, un 
total de 505 raccompagnements 
ont été effectués, répartis sur 
14  soirées. Selon le président-
coordonnateur de la centrale 
shawiniganaise, Denis Goulet, les 
quelque 175 bénévoles qui ont 
mis l’épaule à la roue lors d’une 
ou des soirées ont roulé un total 
de 12 292 km. Sur le territoire de 
Mékinac, 158 raccompagnements 
ont été effectués.

À l’échelle nationale, Opéra-
tion Nez rouge a ramené à bon 
port 73 150 automobilistes cana-
diens, entre les 30 novembre et 
31 décembre grâce à l’implica-
tion de 50 440 bénévoles. Du côté 
du Québec, 39 674 bénévoles ont 
bravé l’hiver pour raccompagner 
55 720 clients ayant fait appel au 
service.

À sa création en 1984, 260 béné-
voles avaient participé à Opéra-
tion Nez rouge. Depuis, il y a eu  
2  297  491  raccompagnements 
par 1 306 402 bénévoles. La plus 
grande fierté de son président et 
fondateur, Jean-Marie De Koninck, 
c’est d’avoir réussi à maintenir cette 
opération de sécurité routière 
depuis aussi longtemps et d’avoir 
pu conserver l’enthousiasme des 

bénévoles. «Chaque année, c’est 
un point d’interrogation, on se 
demande si les bénévoles vont 
revenir et s’il va en avoir des nou-
veaux. Ma plus grande satisfaction, 
c’est la motivation des bénévoles, 
chaque bénévole a sa propre moti-
vation. Pour certains, c’est pour 
des raisons personnelles, d’autres 
veulent contribuer à améliorer la 
sécurité routière. C’est le plus gra-
tifiant pour moi et les organisa-
teurs», a-t-il souligné.

Pendant tout le mois, le service 
s’est très bien déroulé selon l’orga-
nisme. La tempête du jour de l’An a 
un peu ralenti le service et l’ardeur 
des bénévoles, mais le service a 
été maintenu malgré tout. La nuit, 
l’organisme a un peu plus de mal 
aussi à avoir des bénévoles.

BÉNÉVOLES DE PLUS  
EN PLUS JEUNES

En 1984, les bénévoles étaient 
plutôt âgés. Au fil des années, 
l’âge a diminué et cette année, 
l ’â g e  m o y e n  d e s  b é n é v o l e s 
était de 38 ans, dont des béné-
voles de 18 ans, l’âge minimum 
requis pour participer à Opération 
Nez rouge.

«Les jeunes de 25-30 ans sont 
nés avec Opération Nez rouge, ils 
ont vu leurs parents participer à 
Nez rouge et ils ont envie de faire 
la même chose. Ils utilisent aussi 
Nez rouge pour rentrer chez eux», 
a expliqué M. De Koninck.

Selon le président de Nez rouge, 
la mise en place de l’application 
mobile a contribué à attirer les 
jeunes. «Ils ne sont plus papiers, 

ils utilisent leur téléphone et là on 
leur dit “vous allez pouvoir utiliser 
votre téléphone pendant la soirée 
pour faire des raccompagnements”. 
Ça a été très apprécié», a-t-il fait 
valoir.

P o u r  l ’ i n s t a n t  a u  Q u é b e c , 
25 organisations sur les 63 l’uti-
lisent. «On espère augmenter le 
nombre l’an prochain et que les 
organisateurs locaux vont embar-
quer. Ça améliore le service et ça 
encourage les jeunes à venir», a-t-il 
indiqué.

En plus des jeunes de plus en 
plus nombreux, les entreprises 
viennent également avec leurs 
employés pour être bénévoles. «On 
a eu beaucoup de succès avec les 
groupes. Ça leur fait un deuxième 
party de bureau, qui fournit des 
souvenirs pour l’année. Ça a été 
particulièrement fructueux cette 
année, c’est une voie de l’avenir 
pour avoir davantage de béné-
voles», s’est réjoui le président 
d’Opération Nez rouge.

Enfin, le recours à un porte-
parole connu contribue également 
selon l’organisme à inciter des per-
sonnes à devenir bénévoles. Cette 
année, c’est François Bellefeuille 
qui a donné un coup de main pour 
booster le recrutement.

Chaque année, Opération Nez 
rouge récolte plus de 1,5 million $, 
dont plus de 1,1 million est amassé 
au Québec seulement. La totalité 
de cette somme est redistribuée 
localement et permet de soutenir 
des organismes voués à la jeunesse 
et au sport amateur.

NEZ ROUGE DANS LA RÉGION

Près de 2200 raccompagnements

Un total de 2180 raccompagnements ont été effectués dans la région par les 
bénévoles d’Opération Nez rouge. — PHOTO: KRYSTINE BUISSON

MATHIEU LAMOTHE
mathieu.lamothe@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Comme c’est 
souvent le cas en début d’année, 
les différentes salles d’urgence 
de la région débordent depuis 
quelques jours.

À la lumière des données com-
pilées par la direction du CIUSSS 
Mauricie – Centre-du-Québec, 
la situation était toujours pro-
blématique jeudi avant-midi. Un 
peu avant 11 heures à l’hôpital 
de Trois-Rivières, 60 personnes 
occupaient des civières alors 
que la capacité maximale est de 
45 patients. Le taux d’occupation 
était donc de 133 %. La situation 
n’était pas plus rose du côté de 
l’hôpital du Centre-Mauricie, alors 
que 25 patients se retrouvaient sur 
des civières, pour un taux d’occu-
pation de 132 %. Les plus petites 

salles d’urgence du Centre Avel-
lin-Dalcourt de Louiseville ainsi 
que du Centre Christ-Roi de Nico-
let débordaient également avec 
des taux d’occupation de 125 % et 

150 %, respectivement. Par contre, 
la situation était moins critique au 
Centre de services du Haut-Saint-
Maurice à La  Tuque alors que 
seulement deux des sept civières 
étaient occupées. De plus, aucun 
patient n’était sur une civière au 
Centre Cloutier-du Rivage.

Les temps d’attente pour voir 
un médecin ont également été 
passablement élevés au cours de 
la journée de mercredi. À Trois-
Rivières, les patients cotés P3 et 
P4 – statut attribué à des cas plus 
urgents mais qui ne nécessitent 
pas une intervention immédiate – 
ont été pris en charge après 4 h 02 
et 5 h 31 alors que les cibles sont 
de 30 et 60 minutes. À l’hôpital du 
Centre-Mauricie, les patients ont 
dû attendre 2 h 49 et 4 h 37.

Par contre, les patients cotés P5 
– soit les cas les moins urgents – 
ont été vus par un médecin après 
2 h 01 à Trois-Rivières et 2 h 34 à 

Shawinigan en moyenne au cours 
de la même journée. La cible pour 
ce type de cas est de 120 minutes 
pour les deux établissements. 
Selon Caroline Paquin, porte-
parole du CIUSS – MCQ, ces résul-
tats sont attribuables à plusieurs 
facteurs, notamment par la pré-
sence d’un médecin pour quelques 
heures dont le rôle est de voir ces 
patients dont l’état est jugé moins 
urgent afin de désengorger les 
salles d’attente.

La porte-parole du CIUSSS 
a t t r i b u e  e n  g r a n d e  p a r t i e 
cette affluence dans les salles  
d’urgence au nombre élevé de per-
sonnes qui veulent consulter un 
médecin en raison de symptômes 
grippaux.

ENCORE PLUS 
PROBLÉMATIQUE EN SOIRÉE

En soirée, la situation ne s’était 
pas améliorée. Dans le bilan de 

l’état des urgences publié à 19h46, 
on constatait que 73 civières 
étaient occupées à l’hôpital de 
Trois-Rivières, alors que la capa-
cité est de 45. Cela représente un 
taux d’occupation de 162 %. 

La situation s’était également 
détériorée à l’hôpital du Centre-
Mauricie, où 28 personnes se trou-
vaient sur des civières pour un taux 
d’occupation des civières en soirée 
de 147 %.  

Du côté du Centre Alvin-Dalcourt 
de Louiseville et du Centre Christ-
Roi de Nicolet, qui ne comptent 
que quatre et six civières, les taux 
d’occupation des civières étaient 
rendus à  75 % et 100 %. Au centre 
de santé du Haut-Saint-Maurice, 
à La Tuque, une seule civière sur 
sept était occupée en soirée, tandis 
que les six civières étaient libres au 
Centre Cloutier-du-Rivage. 
Avec la collaboration

de Gabriel Delisle

MAURICIE ET CENTRE-DU-QUÉBEC

La situation toujours problématique dans les urgences

La situation dans les urgences de la 
région est problématique en ce dé-
but d’année. — PHOTO: ARCHIVES FRANÇOIS 

GERVAIS
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KIM ALARIE

kim.alarie@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La région de-
vrait connaître un premier week-
end de 2019 idéal pour les sports 
extérieurs. Après les cocktails de 
précipitations qui se sont déver-
sés sur la Mauricie, les prévisions 
des prochains jours sont accueil-
lies avec joie dans les différents 
endroits où on pratique des sports 
d’hiver.

«Ce sera une bonne première fin 
de semaine de janvier. Peut-être 
des précipitations la nuit mais, 
samedi et dimanche, ce sera du 
beau temps même s’il fera net-
tement plus froid dimanche», 
rapporte Peter Kimbell, météo-
rologue chez Environnement 
Canada. 

Pour la journée de samedi, la 
température avoisinera le point 
de congélation, ce qui ne per-
met pas d’exclure totalement que 
la neige prévue dans la nuit de 
samedi à dimanche ne se trans-
forme pas en pluie verglaçante. 
Par contre, il est encore trop tôt 
pour avoir une prévision plus 
précise. 

Le retour aux valeurs saison-
nières fait sourire les intervenants 
qui connaissent malgré tout une 
excellente saison jusqu’à mainte-
nant. «C’est du gros bonheur! Le 
redoux ne sera pas suffisant pour 
détruire notre travail. Avec ce 
qu’ils nous annoncent, on ne s’in-
quiète pas», affirme Thérèse Des-
lauriers, directrice administrative 
au Domaine de la Forêt perdue. 
Les conditions en dents de scie 
des dernières semaines n’ont 
toutefois pas trop atteint le moral 
des visiteurs à Notre-Dame-
du-Mont-Carmel. «C’est certain 
que quand il pleut, personne n’a 
envie de sortir dehors mais les 
gens ne viennent pas que pour 
faire du patin, ils viennent faire 
de la raquette, marcher, observer 
les animaux et faire descendre 
tout ce surplus qu’on a mangé en 
trop durant la période des Fêtes», 
lance en riant Mme Deslauriers.

«La petite neige qu’on a eue 
cette nuit (de mercredi à jeudi) et 
les températures plus clémentes 
qui s’annoncent dès jeudi et 
jusqu’à dimanche vont faire en 
sorte que l’achalandage sera accru 
au cours des prochains jours», 
renchérit Alain Beauparlant, 
directeur général de Vallée du 
parc. «Outre les trois jours et demi 
perdus en raison de la pluie, sur 
laquelle on n’a aucun contrôle, 

on est très content jusqu’à main-
tenant du début de saison.»

À la station de ski, le bon départ 
de la saison 2018-2019 n’est qu’en 
partie le résultat de l’hiver hâtif de 
Dame Nature. «Ce début de sai-
son est attribuable aux investis-
sements qu’on a faits de même 
qu’à la neige qui est arrivée rapi-
dement au début de la saison. 
Les gens sont fébriles. C’est cer-
tain qu’on a eu des périodes plus 
froides mais jusqu’à maintenant 
on est très content.»

La neige des derniers jours était 

d’ailleurs bien accueillie puisque 
les conditions commençaient 
à être dures avant les précipi-
tations reçues le 31 décembre, 
1 er  janvier et  jeudi.  De plus, 
ces bonnes conditions auront 
permis l’ouverture hâtive des 
pistes de luge qui étaient acces-
sibles dès jeudi. 

«C’est presque un mois plus 
tôt! L’an dernier on avait ouvert 
la troisième semaine de jan-
vier», se réjouissait M. Beaupar-
lant qui souligne que l’activité 
sera bonifiée dans les prochaines 

semaines. «Dès l’an prochain, la 
piste de luge sera éclairée alors 
ce sera un nouveau produit pour 
la station.»

CONDITIONS MÉTÉOROLOGIQUES

Un beau premier week-end pour 2019

Le début de saison que Vallée du parc connaît réjouit ses dirigeants.  — PHOTO: SYLVAIN MAYER 

MONTRÉAL (PC) — Après un 
début de saison hâtif, avec des accu-
mulations de neige en novembre, les 
motoneigistes doivent maintenant 
prendre leur mal en patience dans 
plusieurs régions du Québec.

La Fédération des clubs de moto-
neigistes du Québec (FCMQ) estime 
qu’à peine un peu plus de la moitié 
des 33 000 km de ses sentiers sont 
ouverts en raison de chutes de pluie 
et de verglas. Ces cocktails météo 
ont annulé le travail de surfaçage 
qui avait déjà été amorcé.

Marilou Perreault, responsable des 
relations médias à la FCMQ, rappelle 
que de 70 à 80 pour cent du réseau 
était ouvert durant la période des 
fêtes précédente.

Cela s’explique en partie par le fait 
que l’Estrie et la Montérégie n’ont 
toujours à peu près pas de neige 
alors que l’Outaouais commence à 
peine à bénéficier de sentiers prati-
cables. Même si les conditions des 
pistes ne sont «pas extraordinaires», 
Mme Perreault demeure optimiste 
pour le reste de la saison. L’employée 
de la Fédération des clubs de moto-
neigistes du Québec soutient que les 
prévisions à long terme de tempé-
ratures sous le seuil de congélation 
laissent croire que la situation pour-
rait s’améliorer grandement au cours 
des prochaines semaines.

Marilou Perreault estime qu’il 
n’est pas trop tard pour rattraper 
l’achalandage perdu. Elle compte 
notamment sur les journées portes 
ouvertes de l’organisation qui 
auront lieu les 19 et 20 janvier pour 
reprendre le temps perdu. Cet évé-
nement donne un accès gratuit aux 
sentiers fédérés partout au Québec.

La saison de 
motoneige en 
retard dans 
plusieurs régions 
du Québec

.quebec

Achetez un format d’Alvéol et recevez le deuxième GRATUITEMENT!

En vigueur du 4 au 10 janvier 2019. Jusqu’à épuisement des stocks.

LA GELÉE ROYALE FIGURE DE PROUE
DE LA CRÈME ALVÉOL

Ce qui rend cette crème exception-
nelle, en plus de tous les ingrédients
de qualité qui la composent, c’est la
présence du pollen lactofermenté
des abeilles appelé souvent « pain
d’abeille ». C’est en quelque sorte
du pollen ancien enfilé dans les
alvéoles, qui sert à nourrir les jeunes
abeilles et à en faire des ouvrières
de qualité. La crème Alvéol recèle
aussi d’innombrables molécules
florales.

Alvéol contient tout ce dont votre
peau a un constant besoin pour se
nourrir, s’hydrater, se protéger et
s’offrir une véritable cure.

Plusieurs chercheurs ont étudié
l’activité cosmétologique de la gelée

royale. Grâce à ses acides
aminés, ses vitamines du
groupe B et ses hormones, la
gelée royale ravive l’épiderme,
atténue les irritations ainsi que
l’apparence des inégalités
de pigmentation. La crème
Alvéol pour le visage contient
six ingrédients du mas des
abeilles : la gelée royale, le
pain d’abeille, le pollen, la pro-
polis, la cire, le miel d’oranger.
Oui, six ingrédients, les six
facettes de l’alvéole, l’hexa-
gone prodigieux du monde des
abeilles.

Ingrédients INCI déposés aux autorités gouvernementales sous AlvéolMD

Commandes postales 1 877 511.3368

LIGNE OUVERTE

Santé en direct avec

Johanne Verdon

samedi de 8 h à 10 h sur

Radio V.M

GRAND’MÈRE NATURE

810, av. de Grand-Mère, Shawinigan 819 538-2895

5455, boul. des Forges, Trois-Rivières 819 378-7777

Tél.: 819 376-6000
info@reneleclair.ca

• Prothèse auditive
• Examen et ajustement
• Embouts auriculaires de
baignade et anti-bruit.

Trois-rivières 5495, boul. Jean-XXiii (suite 102)

LA TUQUe 273, rue saint-Joseph

NiCoLeT 160, rue du Faubourg
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Rive-Sud
MARC ROCHETTE
marc.rochette@lenouvelliste.qc.ca

350 000 $ POUR LE VIRAGE 
NUMÉRIQUE EN TOURISME

Tourisme Centre-du-Québec 
vient d’annoncer la disponibilité de 
350 000 $ pour épauler les entre-
prises touristiques centricoises dans 
leur virage numérique. Cette enve-
loppe découle des dix millions $ 
de l’Entente de développement 
numérique des entreprises touris-
tiques (EDNET) qui ont été répar-
tis entre les différentes associations 
touristiques régionales (ATR) par 
le ministère du Tourisme du Qué-
bec. Accélérer le développement 
des compétences et la transforma-
tion numérique, accroître la vitalité 
de l’offre touristique en créant des 
contenus innovants: voilà les objec-
tifs de l’EDNET. «Au Centre-du-Qué-
bec, nous accueillerons de façon 
positive des projets numériques 
permettant d’influencer les clients 
en mode sélection de séjour, de 
guider les visiteurs à destination et 
de faciliter le travail de nos gestion-
naires touristiques au cœur de leur 
entreprise», a souligné le président 
de Tourisme Centre-du-Québec, 
Bernard Giles.

Au tourismecentreduquebec.com/
developpement, les promoteurs 
seront invités à lire le Guide du pro-
moteur, où il sera question des clien-
tèles admissibles, des critères de 
sélection, des résultats attendus ainsi 
que plusieurs points essentiels à la 
bonne réception des demandes. Le 
dépôt des projets se fera en continu.

La vérification de l’admissibi-
lité des demandes sera faite par 
Marie-Ève Ouellet, conseillère au 
développement chez Tourisme 
Centre-du-Québec. Il est possible 
de la joindre au 819 364-7177, poste 

301 ou par courriel à meouellet@tou-
rismecentreduquebec.com. Les dos-
siers seront ensuite analysés par un 
comité de sélection.

AIDE AU GROUPE HYDRO 
PERFORMANCE

La division économique de la MRC 
de Nicolet-Yamaska vient d’accor-
der une aide financière de 20 000 $ 
au groupe Hydro Performance 
inc. de Saint-François-du-Lac en 
provenance du Fonds local d’in-
vestissement. La SADC de Nicolet-
Bécancour a également contribué 
au financement du projet par le biais 
de la Stratégie Jeunesse, permettant 
l’achat d’une toute nouvelle unité de 
lavage à pression évaluée à plus de 
121 000 $. 

«Je félicite les propriétaires Fré-
déric Côté et Frédéric Poirier. Leur 
investissement permet non seu-
lement de consolider une dizaine 
d’emplois, mais aussi d’en créer 
quatre nouveaux», a commenté le 
maire de Saint-François-du-Lac, 
Pascal Théroux. Au cours des cinq 
dernières années, Hydro Perfor-
mance inc. a doublé ses ventes.

Les propriétaires, qui ont plus 
de dix ans d’expérience dans le 
domaine agricole, possèdent un 
vaste réseau de contacts et une 
excellente réputation auprès de la 
clientèle. En plus de desservir le 
Centre-du-Québec, Hydro Perfor-
mance inc. compte plusieurs autres 
clients dans les régions limitrophes 
ainsi qu’à Québec, Montréal et 
Lanaudière. 

L’entreprise, soucieuse de l’envi-
ronnement et la biosécurité, cherche 
d’ailleurs de nouveaux employés en 
raison de la nouvelle unité de lavage. 

 › UNE BELLE MURALE
La Jeune COOP Décoop de l’école secondaire La Découverte à Saint-Léo-
nard-d’Aston a procédé au dévoilement d’une murale sur la place centrale, 
réalisée en partenariat avec Maxim Charland, un artiste de Nicolet. La petite 
coop a plusieurs projets à venir: vente de bouteilles réutilisables toute 
l’année et des smoothies durant les pauses pour améliorer leur bal des 
finissants. De plus, ils veulent peindre les portes des cabines de toilette et 
de locaux afin d’embellir l’école. À l’avant-plan, on aperçoit l’artiste Maxim 
Charland, avec, derrière, Joëlle Gamelin, Cloé Ouellette, Sophie Boudreault, 
Maude Champoux, Kaissey Cloutier, Laurianne Comeau, India Cardinal, 
Aly Lavertu, MaryKade Dallaire-Boutin, Élia Dallaire et Nathaniel Duval.

GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — Le 13  dé-
cembre dernier, la vie de deux 
automobilistes a été fauchée lors 
d’un carambolage survenu sur 
l’autoroute 55 à Bécancour, tout 
juste avant le pont Laviolette. Un 
camion transportant des animaux 
a percuté six véhicules qui circu-
laient au ralenti dans la voie de 
droite, en raison de la fermeture 
de la voie de gauche. 

Ghislain Leduc faisait partie des 
victimes. L’homme de 41 ans de 
Bécancour laisse derrière lui sa 
conjointe Marie-Eve Perreault et 
sa petite fille Emma, âgée d’à peine 
deux ans. 

Consciente que la petite famille 
de Ghislain Leduc vit des heures 
très difficiles, une amie du couple, 
Émilie Bolduc, a mis sur pied une 
campagne de sociofinancement 
sur le site Internet Gofundme. 
Nommée «Des sous pour adoucir 
un peu le quotidien», cette cam-
pagne a pour but d’amasser des 
fonds pour permettre à cette petite 
famille endeuillée de vivre leur 
deuil sans se soucier des tâches 
du quotidien. 

«Le 31 décembre, j’ai fait une 
lasagne, un potage et des brioches 
pour les aider. Mais j’aurais vrai-
ment aimé ça en faire plus», avoue 
Émilie Bolduc. «C’est alors que je 
me suis dit que je pourrais amasser 
de l’argent pour leur acheter des 
petits plats. Mais c’est aussi pour 
lui permettre de payer une femme 
de ménage pour un temps. Elle 

fera ce qu’elle souhaite.» 
Lorsqu’on est confronté au deuil, 

on n’a rarement le goût de faire 
la cuisine. «Quand ma mère est 
morte, faire de la nourriture était 
très difficile. J’ai dû le faire pour 

mes enfants, mais je n’avais pas du 
tout le goût», avoue Émilie Bolduc. 

«Quand tu n’as pas d’enfants, tu 
peux te permettre d’aller au res-
taurant ou de manger des toasts 
durant trois semaines. Mais Marie-
Eve, sa fille n’a pas trois ans...»

Émilie Bolduc invite donc tous 
ceux et celles qui souhaitent sou-
tenir les proches de Ghislain Leduc 

à donner à la campagne «Des sous 
pour adoucir un peu le quotidien» 
sur la plate-forme de sociofinance-
ment Gofundme. 

Jeudi soir, un peu plus de 300 $ 
avaient déjà été amassés. Parallè-
lement, elle a aussi lancé sur Face-
book une autre campagne où près 
de 250 $ ont déjà été amassés. Glo-
balement, c’est donc près de 550 $ 
qui ont déjà été amassés. 

«On voit souvent beaucoup de 
négatif sur les réseaux sociaux. 
Mais je constate qu’il y a aussi 
beaucoup de solidarité. Des per-
sonnes qui ne connaissent même 
pas Ghislain ou Marie-Eve ont 
donné. C’est très touchant», men-
tionne l’instigatrice de ces deux 
campagnes de sociofinancement. 

Rappelons que le carambolage 
survenu le 13 décembre dernier a 
aussi coûté la vie à Denis Hamel, 
un homme de 67 ans de Montréal. 
La Sûreté du Québec mène tou-
jours une enquête pour faire la 
lumière sur ce drame de la route. 

Apporter du répit 
dans la douleur

Ghislain Leduc, une des victimes du carambolage du 13 décembre dernier à 
Bécancour, aux côtés de sa fille Emma et de sa conjointe Marie-Eve Perreault. 
— PHOTO: TIRÉE DE FACEBOOK

GABRIEL DELISLE
gabriel.delisle@lenouvelliste.qc.ca

TROIS-RIVIÈRES — La police de 
Trois-Rivières demande l’aide de la 
population pour retrouver une ado-
lescente de 15 ans en fugue depuis 
le 15 décembre dernier. 

Lee-Ann Patry a quitté son domi-
cile le 15 décembre à la suite d’un 
différend avec des membres de sa 
famille. Il ne s’agit pas de la pre-
mière fois que la jeune fugue de 
son domicile. 

L’adolescente mesure 1,63 m 
(5,3 pieds) et pèse 64 kg (141 livres). 
Ses cheveux sont rasés sur les côtés 
et longs sur le dessus de la tête. «Elle 
arbore deux ‘‘stretchs’’ aux oreilles 
ainsi qu’un piercing circulaire dans 

la lèvre inférieure, côté droit. Elle 
serait vêtue de pantalons avec la 
fourche aux genoux, d’un chandail 
type kangourou de couleurs tur-
quoise, mauve et blanc ainsi qu’une 
calotte style ‘‘YO’’ de couleur noire», 
soutient le sergent Luc Mongrain, 
porte-parole de la Direction de la 
police de Trois-Rivières. 

Bien qu’elle habite normale-
ment dans la région de Trois-
Rivières, la police estime qu’elle 
pourrait se trouver dans la région 
de Granby. 

«Toute personne ayant de l’infor-
mation à partager pouvant nous 
permettre de retrouver cette jeune 
fille peut communiquer avec le ser-
vice de Police de Trois- Rivières au 
819 691-2929 poste 6», affirme le 
sergent Mongrain. 

Ado en fugue recherchée

Lee-Ann Patry, 15 ans, est en fugue 
depuis le 15 décembre dernier. 

«On voit souvent 
beaucoup de négatif 
sur les réseaux 
sociaux. Mais je 
constate qu’il y a 
aussi beaucoup 
de solidarité.»



leNouvelliste  VENDREDI 4 JANVIER 2019 ACTUALITÉS   9

 Les objets peuplent nos 

vies et nos maisons. 

On les garde souvent 

par utilité, parfois 

par attachement 

sentimental. En ce début 

d’année, les journaux du 

Groupe Capitales Médias 

vous présentent des gens 

à travers un objet fort en 

symbole, en souvenirs et 

en émotions.

L’OBJET DE MA VIE

VINCENT GAUTHIER
vincent.gauthier@lenouvelliste.qc.ca

A
v e c  u n e  c a r r i è r e  d e 
17 saisons dans la Ligue 
nationale de hockey, 
dont 12 avec le Cana-

dien de Montréal, Jean-Guy Tal-
bot a accumulé de nombreux 
objets de collection très pré-
cieux à ses yeux. À travers ses 
sept conquêtes de la Coupe Stan-
ley avec le Tricolore et ses trois 
participations à la finale avec les 
Blues de St-Louis, un souvenir 
remplit particulièrement de fierté 
le légendaire numéro 17: la bague 
que le Canadien lui avait offerte 
pour souligner les cinq victoires 
consécutives de la Coupe Stanley, 
entre 1956 et 1960.

À l’époque, la direction du Bleu-
blanc-rouge avait décidé d’ho-
norer les 12 joueurs ainsi que 
l’entraîneur Toe Blake pour l’ac-
complissement de ce record qui 
tient encore aujourd’hui. «On est 
juste 13 à avoir reçu cette bague. 
C’est un honneur très spécial!»

Aux côtés de Jean-Guy Tal-
bot et de l’entraîneur Toe Blake, 
on retrouve sur cette presti-
gieuse liste les noms de Mau-
rice Richard, Henri Richard, Jean 
Béliveau, Doug Harvey, Jacques 
P l a n t e ,  D i c k i e  M o o r e ,  B e r-
nard Geoffrion, Tom Johnson, 
Claude Provost, Don Marshall 
et Bob Turner. «Pour avoir un 
club gagnant, il fallait que tout le 
monde se tienne. Oui, on avait de 
bonnes équipes, mais on travail-
lait aussi très fort. Et surtout, on 
avait peur de perdre!», souligne le 
Trifluvien de 86 ans.

SAISIR SA CHANCE
Entre 1955 et 1971, Talbot a dis-

puté 1066 matchs de saison régu-
lière et 151 rencontres de séries 
éliminatoires, amassant un total 
de 315 points, dont 47 buts. C’est 
à l’automne 1955 que le robuste 
défenseur a réussi à faire sa place 
avec le grand club, après une sai-
son couronnée de succès au sein 
des Cataractes de Shawinigan 
dans la Ligue de hockey senior 
du Québec.

Des blessures successives à 
Bud McPherson – «un colosse 
de 6 pi 4po et 230 livres» – et au 
vétéran Émile «Butch» Bouchard 
ont ouvert la porte à Talbot qui 
avait dû se contenter d’un rôle de 
spectateur lors des 12 premiers 
matchs de la saison. Il faut croire 
que son impact aura été positif 
puisque le Canadien a ensuite 
remporté cinq championnats de 
suite!

«Nous sommes trois à être arri-
vés en même temps avec le Cana-
dien. Il y avait Henri Richard, Toe 
Blake et moi. Quand on a gagné 
la Coupe Stanley, on n’arrêtait 
pas de dire aux autres joueurs de 

l’équipe qu’ils étaient chanceux 
de nous avoir eus. On les agaçait 
pas mal et Maurice (Richard) 
nous disait de nous tenir tran-
quilles», se rappelle celui qui a 
aussi porté l’uniforme des Blues 
de St.Louis, des Red Wings de 
Detroit, des North Stars du Min-
nesota et des Sabres de Buffalo.

FIERTÉ DÉFENSIVE
Tout au long de son passage 

chez les Glorieux, Talbot a œuvré 
dans l’ombre des légendes du 
c l u b.  Pe n d a n t  q u e  Ma u r i c e 
Richard, Henri Richard et Jean 
Béliveau braquaient les projec-
teurs vers eux, en remplissant le 
filet adverse, le numéro 17 s’as-
surait de protéger la forteresse 
défendue par Jacques Plante.

Il faisait d’ailleurs de son suc-
cès défensif une grande fierté. 
«Tom Johnson et moi, on jouait 
ensemble et on avait des bonus 
reliés aux buts contre. Pour nous, 
c’était très important les plus et 
les moins. De toute façon, des 
bons scoreurs, on en avait en 
masse!»

En revisitant cette séquence his-
torique de cinq championnats, 

Talbot admet être choyé d’avoir 
fait partie de la dynastie des 
dynasties. «Tout le monde joue au 
hockey mais ce n’est pas tout le 
monde qui a la chance de gagner 
la Coupe Stanley. Il y a des gars 
comme Marcel Dionne et Gilbert 
Perreault qui n’ont jamais gagné. 
Il faut être à la bonne place au 
bon moment et je suis privilégié 
d’avoir pu en gagner sept, dont 
cinq de suite. Je ne pense pas que 
ça va se voir un jour, cinq cham-
pionnats de suite. La dynamique 
a beaucoup changé. À l’époque, il 
y avait six équipes et aujourd’hui 
ils sont rendus à 31 clubs.»

L’ i r r é s i s t i b l e  é p o p é e  d u 
Canadien avait été freinée au 
printemps 1961 lorsque les Blac-
khawks de Chicago ont surpris les 
champions en demi-finale, avant 
de soulever le précieux trophée 
au terme d’une finale contre les 
Red Wings.

La bague des cinq champion-
nats aurait-elle contribué à bri-
ser la magie? Sourire en coin, 
Jean-Guy Talb ot  assure que 
non! «Après la cinquième vic-
toire, on a perdu quelques bons 
joueurs. Doug Harvey et Dollard 

Saint-Laurent avaient été échan-
gés, entre autres», mentionne 
Talbot,  qui  a de nouveau eu 
l’honneur de tenir le trophée de 
Lord Stanley au bout de ses bras 
deux autres fois, en 1965 et 1966.

LA DYNASTIE DES DYNASTIES

Grâce à une glorieuse carrière, Jean-Guy Talbot compte de nombreux précieux souvenirs, dont ces deux bagues à l’effigie du Canadien et des Blues. Mais l’objet 
le plus cher à ses yeux demeure sa bague représentant ses cinq conquêtes consécutives de la Coupe Stanley qu’il a léguée à son fils. — PHOTO: ISABELLE LÉVESQUE

«Tout le monde 
joue au hockey mais 
ce n’est pas tout le 
monde qui a la chance 
de gagner la Coupe 
Stanley. Il y a des 
gars comme Marcel 
Dionne et Gilbert 
Perreault qui n’ont 
jamais gagné. Il faut 
être à la bonne place 
au bon moment et je 
suis privilégié d’avoir 
pu en gagner sept, 
dont cinq de suite.»

 — Jean-Guy Talbot
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PHILIPPE TEISCEIRA-LESSARD
La Presse

Exit le morceau de cheddar en 
collation, longue vie aux pois 
chiches. Le nouveau Guide ali-
mentaire canadien écartera 
largement les produits laitiers, 
quitte à déplaire aux éleveurs 
québécois, selon des versions 
préliminaires du document jamais 
diffusées auparavant.

Le groupe alimentaire qui rassem-
blait yogourt, fromage et lait, dont 
Ottawa recommandait jusqu’à 
quatre portions quotidiennes 
jusqu’à maintenant, disparaî-
trait même pour être fondu avec 
les autres « aliments protéinés », 
dominé par les légumineuses.

Ces changements pourraient 
avoir un impact dévastateur 
pour l’industrie laitière. C’est que 
le guide alimentaire est utilisé 
comme référence pour préparer 
des centaines de milliers de repas 
chaque jour dans des écoles, des 
hôpitaux et d’autres établisse-
ments publics au pays. Autant 
d’acheteurs importants de petits 
yogourts, de fromages individuels 
et de berlingots de lait.

La publication du nouveau 
Guide alimentaire par Santé 
Canada, qui devait paraître l’an 
dernier, prend du retard. « Début 
2 0 1 9  » ,  p r é v o i t  m a i n t e n a n t 
Ottawa. Mais le rapport d’une 
firme de consultants qui s’est 
penchée sur des « concepts pré-
liminaires » évente la mèche : le 
nouveau guide mettra de l’avant 
les produits d’origine végétale et 
la consommation d’eau aux repas 
(même pour les jeunes).

La firme Earnscliffe a été char-
gée par Ottawa de sonder le 
public sur le graphisme et la for-
mulation du nouveau guide. Leur 
rapport, mis en ligne en vertu des 
lois sur la diffusion des docu-
ments publics, comprend le maté-
riel testé.

Joint hier, Santé Canada a fait 
valoir que « les brouillons pré-
sentés dans les groupes de dis-
cussion ne représent[ai]ent pas 
les versions finales des principes 
directeurs,  des outils ou des 
ressources ».

« C’EST RÉVOLUTIONNAIRE »
Dans les deux versions « ins-

tantanées » du Guide, appelées 
à remplacer le fameux « arc-en-
ciel » dans des milliers de classes 
et de foyers, les produits laitiers 
ne sont représentés que par une 
pinte de lait parmi 28 aliments. 
Pas de nombre fixe de portions 

à consommer: «Prenez l’habi-
tude de consommer une variété 
d’aliments sains chaque jour», 
conseille-t-on simplement. Il 
s’agit de «concepts visuels préli-
minaires» qui peuvent être modi-
fiés, précise le document.

«C’est révolutionnaire. C’est vrai-
ment différent de ce qu’on avait 
par le passé», a estimé la nutri-
tionniste et auteure Catherine 
Lefebvre. «C’est comme si on fai-
sait un virage à 180 degrés.»

Le rapport d’Earnscliffe com-
prend aussi près de 150 «mes-
sag es»  dest inés  à  di f férents 
publics et qui doivent transmettre 
les leçons du nouveau guide. Le 
gouvernement voulait avoir l’opi-
nion de membres du public sur 
la façon dont ils étaient formulés.

Ces «messages» insistent à répé-
tition sur la pertinence des noix 
et des crudités pour les collations.

«Les graines et les noix rôties à 
sec sans sel ni huile ajoutés sont 
parfaites pour une collation riche 
en protéines», recommande par 
exemple l’agence fédérale. «Ayez 
des collations saines à portée de 
main, comme des légumes ou des 
fruits précoupés», continue-t-elle.

«C’est assez surprenant. Avant, 
il y avait presque toujours un 
yogourt ou un fromage comme 
collation [suggérée]», a expliqué 
Catherine Lefebvre.

«Le nouveau Guide alimentaire 
continuera de recommander aux 
Canadiens de choisir des ali-
ments et des boissons nutritifs, 
qui peuvent comprendre du lait 
et du yogourt faibles en matières 
grasses et des fromages ayant 
une faible teneur en sodium et en 
matières grasses», a précisé Santé 
Canada en réaction à la demande 
d’entrevue de La Presse.

L’EAU PLUTÔT QUE LE LAIT
Pourtant, sur les 150 «messages» 

testés, seulement quatre encou-
ragent la consommation de pro-
duits laitiers: les jeunes sont 
invités à remplacer les biscuits 
par du yogourt nature à la colla-
tion et on propose le «lait écrémé 
en poudre» aux ménages à reve-
nus modestes, par exemple.

«Fais une place à l’eau pen-
dant ton repas. C’est une bois-
son rafraîchissante et gratuite», 

consei l le  Santé  Canada aux 
jeunes,  mettant le tradition-
nel verre de lait de côté. «Bois 
de l’eau plutôt qu’une boisson 
gazeuse, un jus ou une boisson 
énergisante.» L’agence fédérale 
leur suggère aussi de faire griller 
des pois chiches avec «un soup-
çon d’huile d’olive, une pincée de 
cumin et une de poudre de chili» 
pour une «collation santé».

Au chapitre des changements, 
Mme Lefebvre note aussi la dis-
parition d’une recommanda-
tion chiffrée de consommation 
de chaque groupe alimentaire, 
ainsi que l’arrivée de conseils 
comme «savourez vos aliments» 
et «prenez vos repas en bonne 
compagnie».

«CROIRE À TORT QUE LES 
PRODUITS LAITIERS SONT 
MALSAINS»

Les Producteurs laitiers du 
Canada (PLC), qui représentent 
le secteur du même nom, ont été 
virtuellement exclus du processus 
de conception du Guide alimen-
taire canadien, comme tous les 
autres groupes de l’industrie ali-
mentaire. Les études scientifiques 
financées par l’industrie ont aus-
si été écartées dans le processus 
d’élaboration.

Dans une liste de revendications 
transmise à La Presse, l’organi-
sation rappelle toutefois qu’elle 

est opposée à la suppression du 
groupe alimentaire «produits 
laitiers». «Si ces recommanda-
tions étaient mises en œuvre 
telles qu’elles sont actuellement 
proposées, la plus grande consé-
quence potentielle serait d’ame-
ner les futures générations de 
Canadiens à croire à tort que les 
produits laitiers sont malsains», 
avaient affirmé Les Producteurs 
laitiers du Canada après avoir pris 
connaissance de lignes directrices 
énoncées en 2017 et dont le nou-
veau document se fait l’écho.

L’étude d’Earnscliffe a coû-
té 210 000  $ au Trésor public. 
Elle conclut notamment que le 
public a préféré la version bleue 
du guide «instantané» à la version 
turquoise.

« La recherche sur l’opinion 
publique avait pour objectif d’ai-
der au développement des pro-
duits finaux afin de répondre aux 
besoins de divers publics», a indi-
qué Santé Canada dans un cour-
riel à La Presse. «Cette recherche 
e st  u n e  c o nt r i b u t i o n  p a r m i 
d’autres, tels que des consulta-
tions publiques et des examens 
d’experts, qui aident à éclairer 
l’élaboration des outils et des res-
sources du guide alimentaire.»
AVEC WILLIAM LECLERC

NOUVEAU GUIDE ALIMENTAIRE 

Le lait largement écarté

Autres exemples de 
recommandations 

Pour les adultes 

« Êtes-vous la personne ayant 
été choisie pour offrir la colla-
tion de la prochaine réunion ? 
Servez des pains pitas de 
grains entiers avec du hou-
mous plutôt que des beignes 
ou des biscuits. »

Pour les aînés 

« Mangez des aliments 
contenant des protéines 
d’origine végétale, comme 
des lentilles ou du tofu. Si 
vous n’avez pas l’habitude de 
cuisiner ces aliments, allez 
voir en ligne pour trouver 
de nouvelles recettes ou 
méthodes de cuisson. »

Pour les jeunes 

« Excite tes papilles avec de 
l’eau ! Ajoutes-y de la menthe, 
du basilic, des petits fruits ou 
des tranches d’orange ou de 
concombre pour varier les 
saveurs. »

Dans les deux versions « instantanées » du nouveau Guide alimentaire canadien, les produits laitiers ne sont représentés 
que par une pinte de lait parmi 28 aliments. — 123RF

«C’est 
révolutionnaire. C’est 
vraiment différent de 
ce qu’on avait par le 
passé. C’est comme 
si on faisait un virage 
à 180 degrés.»

 — la nutritionniste et auteure 
Catherine Lefebvre
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La Presse

Une adolescente de 15 ans est 
morte, mercredi soir, après être 
tombée d’un télésiège à la station 
de ski le Mont-Vidéo Barraute, en 
Abitibi-Témiscamingue.

Selon la police, la jeune skieuse 
aurait, avec une amie, volontaire-
ment sauté du siège avant l’arrivée 
pour réaliser une cascade. Son 
amie a atterri sans problème, mais 
pas la victime, qui aurait malheu-
reusement sauté sur un rocher qui 
était couvert de neige. 

«Elle a fait une chute causant 
les blessures qui ont entraîné son 
décès», a indiqué Marie-Josée 

O u e l l e t ,  p o r t e -p a ro l e  d e  l a 
Sûreté du Québec. Il y avait au 
moins trois mètres entre le siège  
et le point d’atterrissage, selon la 
policière. 

«On a reçu l’appel vers 21 h 15, 
a continué Mme Ouellet . La dame 
a reçu des soins sur place et a été 
conduite au centre hospitalier 
d’Amos où malheureusement son 
décès a été constaté. »

Le centre de ski Mont-Vidéo est 
situé à une cinquantaine de kilo-
mètres au nord de Val-d’Or.

CENTRE DE SKI FERMÉ JEUDI
Le centre de ski a été fermé pour 

la journée «suite à de très tristes 

circonstances», a indiqué l’entre-
prise sur Facebook. Un homme 
ayant répondu à un appel logé à 
la direction générale a affirmé que 
le centre de ski ne commenterait 
pas la situation, par respect pour 
la famille de la victime et pour les 
employés. Cette personne a refusé 
de s’identifier. 

«On va faire enquête pour éta-
blir les causes et circonstances 
du décès», a indiqué Mme Ouellet  
de la SQ. Des policiers étaient sur 
place jeudi matin, tout comme un 
technicien spécialiste des scènes 
de crimes.

La porte-parole a indiqué que, 
selon les premières constatations 

de la police, la victime portait un 
casque au moment de l’accident. 
On ignore par ailleurs si les amies 

faisaient du ski ou de la planche à 
neige.
 Avec La Presse canadienne

ABITIBI 

Une ado se tue en chutant 
d’un remonte-pente

Le drame s’est produit au centre de ski Mont-Vidéo, à Barraute, à une 
cinquantaine  de kilomètres au nord de Val-d’Or. — PHOTO TIRÉE DE FACEBOOK

(PC) — Un groupe de députés fédé-
raux qui doit se rendre en Chine, 
cette fin de semaine, veut profi-
ter de ce voyage pour demander 
la libération de deux Canadiens 
détenus depuis le mois dernier, a 
indiqué le député conservateur 
Michael Cooper, qui fait partie de 
la délégation.

De l’avis du patron de Michael 
Kovrig, l’un des deux détenus, c’est 
une chose que devrait faire chaque 
voyageur canadien qui pose le 
pied en Chine. En entrevue jeudi, 
le président de l’International Cri-
sis Group, Robert Malley, a estimé 
que toute personne devrait soulever 
le problème avec son interlocuteur 
chinois afin de démontrer que la 
situation nuit à l’image de la Chine 
dans le monde.

C’est exactement ce que les 
membres de l’Association législa-
tive Canada-Chine ont l’intention 
de faire dès leur arrivée samedi, 
selon le député Michael Cooper.

En plus de M. Kovrig, un diplo-
mate d’Affaires mondiales Canada 

en congé qui travaille pour l’Inter-
national Crisis Group à Pékin, un 
entrepreneur du nom de Michael 
Spavor a aussi été arrêté le mois 
dernier en Chine. Il a notamment 
organisé des visites en Corée du 
Nord.

Ces arrestations sont largement 
perçues comme des mesures de 
rétorsion à la suite de l’arrestation 
par la Gendarmerie royale du Cana-
da de Meng Wanzhou, directrice 
des finances du géant des télécom-
munications Huawei, à la demande 
des États-Unis. Mme Meng fait face 
à des accusations de fraude aux 
États-Unis ; elle a été libérée sous 
caution à Vancouver, en attendant 
son audience d’extradition. «Les 
autres membres de la délégation et 
moi-même allons aborder la ques-
tion avec les autorités chinoises 
de la manière la plus constructive 
possible dans le but évident de 
voir ces deux Canadiens rentrer 
sains et saufs dans les meilleurs 
délais», a ajouté le représentant de 
St.Albert–Edmonton. 

Mobilisation pour les 
Canadiens détenus en Chine

Michael Kovrig et Michael Spavor — ARCHIVES, LA PRESSE CANADIENNE

MARC ALLARD
Le Soleil

Un homme dans la cinquantaine 
a perdu la vie à la suite d’une col-
lision sur le pont de l’île d’Orléans, 
jeudi après-midi. 

Vers 13 h 30, un camion cube 
et une fourgonnette ont fait un 
face-à-face sur le pont. L’impact 
a lourdement endommagé l’avant 
de la fourgonnette et son habi-
tacle, laissant peu de chances au 
conducteur. 

Celui-ci a été transporté d’ur-
gence à l’hôpital. Il se trouvait 
dans un «état critique» jeudi en 
fin d’après-midi. Il a succom-
bé à ses blessures plus tard  
dans la journée. 

Le conducteur du camion cube a 
aussi été conduit à l’hôpital, mais 
pour des blessures mineures. 

«Le conducteur du camion cir-
culait en direction nord vers 
Québec et il aurait dévié de sa 
voie pour percuter légèrement  
un véhicule et ensuite il a poursuivi 
sa route et a percuté la fourgonnette. 
Pourquoi? On ne le sait pas encore», 
indique Béatrice Dorsainville,  
porte-parole de la Sûreté du Québec 
(SQ).

Un expert en collisions de la 
SQ s’est rendu sur place pour 
reconstituer la scène de l’accident. 
L’enquête permettra d’en savoir 
plus sur les circonstances de la 
collision. 

À la suite de la collision, le pont 
de l’île d’Orléans a été fermé dans 
les deux sens pendant près de trois 

heures, de 13 h 30 jusqu’à 16 h 15. 
La fermeture a été nécessaire pour 
permettre aux services d’urgences 
d’intervenir et à l’expert en collision 
d’analyser la scène de l’accident.

La patience des automobilistes 
a été mise à rude mise à rude 
épreuve. La fermeture du pont a 
entraîné un long bouchon de cir-
culation sur l’île d’Orléans et à 
Québec.

Environ 11 800 véhicules par 
jour empruntent le pont de l’île 
d’Orléans.

En octobre dernier, ce dernier 
avait aussi été fermé dans les 
deux sens pendant une heure, à 
cause d’un trou dans la chaus-
sée. Des patrouilleurs de la SQ 
avaient aperçu un trou d’environ 
12 pouces sur 18 sur un joint de 

dilatation qui relie les dalles de 
béton sur le pont.

La S Q avait  dé cidé de fer-
mer la circulation sur le pont 
et  de faire évacuer les auto-
mobilistes qui s’y trouvaient.  
Une équipe d’ingénieurs du minis-
tère des Transports du Québec 
(MTQ) avait vérifié l’état des lieux 
et jugé finalement qu’il n’y avait 
pas de danger.

Le pont de l’Île d’Orléans date 
de 1935 et «la dalle est en fin de 
vie utile», avait indiqué en octobre 
Guillaume Paradis, un porte-
parole du ministère des Trans-
ports (MTQ). 

Le MTQ veut construire un 
nouveau pont à haubans d’ici 
2024 pour relier Québec et l’île 
d’Orléans.

Un mort sur le pont 
de l’île d’Orléans

Vers 13 h 30 jeudi, un camion cube et une fourgonnette ont fait un face-à-
face sur le pont de l’île d’Orléans pour une raison qui est encore inconnue. Le 
conducteur de la fourgonnette a succombé à ses blessures plus tard dans la 
journée. — PHOTO COLLABORATION SPÉCIALE STEVE JOLICOEUR
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Une coûteuse 
démission
Rares sont les politiciens qui savent 
quitter la politique avant que celle-
ci ne les quitte. À l’automne 2017, 
Yves Lévesque a manqué de 
sagesse et d’humilité en sollicitant 
un cinquième mandat au poste de 
maire de la nouvelle Ville de Trois-
Rivières et en refusant de recon-
naître qu’il avait fait son temps, qu’il 
n’était plus l’homme de la situation 
et que notre municipalité avait 
besoin d’un leadership renouvelé 
pour, notamment, faire face aux 
défis sociaux et environnementaux 
de notre époque.

Voilà pourquoi, le 17 octobre 
2017, j’ai publiquement invité les 
Trifluviens à le congédier. Mais, le 5 
novembre suivant, 26 503 électeurs 
– sur les 107 437 qui étaient inscrits 
sur la liste électorale (24,66 %) – 
l’ont reporté au pouvoir...

Même s’il avait affirmé qu’il ter-
minerait son mandat, voilà qu’il 
démissionne. Officiellement, pour 
des raisons de santé.

Il faut savoir que, depuis le 10 
juin 2016, l’article 31.0.1 de la Loi 
sur le traitement des élus munici-
paux prévoit qu’une personne qui 
démissionne en cours de mandat 
n’a droit à une allocation de départ 
ou à une allocation de transition 
qu’«à la condition que sa démis-
sion soit justifiée par des raisons 
familiales sérieuses ou par un pro-
blème de santé important affectant 
un membre de sa famille immé-
diate ou elle-même.»

Heureusement que M. Lévesque 
se retire pour des raisons de santé 
(et non pour se porter candidat aux 
élections fédérales du 21 octobre 
2019 pour le Parti conservateur) car 
il aurait été privé d’un joli magot:
• environ 123 000 $ à titre d’alloca-
tion de départ [soit, selon l’article 
30.1 de la Loi, sa rémunération 
d’une quinzaine (5148,15 $) X 
nombre d’années de service (24)];
• 133 852 $ à titre d’allocation de 
transition [soit, selon l’article 31 
de la Loi, sa rémunération trimes-
trielle (33 463 $) X nombre d’années 
complètes (19) pendant lesquelles 

il a été maire, le résultat ne pou-
vant excéder quatre fois celui de sa 
rémunération trimestrielle].

Ces montants –  auxquels il a 
droit – sont des minimums, car ils 
seront majorés pour tenir compte 
de la rémunération qu’il a touchée 
en 2018 de la Régie de gestion des 
matières résiduelles de la Mauricie 
où il représentait la Ville.

Et que dire du coût de l’élection 
partielle qu’il faudra organiser et 
tenir vers la mi-mai 2019? C’est une 
dépense de l’ordre de 750 000 $ que 
les Trifluviens devront supporter.

Je ne sais pas si notre ex-maire 
retrouvera la santé pour faire le saut 
sur la scène fédérale. Une chose est 
certaine, je ne souhaite pas que des 
politiciens, ayant siégé à Québec ou 
à Ottawa, traînent leur «boulet» sur 
la scène trifluvienne et tentent de 
s’y recycler. Après 17 ans de règne 
Lévesque, notre démocratie muni-
cipale mérite mieux que des «ex»!

Me Gilles Poulin, notaire honoraire
Greffier de la Ville de Trois-Rivières 
de 1990 à 2017

CARREFOUR DES LECTEURS

Quel est le point commun entre la neige et un piéton 
montréalais ? Les deux tombent.

P
rêts ou non, les Québécois 
entendront parler de réforme 
du scrutin en 2019. C’est une 

promesse du premier ministre 
François Legault qu’il a faite en mai, 
répétée en septembre et réaffirmée 
depuis son élection, en octobre. Il 
a même chargé l’une de ses princi-
pales ministres, Sonia Lebel, de la 
Justice, pour piloter le dossier. Elle 
s’est engagée à déposer un projet de 
loi à ce sujet ce printemps, afin de ne 
pas perdre de temps.

Car la population a en tête la 
volte-face des libéraux fédéraux 
qui avaient eux aussi promis une 
nouvelle manière de tenir nos élec-
tions, en 2015. Mais Justin Trudeau 
a cafouillé: il a confié la filière à une 
ministre junior, Maryam Monsef, qui 
s’est vite mis les pieds dans les plats. 
Après une année de tergiversations, 
les libéraux ont conclu qu’il n’y avait 
pas d’appétit pour le sujet et l’ont 
remis aux calendes grecques, prétex-
tant qu’ils n’auraient pas le temps de 
mettre toutes les réformes en place 
avant le scrutin de l’automne 2019. 
Mais ce fut de leur faute et ils en 
paieront le prix.

Au Québec, la réponse fut nette. 
Au printemps dernier, les trois par-
tis d’opposition – Coalition avenir 
Québec, Parti québécois et Québec 
solidaire – ont tenu une conférence 
conjointe pour annoncer leur inten-
tion de réformer la manière que les 
Québécois votent. Ils sont géné-
ralement d’accord pour mettre en 
place une forme de proportionnelle 
mixte, inspirée de modèles existant 
en Nouvelle-Zélande, en Allemagne 
ainsi qu’en Écosse. Mais là s’arrête 
leur volonté. Par la suite, ils divergent 
d’opinion. Ils devront mettre de l’eau 
dans leur vin pour s’entendre... et 
convaincre les libéraux provinciaux 
qu’une réforme est bien nécessaire, 
et souhaitable.

Car les libéraux y ont toujours été 
opposés. Il serait incongru qu’une 
réforme du scrutin se fasse totale-
ment sans eux. Il faudra éviter le 
blocage, d’un côté comme de l’autre. 
Les libéraux ne devraient pas voter 
en groupe pour s’y opposer, car la 
réforme viendra de toute manière. 
Mais cette réforme démocratique 
est trop importante pour se faire sur 

le dos des libéraux, en réalité ou en 
apparence.  

La proportionnelle mixte implique 
l’élection d’environ 78 députés au 
mode traditionnel, baptisé uni-
nominal à un tour, et d’environ 47 
à partir de listes régionales. Ni les 
régions ni leur taille n’ont été préci-
sées. Il faudra de la souplesse pour 
s’entendre. Il est au moins heureux 
que les trois partis se soient enten-
dus sur cette mécanique: il existe 
une ribambelle de représentations 
proportionnelles qui font la joie des 
politicologues mais qui confondent 
le public par le niveau de complexité 
qu’ils démontrent. C’est pourquoi il 
y a eu tant d’opposition à la réforme 
du scrutin. De surcroît, à peu près 
toutes ses déclinaisons ouvrent la 
porte à des gouvernements affai-
blis, quand ils ne sont pas carré-
ment minoritaires. Ils sont une faible 
réponse au désenchantement de 
bien des électeurs qui croient avoir 
perdu foi dans le système unino-
minal à un tour, car leur vote ne 
compte pas. Cela est vrai dans les 
circonscriptions «sûres» mais le coût 
à payer, les gouvernements minori-
taires, semblent un bien fort prix. 

Le débat est  latent pour le 
moment, mais viendra bien assez 
vite. Les Québécois feraient bien 
de s’y intéresser tôt, car François 
Legault a écarté la perspective 
d’un référendum pour l’enchâs-
ser, comme il vient d’en avoir un 
en Colombie-Britannique. Là, par 
trois fois la population s’est opposée 
à la réforme du scrutin. Le gouver-
nement de la CAQ est bien décidé 
à aller de l’avant. Mais il devra faire
attention à son développement, car 
cela pourrait polariser les électeurs. 
Ils le sont déjà suffisamment comme 
c’est là.

La réforme du
scrutin arrive

PIERRE 
JURY
pjury@ledroit.com

Écrivez-nous
À opinions@lenouvelliste.qc.ca. 
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REGARD SUR 2018... AVEC JULIE BOULET 

L’auteure, Julie Boulet, a été dépu-
tée de Laviolette à l’Assemblée na-
tionale de 2001 à 2018. Elle a éga-
lement occupé plusieurs fonctions 
ministérielles, notamment au Tou-
risme, aux Transports, à l’Emploi 
et à la Solidarité sociale.

L’année 2018 vient de se termi-
ner, avec sa pléiade de surprises, 
de situations particulières et de 
changements importants qui nous 
touchent tous, soit de près ou de 
loin. Une chose est certaine, c’est 
que l’on ne peut rester indifférent.

Après 15 années de gouverne 
presque ininterrompue du Parti 
libéral et après plusieurs décennies 
d’alternance PQ et PLQ, l’arrivée du 
gouvernement caquiste s’avère un 
événement marquant et significatif 
pour le Québec. Il s’agit d’un chan-
gement majeur dans la société 
québécoise. 

La grande force des gouverne-
ments libéraux qui se sont succédé 
au cours des dernières décennies 
est, sans contredit, l’économie 
et, à mon humble avis, tous en 
conviennent. L’économie se por-
tant plutôt bien, la population a 
choisi de faire confiance à un nou-
veau gouvernement en tournant 
fermement le dos au Parti libé-
ral. Un nouveau chapitre de l’his-
toire du Québec est en voie de se 
vivre et de s’écrire. Le PLQ, ayant 
subi la pire défaite de son his-
toire, se retrouve dans une situa-
tion précaire. Ses dirigeants et ses 
membres devront entreprendre 
une introspection approfondie et 
se redéfinir afin de se relancer pour 
la suite des choses. Une commu-
nication plus efficace combinée 
à une meilleure compréhension 
des réalités et des enjeux régio-
naux sont un passage obligé. Les 
facteurs causant cette humiliante 
défaite s’expliquent, entre autres, 
par l’austérité économique impo-
sée aux Québécois, les salaires 
consentis aux médecins spécia-
listes, le dossier de l’immigration 
qui a provoqué une scission avec le 
Québec des régions et, bien enten-
du, l’usure du pouvoir. 

Constituée d’un nombre impres-
sionnant de nouveaux élus sans 
expérience parlementaire, issus de 
toutes allégeances et ayant, pour la 
plupart, un parcours professionnel 
intéressant, l’équipe de Monsieur 
Legault aura de nombreux défis 
à court et à moyen terme. Que ce 
soit l’apprentissage de la vie parle-
mentaire, la cohésion et la solida-
rité du caucus, particulièrement 
essentielle lors des périodes de 
turbulence, nul doute que le pre-
mier ministre et sa garde rappro-
chée auront du pain sur la planche 

afin de bien encadrer tout ce beau 
monde et répondre aux attentes 
très élevées de l’ensemble des 
citoyens du Québec à l’égard de 
ses multiples promesses électo-
rales notamment. 

Au cours de la dernière année, le 
populisme a pris racine au Cana-
da. À ce titre, les gouvernements 
de M. Legault et de M. Ford en 
Ontario rejoignent ceux du pré-
sident Macron et du président 
Trump pour ne nommer que ceux 
qui nous sont plus familiers. Ce 

mouvement est de plus en plus 
répandu à l’échelle planétaire. Il 
se caractérise principalement par 
l’appui massif des travailleurs à 
salaire moyen qui souhaitent que 
les élus aillent au-delà du discours 
et qu’ils agissent véritablement sur 
la protection de leurs emplois, de 
leur pouvoir d’achat et de leur qua-
lité de vie. La confiance à l’égard 
de ceux qui nous gouvernent est 
sérieusement mise à l’épreuve. 
Le récent mouvement des gilets 
jaunes, en France, en est un parfait 

exemple.
La dernière année nous a éga-

lement permis de constater que 
l’écart entre les riches et les pauvres 
ne fait que s’accentuer. La classe 
moyenne est une espèce en voie 
d’extinction. Bien que la fiscalité 
québécoise permette d’équilibrer 
la richesse par le biais des impôts, 
l’effet pernicieux du système réside 
dans les taxes à la consommation 
qui ne cessent de se multiplier et 
de croître à une vitesse plus grande 
que les augmentations salariales 

consenties à l’ensemble des travail-
leurs qui peinent de plus en plus à 
joindre les deux bouts. Le gouver-
nement Legault a promis de remé-
dier à cette situation. La prochaine 
année nous permettra de vérifier si 
les bonnes intentions feront place 
à des actions concrètes. 

À ce ras-le-bol de plus en plus 
généralisé, s’ajoute l’intervention 
des gouvernements en soutien 
aux multinationales qui profitent 
de généreuses subventions, tout 
en continuant à verser des primes 
scandaleuses à leurs dirigeants qui 
n’ont aucun scrupule à congédier 
des milliers de travailleurs au nom 
de la restructuration. 

Du côté fédéral, l’année 2018 aura 
été marquante par des décisions 
politiques douteuses ou à tout le 
moins très discutables. Procéder, 
à coût de milliards de dollars pris 
dans les poches des contribuables, 
à l’acquisition d’un pipeline que 
l’on ne peut construire, constitue 
un très grand risque politique. À 
une époque où l’environnement 
est sur les lèvres de tous les poli-
ticiens, en particulier sur celles de 
Monsieur Trudeau, cette décision 
sera très certainement sur la table 
des débats lors des prochaines 
élections fédérales. Le dossier 
du pétrole sale versus l’électricité 
propre sera, sans nul doute, divi-
seur et polarisant.

La légalisation du cannabis ne 
laisse personne indifférent. Même 
s’il s’agit d’une promesse phare du 
Parti libéral du Canada, sa mise en 
œuvre a engendré des discussions 
tumultueuses avec les provinces 
et territoires. Son déploiement 
chaotique et la gestion des appro-
visionnements qui fait cruelle-
ment défaut en font un dossier 
mal préparé, précipité et surtout 
très controversé. Parions que cette 
promesse de M. Trudeau lui coû-
tera très certainement plusieurs 
votes lors des prochaines élections 
fédérales. 

Finalement, M. Trudeau devra 
sûrement s’expliquer pour les 
déficits générés à chacune des 
années de son premier mandat, à 
une époque où l’économie cana-
dienne était bien portante. En 
plus d’alourdir le passif qu’il lègue 
aux générations futures, on peut 
s’interroger sérieusement sur la 
marge de manœuvre dont il pourra 
bénéficier en cas de stagnation ou 
de récession économique. L’élec-
torat aura bientôt la possibilité de 
se prononcer sur le bilan libéral. 
Le NPD étant affaibli par le peu 
d’engouement de la population 
à l’égard de son chef, la bataille 
devrait se faire entre conservateurs 
et libéraux. À suivre...

Des changements qui ne laissent pas indifférent 

Selon l’auteure de cette analyse, l’équipe de François Legault qui a été élue en octobre 2018 aura de nombreux défis à 

court et moyen terme. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE

La légalisation du cannabis au Québec est un autre grand changement qui a marqué 2018, et qui ne laisse personne 

indifférent,selon Julie Boulet. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE
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Les données provisoires révélées jeudi par 
la Sûreté du Québec (SQ) indiquent que le 
nombre de collisions mortelles est passé de 
243 en 2017 à 235 l’année dernière.

Le nombre de décès a aussi reculé, de 268 
à 253. La SQ précise que le nombre de per-
sonnes décédées âgées de 16 à 24 ans a dimi-
nué de 32 %, de 57 en 2017 à 39 l’an dernier.

Le nombre de collisions mortelles liées à 
la vitesse excessive est passé en un an de 

76 à 72, mais la SQ signale que sur le terri-
toire qu’elle patrouille, la vitesse excessive 
a encore dominé en 2018 le palmarès des 
causes de collisions mortelles, soit dans plus 
de 30 % des cas.

La distraction au volant, qui comprend 
l’usage au volant du téléphone cellulaire, 
aurait été impliquée dans 11 % des collisions 
mortelles en 2018. La conduite avec capa-
cités affaiblies par l’alcool, la drogue ou une 

combinaison des deux a suivi dans le palmarès 
des causes probables de collisions mortelles, 
malgré une légère baisse à 8 % en 2018.

La Sûreté du Québec déplore par ailleurs 
que la négligence d’avoir porté la ceinture de 
sécurité a été constatée chez 45 personnes 
décédées dans des accidents, comparative-
ment à 23 en 2017. Pourtant, le nombre de 
constats distribués l’an dernier pour cette 
infraction a été semblable à celui de 2017.

La SQ rappelle que le port de la ceinture, 
qui est obligatoire, a aussi un lien direct avec 
la gravité des blessures lors d’une collision.

Le corps policier conclut son bilan en signa-
lant que près des deux tiers des collisions 
mortelles survenues en 2018 se sont pro-
duites en période de meilleure visibilité, soit 
entre 8 h et 20 h, et que le vendredi a été l’an 
dernier la journée de la semaine où il y a eu 
le plus de collisions mortelles. PC

Le bilan routier de la SQ révèle quelques améliorations

Un contingent 
de 150 militaires 
de Valcartier 
participera à une 
opération de 
l’OTAN pendant 
six mois
JEAN-FRANÇOIS NÉRON
Le Soleil

U n  p r e m i e r  c o n t i n g e n t  d e 
150 militaires de Valcartier est 
parti dans la nuit de mercredi 
à jeudi pour une mission de six 
mois en Lettonie dans le cadre 
de l’opération REASSURANCE de 
l’Organisation du traité de l’Atlan-
tique Nord (OTAN).

L e s  s o l d a t s  d é p l o y é s 

proviennent principalement du  
12e Régiment blindé du Canada, 
chapeauté par le 5e Groupe-bri-
gade mécanisé du Canada basé à 
Valcartier. 

D’ici le 15 janvier, 450 militaires 
partiront par vagues successives. 
Ils viennent en relève aux soldats 
du 2e Groupe-brigade mécanisé 
du Canada de Petawawa. C’est 
la quatrième rotation des Forces 
armées canadiennes en lien avec 
cette mission.

«C’est une mission d’entraîne-
ment. Le but de la mission est de 
maintenir la paix et de prévenir 
les conflits. C’est une présence de 
dissuasion», explique au Soleil le 
lieutenant-colonel Philippe Sauvé.

L’ambassadeur de la Lettonie au 
Canada était présent au départ 
des troupes. «C’est un impor-
tant déploiement de solidarité 
des membres de l’OTAN pour les 
communautés européennes. Ça 
renforce la sécurité de la région 
baltique et de la Pologne», se 

réjouit Karlis Eihenbaums.
La mission REASSURANCE a 

commencé au printemps 2014 
dans le contexte de la crise du 
territoire de Crimée en Ukraine. 
Des factions militaires prorusses 
basées en Crimée, et appuyées 
par Moscou, ont réclamé l’indé-
pendance de cette république 
autonome. Par voie de référen-
dum, la Crimée est ensuite deve-
nue un sujet de la république de 
Russie. 

REFROIDIR L’EXPANSION
L’Occident a accusé la Russie 

d’être derrière ce soulèvement. 
Pour Moscou, la Crimée revêt 
une importance stratégique capi-
tale. La base navale de Sébastopol, 
située au sud-ouest de la pénin-
sule, donne aux forces russes 
accès à la mer Noire.

Depuis, les pays membres de 
l’OTAN assurent une présence 
dans les pays limitrophes à la 
Russie pour refroidir d’éventuels 

désirs d’expansion territoriale.
E n  t o u t  t e m p s ,  j u s q u ’à 

835 membres des Forces armées 
canadiennes sont déployés dans 
le secteur. Quelque 240 marins 
sont à bord d’une frégate, 540 mili-
taires dirigent le groupement 

tactique de présence avancée ren-
forcée en Lettonie et 135 membres 
de l’Aviation royale canadienne et  
environ cinq aéronefs CF-18 Hor-
net participent aux activités de 
police aérienne renforcées de 
l’OTAN.

En route vers 
la Lettonie

Quelque 150 militaires de Valcartier sont partis dans la nuit de mercredi à jeudi pour une mission de six mois en Lettonie 
dans le cadre de l’opération REASSURANCE. — PHOTOS LE SOLEIL, CAROLINE GRÉGOIRE

Des membres du 12e Régiment blindé du Canada ont quitté Québec pour une 
mission en Lettonie.
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KEN MORITSUGU
Associated Press

PÉKIN — Le programme spatial 
chinois, en plein essor, a réalisé 
jeudi une première pour l’espèce 
humaine : un atterrissage sur la 
face cachée de la Lune, exploit qui 
rapproche la Chine de son objectif 
de devenir une puissance spatiale.

Trois pays, les États-Unis, la Russie et 
plus récemment la Chine, ont lancé 
des engins spatiaux au plus près de 
la Lune, la partie qui fait toujours 
face à la Terre, mais l’alunissage de 
jeudi constitue une première de 
l’autre côté du satellite naturel, sur 
sa face cachée.

L’Administration spatiale nationale 
de Chine a déclaré que l’atterrissage 
de l’engin Chang’e 4, à 10 h 26, a 
« ouvert un nouveau chapitre de l’ex-
ploration humaine de la Lune ». Une 
photo prise à 11 h 40 et transmise par 
Chang’e 4 montre un petit cratère et 
une surface stérile qui semble être 
éclairée par un phare de l’explo-
rateur lunaire. Le nom de l’engin 
spatial vient de celui d’une déesse 
chinoise qui, selon la légende, vit 
sur la Lune depuis des millénaires.

Cet alunissage souligne les ambi-
tions grandissantes de la Chine de 
rivaliser dans l’espace avec les États-
Unis, la Russie et l’Europe — et plus 
largement de renforcer la position 
du pays en tant que puissance régio-
nale et mondiale. «Le rêve de l’es-
pace fait partie du rêve de rendre la 
Chine plus forte», déclarait en 2013 
le président Xi Jinping, peu après 
être devenu le leader de la Chine.

En fin d’année, les médias et les 
responsables chinois ont salué 
le lancement de Chang’e 4, le 8 
décembre, comme l’une des réalisa-
tions majeures de la nation en 2018.

« Globalement, la technologie 
spatiale chinoise reste à la traîne 
par rapport à l’Occident, mais avec 
l’atterrissage de l’autre côté de la 
Lune, nous avons fait un immense 
saut en avant », a déclaré Hou Xiyun, 
professeur à l’école d’astronomie et 
de sciences spatiales de l’Université 
de Nanjing. Il a ajouté que la Chine 
avait dans sa mire Mars, Jupiter et les 
astéroïdes : « Il ne fait aucun doute 
que notre pays ira de plus en plus 
loin. »

RAPPORTER DES 
ÉCHANTILLONS

En 2013, Chang’e 3, le prédéces-
seur de la mission actuelle, avait 
effectué le premier atterrissage sur 

la Lune depuis le Luna 24 de l’ex-
Union soviétique en 1976. Les Amé-
ricains sont les seuls à avoir envoyé 
avec succès un humain sur la Lune, 
bien que la Chine envisage elle aussi 
une mission habitée. Pour l’instant, 
elle souhaite envoyer une sonde 

Chang’e 5 sur la Lune l’an prochain 
et la faire revenir sur Terre avec des 
échantillons — ce qui n’a pas été 
fait depuis la mission soviétique de 
1976.

La face cachée de la Lune est 
relativement peu connue. Sa 

composition est différente de celle 
de la face visible, où les missions 
précédentes avaient atterri. Chang’e 
4, constitué d’un module d’alu-
nissage et d’un minirobot mobile, 
effectuera des observations astro-
nomiques et examinera la structure 
et la composition minérale du sol, 
au-dessus et en dessous de la sur-
face lunaire.

L’un des défis à relever pour tra-
vailler de l’autre côté de la Lune est 
la communication avec la Terre. 
Pour pallier ce problème, la Chine 
a lancé un satellite relais en mai afin 
que Chang’e 4 puisse renvoyer ses 
informations.

La Chine a mené sa première 
mission spatiale habitée en 2003, 
rejoignant ainsi la Russie et les États-
Unis. Elle a mis en orbite deux sta-
tions spatiales et envisage de lancer 
un module d’exploration vers Mars 
au milieu des années 2020. Son 
programme spatial a connu un rare 
échec l’an dernier avec le lancement 
raté de sa fusée Longue Marche 5.

EXPLORATION SPATIALE

La Chine montre la face 
cachée de la Lune

Modélisation 3D du satellite qui se trouve présentement sur la Lune.
— PHOTO RELAYÉE PAR L’AP

Cette photo, diffusée par l’Administration spatiale nationale de Chine, est la première image de la face cachée de la 
Lune prise par le satellite Chang’e-4. — PHOTO RELAYÉE PAR L’AP

La Presse canadienne

MONTRÉAL — D’ici mardi pro-
chain, les automobilistes et les 
camionneurs doivent faire le 
long détour de plus de 800 kilo-
mètres par Québec pour passer 
d’une rive à l’autre du fleuve 
Saint-Laurent,  dans l ’est  du 
Québec.

E n  e f f e t ,  l e  t r a v e r s i e r  N M 
Trans-Saint-Laurent, qui relie les 
régions du Bas-Saint-Laurent et 
de Charlevoix, a effectué mer-
credi ses dernières liaisons mari-
times entre Rivière-du-Loup, sur 
la rive sud du fleuve, et Saint-
Siméon, sur la rive nord. Il se 
dirigera vers Québec afin que 
des réparations y soient effec-
tuées au cours des quelque huit 
prochaines semaines.

Quant au traversier  NM F.-
A.-Gauthier, qui relie norma-
lement Matane et les villes de 
Baie-Comeau et de Godbout, sur 
la Côte-Nord, il ne navigue plus 
depuis le 17 décembre en raison 
d’un bris.

Un service aérien permet toute-
fois aux gens de passer de Mont-
Joli à Baie-Comeau ou Sept-Îles, 
ou l’inverse, quatre fois par jour. 
Un service de navette est aussi 
offert entre Matane et Mont-Joli. 
Le transport aérien est offert au 
même tarif que la traversée mari-
time durant l’intervalle.

AUCUN SERVICE 
AVANT MARDI

Aucun autre navire n’était dis-
ponible pour assurer les tra-
verses maritimes jusqu’à la mise 
en disponibilité d’un bateau de la 
Coopérative de transport mari-
time et aérien (CTMA), le CTMA 
Vacancier, mardi prochain.

Il y a deux semaines, le ministre 
des Transports, François Bon-
nardel ,  a  dénoncé la  S o cié -
té des traversiers du Québec 
(STQ) pour ne pas avoir trouvé 
une solution pour éviter l’arrêt 
complet des liaisons maritimes 
pendant plusieurs jours. À son 
avis, la STQ aurait pu acheter 
un bateau usagé durant la der-
nière année, mais ne l’a pas fait. 
Il a rejeté le blâme sur le gouver-
nement libéral précédent pour 
cette décision.

D e s  c h e f s  d ’e n t r e p r i s e s 
q u i  t r a n s p o r t e n t  d e s  b i e n s  
d’une rive à l’autre affirment que 
l’interruption de service leur 
coûtera cher.

EST DU QUÉBEC

Un détour 
de 800 km 
en raison du 
mauvais état 
des traversiers
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TROIS-RIVIÈRES — Vingt ans après 
l’acquisition de Place Royale par le 
groupe Olymbec, l’emblématique 
«gratte-ciel» bleu de 14 étages 
au centre-ville de Trois-Rivières 
connaît un nouveau souffle avec 
la réalisation de plusieurs travaux 
de modernisation.

Outre la remise à jour du hall d’en-
trée, de l’extérieur et de la terrasse, 
et l’amélioration en cours des cages 
d’escalier et de la salle de toilettes 
communes, la directrice Dévelop-
pement immobilier et Location 
pour l’Est du Québec chez Olym-
bec, Annie Villemure, souligne le 
changement complet de la tour 
d’eau sur le toit.

«C’est un nouveau système 
de chauffage et de climatisa-
tion qui permet de contrôler 
davantage la température entre 
les saisons et d’assurer ainsi le 
confort aux locataires qui sont 
de plus en plus nombreux», 
explique-t-elle.

D’ailleurs, vers la fin de l’année, 
un neuvième Centre de justice 
de proximité y ouvrait officielle-
ment ses portes en présence de la 
ministre de la Justice, Sonia LeBel, 
dans le but d’offrir des conseils 
aux citoyens sur une multitude de 
sujets du domaine juridique.

On note également la présence 
relativement récente des bureaux 
de la Chambre de commerce et 
d’industries de Trois-Rivières 
avec la Société de développement 
commercial du centre-ville triflu-
vien ainsi que l’arrivée en 2018 du 
courtier d’assurance indépendant 
Lussier Dale Parizeau, qui s’ajoute 
à la société de notaires Leblanc et 
Martin.

Ayant fait ses débuts à l’intérieur 
de Place Royale, l’entrepreneure 
trifluvienne Paskale Méthot et son 
associée Jessy Gagnon Simard ont 
choisi l’an dernier de répondre aux 
besoins d’une clientèle croissante 
en déménageant le Sushizo centre-
ville dans un local voisin deux fois 
plus grand, toujours au 1350, rue 
Royale.

Au tournant du nouveau millé-
naire, l’immeuble avait été trans-
formé en Carrefour de la nouvelle 

économie, devenant alors le 
19e édifice désigné au Québec pour 
accueillir des entreprises œuvrant 

dans les secteurs de haut savoir. 
Après une forte occupation des 
lieux, la fin du programme d’aide 

fiscale aura toutefois eu pour effet 
d’amener plusieurs locataires à 
déménager. D’où aujourd’hui cette 
nouvelle phase de développement 
initiée par Olymbec.

«Actuellement, il y a trois étages 
disponibles de 7000 pieds carrés», 
a fait savoir Mme Villemure. L’es-
pace de location de Place Royale 
totalise 100 000 pieds carrés.

Or, Olymbec en Mauricie, c’est 
un total de deux millions de pieds 
carrés et certains de ses actifs 
sont situés à Shawinigan. Depuis 
l’achat de Place Cascade en 2016, 
l’endroit a été entièrement refait, 
offrant une superficie commerciale 
de 7000 pieds carrés au rez-de-
chaussée et des espaces à bureau 
pour 15 000 pieds. Et à la même 
période, le groupe a pris posses-
sion du bâtiment de 120 000 pieds 
carrés qui abritait l’ancienne  
usine Doral,  dans le secteur 
Grand-Mère.

«On y fera des travaux majeurs 
ce printemps. Il y a toute une sec-
tion à travailler avec le Service de 
développement économique de 
la Ville de Shawinigan pour un 
incubateur», a conclu celle qui se 
réjouit d’y voir déjà une entreprise 
de moulage occuper un plancher 
de 25 000 pieds carrés.   

OLYMBEC EST PROPRIÉTAIRE DE PLACE ROYALE DEPUIS 1999

Second souffle 
pour les 20 ans

Des travaux ont eu lieu sur le toit de Place Royale pour changer complètement la tour d’eau.— PHOTO COURTOISIE

La directrice Développement immobilier et Location pour l’Est du Québec chez 
Olymbec, Annie Villemure, posant devant Place Royale. — PHOTO: STÉPHANE LESSARD



leNouvelliste  VENDREDI 4 JANVIER 2019 AFFAIRES   17

TORONTO — La santé financière 
des régimes de retraite à presta-
tions déterminées canadiens s’est 
érodée au quatrième trimestre, 
avec la faiblesse des marchés 
boursiers et celle des taux d’inté-
rêt à long terme, ont indiqué jeudi 
deux sociétés de conseil du secteur 
dans des rapports distincts.

Mercer Canada et Aon ont toutes 
deux conclu que moins de la moitié 
des régimes de retraite à prestations 
déterminées du pays étaient entiè-
rement capitalisés au début de la 
nouvelle année, et elles ont averti 
que les perspectives actuelles pour 
2019 étaient, au mieux, troubles.

Ils ont également noté que les 
régimes à prestations définies — 
qui ne sont qu’un des moyens par 
lesquels les employeurs peuvent 
subvenir aux besoins financiers 
de leurs employés après la retraite 
— étaient généralement en bonne 
santé avant le début du quatrième 
trimestre, en octobre.

Le rapport a été publié jeudi, 
peu de temps avant la fermeture 
des marchés boursiers nord-amé-
ricains, une séance qui a reproduit 
la difficile tendance à la baisse que 
les investisseurs ont connue tout 
au long du quatrième trimestre.

«Nous ne prévoyons pas que la 
volatilité cessera en 2019, mais la 
situation financière des régimes 
de retraite reste solide après la plus 
longue période haussière du mar-
ché», a indiqué Calum Mackenzie, 
responsable des investissements 
d’Aon pour le Canada.

Il a ajouté que les plans étaient 
frappés par un «double coup dur» : 
la réduction des cours des actions et 
la baisse des rendements des obli-
gations à long terme canadiennes.

La baisse des rendements obliga-
taires affecte les régimes à presta-
tions définies puisqu’elle fait grimper 
les rendements qu’ils doivent tirer 
de leurs investissements dans des 
actions, dans l’immobilier ou dans 
d’autres catégories d’investissements.

L’indice Mercer de la santé des 
régimes de retraite a reculé à un 
ratio de solvabilité de 102 % au 
31 décembre. En comparaison, il était 
de 112 % en date du 28 septembre, et 
de 106 % au début de 2018.

De son côté, le ratio de solvabi-
lité médian Aon a diminué au qua-
trième trimestre pour s’établir à 
95,3 % au 1er janvier 2019, un déclin 
de près de 8 % par rapport au troi-
sième trimestre de 2018. 

Un ratio de solvabilité de 100 
ou plus indique qu’un régime 
est entièrement capitalisé, alors 
qu’un montant inférieur indique 
qu’il y aurait un manque à gagner 
en cas de liquidation du régime. 
LA PRESSE CANADIENNE

Le plongeon 
boursier a nui 
aux régimes 
de retraite

JORDAN PRESS
La Presse canadienne

OTTAWA — Craignant que les em-
plois exigeant des compétences 
technologiques poussent les 
travailleurs «vulnérables» hors 
du marché du travail et viennent 
alourdir les programmes de 
prestations d’aide du gouverne-
ment, des responsables fédé-
raux cherchent discrètement des 
moyens de stimuler l’emploi chez 
les Autochtones, les nouveaux 
arrivants et les personnes handi-
capées, révèlent des documents 
internes du gouvernement.

Lors d’une présentation portant la 
mention «secrète» offerte l’an der-
nier aux plus hauts fonctionnaires 
de l’État, le gouvernement disait 
souhaiter trouver un moyen de bri-
ser les stéréotypes qui constituent 
des obstacles à l’emploi.

Par exemple, les documents sou-
lignent que des employeurs sont 
souvent réticents à engager des 
personnes handicapées, croyant 
qu’il sera trop difficile d’adapter 
leur environnement de travail.

Augmenter le taux d’emploi d’à 
peine un pour cent dans chaque 
groupe de travailleurs dits «vul-
nérables» permettrait d’accroître 

l’économie du Canada d’environ 
un demi-point de pourcentage, 
selon les estimations du gouverne-
ment. Un gain considérable alors 
que la croissance annuelle est d’en-
viron deux pour cent.

De plus, comme l’omniprésence 
des nouvelles technologies force 
les entreprises à chercher de la 
main-d’œuvre hautement qua-
lifiée, et que bon nombre de tra-
vailleurs parmi ces groupes sont 
considérés comme peu qualifiés, 
les fonctionnaires craignent que 
l’évolution du marché du travail ne 
les condamne au chômage.

Le phénomène pourrait aussi 
faire mal à bon nombre de travail-
leurs qui occupent actuellement un 
emploi et qui pourraient éventuel-
lement le perdre en raison du pro-
grès technologique. Tout cela aurait 
pour conséquence d’augmenter le 
nombre de prestataires des pro-
grammes de revenus de soutien et 
de grever les finances fédérales.

«L’imprévisibilité de la nature 
changeante du marché du travail 
et les pressions démographiques 
pourraient exacerber les vulnéra-
bilités et faire basculer, parmi les 
groupes vulnérables, ceux qui se 
trouvent tout juste sur le seuil», 
prévient le document.

La Presse canadienne a obtenu 
ces documents en vertu de la Loi 

sur l’accès à l’information alors que 
le gouvernement libéral parle déjà 
publiquement de se servir du bud-
get 2019, le dernier avant l’élection 
générale, pour stimuler la forma-
tion technique.

UNE FAÇON DE FAIRE 
OBSOLÈTE

Le ministre du Développement 
social, Jean-Yves Duclos, a déclaré 
récemment au cours d’une entre-
vue de fin d’année qu’il fallait en 
faire davantage pour favoriser la 
formation professionnelle afin de 
s’assurer que les gens qui ont de la 
difficulté à intégrer le marché du 
travail puissent avoir une véritable 
chance d’y arriver.

L e  g o uv e r n e m e nt  p ro c è d e 
actuellement à une vaste évalua-
tion de ses programmes de forma-
tion professionnelle et technique.

Les documents du ministère des 
Finances au sujet de la révision en 
cours indiquent que, par exemple, 
les programmes de formation au 
Canada ciblent d’abord les besoins 
immédiats des travailleurs qui 
viennent de perdre leur emploi.

Mais l’évolution des nouvelles 
technologies a rendu cette façon 
de faire obsolète. Au lieu de trou-
ver un nouvel employeur qui va 
embaucher la personne pour 
effectuer le même type de travail, 

il faudrait plutôt permettre à l’indi-
vidu d’acquérir de nouvelles com-
p é t e n c e s  l u i  p e r m e tt a nt  d e 
réintégrer le marché du travail à 
long terme. La révision cherche 
justement à déterminer «la per-
tinence des programmes actuels 
et où devraient être consacrés les 
futurs investissements».

En s’intéressant particulière-
ment aux personnes peu quali-
fiées, qui n’ont généralement pas 
d’éducation postsecondaire, ce 
sont 128 000 travailleurs de plus 
qui pourraient intégrer le mar-
ché du travail si leur taux d’em-
ploi augmentait de seulement un 
pour cent. L’économie canadienne 
gagnerait du même coup un bonus 
de croissance de 0,4 %, prédisent 
les fonctionnaires fédéraux.

Si l’on s’attarde uniquement à la 
situation des nouveaux arrivants, 
une augmentation du taux d’em-
ploi des immigrants d’un pour cent 
permettrait d’ajouter 9500 travail-
leurs et 0,03 % au produit intérieur 
brut du pays. Des chiffres sem-
blables s’appliquent aux Premières 
Nations.

Pour ce qui est des personnes 
handicapées, une hausse de l’em-
ploi d’un pour cent représenterait 
23 400 nouveaux travailleurs et une 
croissance économique addition-
nelle de 0,07 %.

Ottawa craint que la technologie 
pousse des travailleurs 
«vulnérables» au chômage

Des responsables fédéraux cherchent discrètement des moyens de stimuler l’emploi chez les Autochtones, les nouveaux arrivants et les personnes handicapées.
— PHOTOTHÈQUE LE SOLEIL
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MARC-ANDRÉ LUSSIER
La Presse

Plus de 400 longs métrages se-
ront offerts en salle aux cinéphiles 
au cours de l’année qui commence. 
La Presse braque aujourd’hui ses 
projecteurs sur 20 personnalités 
dont on parlera assurément au 
cours des prochaines semaines 
et des prochains mois.

ÉVELYNE BROCHU
En continuité

Dans La femme de mon frère, pre-
mier long métrage de Monia Cho-
kri à titre de cinéaste (date de sortie 
indéterminée), elle incarne une 
femme dont tout le monde tombe 
amoureux, mais qui vient quand 
même s’immiscer malgré elle dans 
la relation fusionnelle que son nou-
vel amour (Patrick Hivon) partage 
avec sa sœur (Anne-Élisabeth Bos-
sé). Dans Ca$h Nexu$, le nouveau 
film de François Delisle (Le météore, 
Chorus), Évelyne Brochu donne la 
réplique à Alexandre Castonguay et 
à François Papineau, dans une his-
toire où le retour d’un être « poqué » 
fait resurgir de vieux démons au sein 
d’une famille. À l’affiche le 22 mars.

MONIA CHOKRI
Place à la cinéaste

D’évidence, l’actualité de la comé-
dienne en 2019 sera d’abord liée à 
la sortie de La femme de mon frère, 
son premier long métrage à titre de 
cinéaste (voir Évelyne Brochu). On 
verra pourtant Monia Chokri dans 
pas moins de quatre autres films 
cette année. Dans Nous sommes 
Gold, d’Éric Morin (22 mars), elle 
incarne une femme qui retourne 
dans sa région natale 10 ans après 
la mort de ses parents. L’actrice est 
aussi de la distribution de Pauvre 
Georges !, de Claire Devers, d’On 
ment toujours à ceux qu’on aime, de 
Sandrine Dumas, ainsi que d’Avant 
qu’on explose (1er mars), premier 
long métrage de Rémi St-Michel.

CHRISTIAN CLAVIER
Champion du box-office

À son acti f ,  l ’acteur compte 
quelques-uns des plus grands suc-
cès du cinéma français. L’année 2019 
marquera l’arrivée de Qu’est-ce qu’on 
a encore fait au Bon Dieu, la suite du 
film qui, dans l’Hexagone, a attiré 
plus de 12 millions de spectateurs en 
2014 (et plus de 175 000 au Québec). 

Cette fois, Claude et Marie Verneuil 
feront tout pour retenir les familles 
de leurs enfants, bien décidés à aller 
vivre à l’étranger (sortie le 15 mars). 
Christian Clavier prête aussi sa voix 
à Astérix, un personnage qu’il a 
incarné «en vrai» deux fois, dans le 
film d’animation Astérix – Le secret 
de la potion magique. À l’affiche le 
15 février.

DENIS CÔTÉ
En quête d’un Ours

D’un côté, il y a les films essais 
comme Carcasses, Bestiaire ou Ta 
peau si lisse. De l’autre, on trouve 
les films de fiction qui requièrent 
un peu plus de moyens, comme 
Curling, Vic + Flo ont vu un ours, ou 
Boris sans Béatrice. Tous ces films de 
Denis Côté sont également appré-
ciés des cinéphiles et circulent dans 
les festivals du monde entier. Réper-
toire des villes disparues (sortie pré-
vue le 15 février), qui se situe dans 
la seconde catégorie, ne fait pas 
exception puisque le film a été invité 
à concourir au festival de Berlin, où il 
sera en lice pour l’Ours d’or, le prix le 
plus prestigieux de la Berlinale.

MARION COTILLARD
Au nom de l’amitié

Après avoir enchaîné plusieurs 
films, aussi bien en France qu’ail-
leurs (Juste la fin du monde, Allied, 
Assassin’s Creed, Rock’n Roll, Les 
fantômes d’Ismaël, Gueule d’ange), 

Marion Cotillard sera vue dans 
un seul long métrage cette année. 
Nous finirons ensemble reprend les 
mêmes personnages que Les petits 
mouchoirs, le film à succès de Guil-
laume Canet. C’est dire que neuf 
ans plus tard, la bande rapplique. 
Autour de l’actrice gravitent Fran-
çois Cluzet, Gilles Lellouche, Benoît 
Magimel, Laurent Lafitte, José Gar-
cia et quelques autres. Ils sont tou-
jours sous la direction de Guillaume 
Canet, que l’on verra également dans 
le thriller Mon garçon, de Christian 
Carion, et dans Doubles vies, un film 
d’Olivier Assayas dans lequel il est en 
vedette avec Juliette Binoche.

CATHERINE DENEUVE
Toujours au sommet

Même si elle a maintenant franchi le 
cap des 75 ans, Catherine Deneuve 
reste l’une des actrices françaises 
les plus sollicitées du moment. On 
verra d’abord l’icône en mai dans La 
dernière folie de Claire Darling, une 
comédie dramatique dans laquelle 
elle donne la réplique à Chiara Mas-
troianni et Alice Taglioni. Cathe-
rine Deneuve sera aussi à l’affiche 
de L’adieu à la nuit, le nouveau 
film d’André Téchiné (l’un de ses 
cinéastes fétiches), où elle incarne 
une grand-mère impuissante face 
à la radicalisation de son petit-fils. 
En plus de Joyeux anniversaire, une 
comédie dramatique de Cédric 
Kahn, on attend aussi La vérité, le 
film que Hirokazu Kore-eda (Une 
affaire de famille) a tourné à Paris…

XAVIER DOLAN
Deux films et un rôle

Une autre «grosse» année s’annonce 
pour Xavier Dolan. D’abord, il y aura 
la sortie, enfin, de The Death and Life 
of John F. Donovan, son premier 
film en anglais. Lancé au festival de 
Toronto, où il a été très mal reçu, ce 
long métrage sortira en France au 
mois de mars, mais aucune date de 
sortie n’est encore fixée pour le Qué-
bec. Le réalisateur de Juste la fin du 
monde proposera aussi en 2019 
Matthias et Maxime, son huitième 
long métrage, lequel, sait-on jamais, 
pourrait peut-être bien se retrouver 
au Festival de Cannes si les astres 
s’alignent bien. Et puis, Xavier Dolan 
a aussi un rôle dans It : Chapter Two 
(6 septembre), où il campe le rôle 
d’Adrian Mellon.

ANNE DORVAL
Retrouvailles

Outre le fait que la vedette de Mom-
my retrouvera Xavier Dolan dans 
Matthias et Maxime le temps d’un 
rôle de soutien, et qu’elle tient aussi 
un rôle dans La femme de mon frère, 
de Monia Chokri, Anne Dorval est 
la tête d’affiche de 14 jours, 12 nuits. 
Dans ce film que Jean-Philippe 
Duval a tourné au Viêtnam, Anne 
Dorval incarne une femme endeuil-
lée qui, un an après avoir perdu sa 
fille dans un accident, repart sur les 
traces de cette dernière dans son 
pays d’origine. « Ce fut très forma-
teur, d’autant que je joue un beau 
personnage. Nous avons pu ren-
contrer des gens magnifiques ! », a 
déclaré l’actrice au lendemain du 
tournage. La date de sortie n’est pas 
encore déterminée.

TARON EGERTON
Dans la peau d’Elton John

Même s’il a joué dans de grandes 
productions, parmi lesquelles Kings-
man : The Secret Service et, plus 
récemment, Robin Hood, le nom 
de cet acteur ne circule pas encore 
sur toutes les lèvres. Cela pourrait 
bien changer en 2019. Taron Eger-
ton a en effet été choisi pour incar-
ner Elton John dans Rocketman, un 
film consacré à la vie du créateur de 
Your Song. Considérant le grand suc-
cès qu’a obtenu Bohemian Rhapsody 
l’an dernier, il y a tout lieu de prévoir 
un intérêt similaire. D’autant que la 
réalisation est assurée par Dexter 
Fletcher, celui-là même qui a pris 
le relais sur le plateau de Bohemian 
Rhapsody après le renvoi de Bryan 
Singer.

CINÉMA
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QUI FERONT 2019
ÉTIENNE GALLOY
Étoile montante

Les téléspectateurs de la série 
L’échappée le connaissent déjà. 
Les cinéphiles feront à leur tour la 
rencontre d’Étienne Galloy cette 
année. Non seulement a-t-il un rôle 
dans Genèse, l’excellent film de Phi-
lippe Lesage (à l’affiche le 15 mars), 
mais le jeune comédien campe le 
personnage autour duquel l’in-
trigue d’Avant qu’on explose est 
construite, très inquiet du sort du 
monde (à l’affiche le 28 février). Erik 
K. Boulianne (Prank, De père en flic 
2) a écrit le scénario de ce premier 
long métrage de Rémi St-Pierre. 
Étienne Galloy est aussi de la dis-
tribution de Kuessipan, l’adaptation 
du roman de Naomi Fontaine que 
porte à l’écran la cinéaste Myriam 
Verreault.

DONALD GLOVER
L’envie de rugir

Connu aussi dans le monde musi-
cal sous le nom de Childish Gam-
bino, Donald Glover a hérité du 
rôle de Simba dans Le roi lion, 
dont la sortie est prévue le 19 juil-
let. Vingt-cinq ans après le dessin 
animé à succès, Disney propose 
cette fois une version en prises de 
vue réelles, réalisée par Jon Favreau. 
En plus de celle de Donald Glover, 
nous y entendrons en outre les voix 
de Beyoncé, Seth Rogen, John Oli-
ver, sans oublier celle, mythique, de 
James Earl Jones, dans la version 
originale. Auparavant, le 29 mars, 
Disney mettra à l’affiche une ver-
sion « en vrai » de Dumbo, réalisée, 
celle-là, par Tim Burton.

MARC-ANDRÉ GRONDIN
Retour à Podz

Sept ans après L’affaire Dumont, 
Marc-André Grondin a de nouveau 
tourné sous la direction de Daniel 
Grou (Podz). Mafia inc. est la libre 
adaptation d’un best-seller publié 
en 2010, dans lequel les journa-
listes André Cédilot et André Noël 
retraçaient l’histoire du clan sicilien 
ayant dominé la mafia montréalaise 
pendant 30 ans. «Ce scénario [écrit 
par Sylvain Guy] est l’un des meil-
leurs que j’ai lus dans ma vie!», a 
déclaré l’acteur, qui incarne dans 
le film un personnage fictif, soit 
le meilleur ami du fils du Parrain. 
Outre Grondin, les interprètes de 
Mafia inc. sont Sergio Castellitto, 
Mylène Mackay, Henri Picard, Gil-
bert Sicotte et plusieurs autres. La 
date de sortie n’est pas encore fixée.

LOUIS-JOSÉ HOUDE
Dans le mensonge

Deux ans après De père en flic 2, 
champion du box-office québécois 
2016, Louis-José Houde sera la tête 
d’affiche de Menteur, la nouvelle 
comédie d’Émile Gaudreault. Dans 
cette histoire, que le cinéaste a écrite 
avec Erik K. Boulianne et Sébastien 
Ravary, l’humoriste se glisse dans la 
peau d’un menteur invétéré qui, à la 
suite d’un ultimatum collectif lancé 
par son entourage, doit apprendre à 
dire la vérité. Il y est entouré d’une 
distribution tout étoiles, composée 
notamment d’Antoine Bertrand, de 
Geneviève Schmidt et d’Anne-Éli-
sabeth Bossé. À l’affiche le 10 juillet.

LUPITA NYONG’O
En orbite

Révélée grâce à 12 Years a Slave, 
qui lui a valu l’Oscar de la meil-
leure actrice de soutien il y a cinq 
ans, Lupita Nyong’o sera vue en 
2019 dans Little Monsters, une 
comédie d’horreur australienne 
qui sera d’abord lancée au festival 
de Sundance. L’actrice est aussi 
de la distribution d’Us, le nouveau 
film de Jordan Peele, scénariste et 
réalisateur de Get Out (à l’affiche 
le 15 mars). Évidemment, Lupita 
Nyong’o reprendra le rôle qu’elle 
tient dans Star Wars, soit celui de 
Maz Kanata. Cet épisode «officiel», 
le neuvième de la série, n’a pas 

encore de titre, mais on sait qu’il 
prendra l’affiche le 20 décembre 
en Amérique du Nord.

JORDAN PEELE
Le film d’après…

Get Out, son premier long métrage 
à titre de cinéaste, a pris les allures 
d’un véritable phénomène et lui a 
même valu l’Oscar du meilleur scé-
nario original. Deux ans plus tard, 
Jordan Peele est de retour avec 
un film qui s’annonce tout aussi 
anxiogène. Mettant en vedette Eli-
sabeth Moss et Anna Diop, Us (à 
l’affiche le 15 mars) relate l’histoire 
d’une famille dont les vacances à 
la plage prennent une vilaine tour-
nure. Ne délaissant pas son métier 
d’acteur, Jordan Peele sera aussi vu 
cette année dans Abruptio, un film 
d’horreur, et sera entendu dans Toy 
Story 4 (sortie : le 21 juin), film d’ani-
mation dans lequel il prête sa voix 
à Bunny.

JOAQUIN PHOENIX
Changement de registre

Reconnu pour plonger tête pre-
mière dans des rôles « intenses » 
(You Were Never Really Here lui a 
valu un prix d’interprétation au Fes-
tival de Cannes), Joaquin Phoenix 
prend la succession de Jack Nichol-
son, Heath Ledger et Jared Leto en 
enfilant le costume du fameux Joker. 
Le vilain personnage a maintenant 
droit à son propre film, bien qu’in-
dépendant de la séquence actuelle 
des films tirés de DC Comics. Todd 
Phillips (The Hangover, War Dogs) 
a le mandat de mener Joker à bon 
port. Robert De Niro fait aussi partie 
de l’aventure. À l’affiche le 4 octobre.

ANTOINE OLIVIER PILON
Cauchemar thaïlandais

Depuis Mommy, Antoine Olivier 
Pilon a fait bien du chemin, prê-
tant son talent à des films comme 1 
: 54 ou Junior majeur. Cette année, 
l’acteur pourra être vu dans Avant 
qu’on explose (sortie 28 février), le 
premier long métrage de Rémi St-
Pierre dans lequel il a un rôle de 
soutien. On risque cependant de 
le remarquer davantage dans Gut 
Instinct, le thriller anglophone de 
Daniel Roby (Louis Cyr, Dans la 
brume) dans lequel il incarne un 
ancien toxicomane jeté en prison 
en Thaïlande. L’acteur québécois 
partage l’affiche avec Josh Hartnett. 
Dans ce film inspiré d’une histoire 
vraie, ce dernier incarne le journa-
liste Victor Malarek.

BRAD PITT
Monsieur Hollywood

Il s’est fait plus rare devant les camé-
ras ces derniers temps, mais il a été 
associé à plusieurs projets à titre de 
producteur. L’année 2019 reverra 
Brad Pitt revenir sur le devant de 
la scène grâce à deux films très en 
vue. Dans Ad Astra (à l’affiche le 24 
mai), un film de James Gray dans 
lequel il donne la réplique à Tom-
my Lee Jones et à Donald Suther-
land, il incarne un astronaute à la 
recherche d’un père disparu. Pitt 
est aussi attendu dans Once Upon 
a Time in Hollywood (sortie 10 juil-
let), le film de Quentin Tarantino 
dans lequel il forme avec Leonar-
do DiCaprio un tandem qui tente 
de faire sa marque à Hollywood en 
1969.

MARTIN SCORSESE
Avec Netflix

L’un des temps forts de 2019 dans le 
monde du cinéma sera assurément 
la sortie du nouveau film de Martin 
Scorsese, The Irishman. D’abord, il 
s’agit d’une production ambitieuse 
réunissant Robert De Niro et un 
cinéaste avec qui l’acteur a déjà 
tourné quelques chefs-d’œuvre 
(Taxi Driver, Raging Bull). Ensuite, 
il sera intéressant de voir le genre 
de mise en marché dont bénéfi-
ciera ce film produit par Netflix, le 
géant de la diffusion en continu, 
réalisé pourtant par un cinéaste 
qui ne jure que par les vertus du 
grand écran. Roma d’Alfonso Cua-
ron ayant donné le ton en 2018 sur 
ce plan, voyons maintenant ce qu’il 
adviendra d’une éventuelle carrière 
en salle pour The Irishman.

WILL SMITH
Flatter le Génie

Dans la version « en vrai » d’Alad-
din, que sortira Disney le 24 mai, 
Will Smith prêtera ses traits au 
génie de la lampe magique, face 
à Mena Massoud, l’interprète du 
jeune homme orphelin. N’ayant 
pas eu de grand succès populaire 
à son actif depuis un moment, l’ac-
teur devrait en principe remédier 
à la situation grâce à cette adap-
tation cinématographique, signée 
Guy Ritchie (Sherlock Holmes). 
On retrouvera aussi Will Smith 
dans Gemini Man (à l’affiche le 4 
octobre), le prochain film d’Ang 
Lee (Brokeback Mountain, Life of 
Pi), dans lequel il a notamment 
Clive Owen pour partenaire de jeu. 
Prometteur.

Marc-Andre Grondin — PHOTO: LA PRESSE

Marion Cotillar — PHOTO: MÉTROPOLE FILMS
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Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté : très difficile 4638

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation de
Charles Baudelaire
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Proverbe danois : Si l’envie
était une fièvre, le monde
entier serait malade.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

1. Cellule où un prisonnier est mis à
l’isolement - Prisons.

2. Se prend en sortant

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
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HORIZONTALEMENT

1. Mettre en pièces - On s’en
sert pour boucher.

2. Il a un très bon appétit - Se
dit de certains cols.

3. Difficile à porter - Puissance
d’illusion.

4. Chrome - Indiscutable.

5. Conduit souterrain
- Gaz inerte, incolore -
Légumineuses.

6. Lâches - Prolonge la colonne
vertébrale.

7. Indécis.

8. Terme de sport - C’est-à-
dire - Réputation.

9. Transformées - Que l’on a
appris.

10. Pour unir deux mots - Abject
- Souder.

11. Pronom indéfini - Froissé -
Tellure.

12. Ne continue pas - Couper le
haut de.

VERTICALEMENT

1. Vie facile et oisive -
Ancienne réponse.

2. Faire payer trop cher -
Conduit.

3. Exprimé sans ménagement
- Repli cousu au bord d’une
étoffe.

4. Colossal - S’écrit à la fin.
5. Exécrable.
6. Se regimber - Un des points
collatéraux - Enjoué.

7. Sert à lier - A toi - Joie col-

lective.
8. Distinguée parmi d’autres -
Saint.

9. Rayon - On les remarque en
voyageant - Transpiration
abondante.

10. Descendance.
11. D’une seule couleur - Point
dur et rêche au toucher, sur
une surface.

12. Mouche du genre glossine
- Enfermer dans un lieu en
bouchant les issues.

4 janvier 2019 No 5363

MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
ALIOS
AMMONIUM
APATITE
ASPHALTE
AZOTE

BLOC
BORE

CHAUX
CRAIE

DEPOT
DURETE

ECLAT
EMERI
EPIDOTE
ERBINE
ERBIUM
ETHYLENE

FER

GITE
GRANIT

HYDRATE

IODE
IRIDIE
IRIDIUM

LAPILLI
LIAS
LIGNITE

MERCURE
METAL
MICASCHISTE
MINERAL

NATRUM
NICKEL

OCRE
OXYGENE

PERIDOT
PETRE
PETROLE

ROCHE
RUOLZ

SALINE
SCHISTEUX
SEL
SIL
SOL

TERRE
TITANE
TRACHYTE
TUF

URANE

URANITE
URATE

Solution du dernier numéro : AÉROMOTEUR 04-01-2019
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HoRiZontalEMEnt

1 Sous-vêtement qui moule
les pieds et les jambes et
qui monte jusqu’à la taille
– Division d’une pièce de
théâtre.

2 Se dit quand on part
pour très longtemps – Le
violoniste s’en sert pour
faire vibrer son instrument.

3 Survivant du Déluge – Ce
qui existe de mieux dans un
domaine – Organe du corps
situé sous le diaphragme, en
arrière de l’estomac.

4 Grande piste de sable
ronde et entourée de
gradins – Mettre ou porter
plus haut.

5 Sixième dans gamme
– Adverbe qui marque
l’égalité.

6 Qui manifeste de la confu-
sion – Micro-organisme
capable d’engendrer une
maladie.

7 Partie de la cheminée où
l’on fait le feu – Avis que
l’on donne à quelqu’un sur
ce qu’il doit faire.

8 Groupes religieux où
des maîtres exercent un
pouvoir absolu sur les
membres – Individus.

VERtiCalEMEnt

1 Voie d’eau artificielle
creusée pour la navigation
– La plus forte des cartes à
jouer.

2 Qui exhale, répand une
odeur.

3 Attachée – On peut en
faire un avec une branche
et de la corde.

4 Déterminant défini
– Plante cultivée pour sa
racine comestible.

5 Créateur d’une oeuvre
artistique.

6 Déshydratés.

7 Coups donnés avec la
main.

8 Suite de mots alignés sur
une page.

9 Qui a une odeur ou un
goût fort et piquant – Le
soleil s’y lève.

10 Se renverser, se retourner,
en parlant d’un bateau.

11 Aspire le lait du biberon
– Partie du pain qui se
trouve sous la croûte.

12 Qui dureront toujours.

P a t R i a R C H E o t

a M i E o M E R o t i R

l a C u n E o o P E R a

a S o S o n o C E o R i

i o o S E E S o P a i n

S E u i l o i D i o t E

o a S t u C E o n u E o

F u t E E o R E S t E R
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Horoscope
Bélier (21 mars au 19 avril)

Taureau (20 avril au 20 mai)

Gémeaux (21 mai au 21 juin) Vierge (23 août au 22 septembre) Sagittaire (22 novembre au 21 décembre) Poissons (19 février au 20 mars)

Lion (23 juillet au 22 août) Scorpion (23 octobre au 21 novembre) Verseau (20 janvier au 18 février)

Cancer (22 juin au 22 juillet) Balance (23 septembre au 23 octobre) Capricorne (22 décembre au 19 janvier)

Être content de son sort, voilà la plus grande des 
richesses. Vu qu’on ne peut pas tout faire et tout 

avoir à la fois, concentrez-vous sur un objectif bien défini 
plutôt que d’éparpiller vos énergies. Ceci ne veut pas dire 
que vous n’obtiendrez pas ce que vous désirez, mais plutôt 
qu’il vaudra mieux prendre le temps d’apprécier une chose 
avant de vous lancer à la poursuite d’une autre. C’est veille 
de Nouvelle Lune... Éclipse!

Fort est qui abat, mais encore plus fort est qui 
se relève. Certes, il est impossible de traverser 

la vie sans subir certains revers. Profitez de cette veille de 
Nouvelle Lune... Éclipse en Capricorne pour transformer 
un inconvénient en avantage et prendre l’initiative. La 
seule chose qui pourrait vraiment vous entraver la route 
serait de croire que votre souhait est devenu impossible. 
Ce qui est faux...

Un grain de maïs a toujours tort devant une 
poule. Alors que la Lune fin Sagittaire se 

prépare à devenir demain soir une Nouvelle Lune... Éclipse 
en Capricorne, vous ne devriez pas sous-estimer les 
rapports de force qui régissent votre entourage. Certaines 
revendications pourraient donner lieu à des prises de tête. 
Évitez de foncer contre un mur et attendez le moment 
propice pour passer à l’action.

La première version que vous entendez n’est 
pas forcément impartiale, ce qui ne veut pas dire 

que la seconde n’est pas partisane. Vu que cette veille de 
Nouvelle Lune... Éclipse pourrait faire en sorte qu’il vous 
soit plus difficile de faire la part des choses, la meilleure 
alternative consistera à ne pendre ouvertement parti ni pour 
l’un, ni pour l’autre. Toutefois dans l’intimité, tout devrait 
bien se passer...

Un certain malaise pourrait s’installer en cette 
veille de Nouvelle Lune... Éclipse! Des gens 

espèrent recevoir vos impressions concernant ce qu’ils ont 
accompli. Alors il faudrait éviter d’oublier de leur donner 
votre son de cloche, surtout si le fruit de leur labeur ne vous 
a pas déplu. Dans ce climat complexe, certaines personnes 
auront tendance à s’inhiber. Allez à contre-courant en vous 
extériorisant davantage...

Une veille de Nouvelle Lune... Éclipse en 
Capricorne qui pourrait vous réserver une 

fin de semaine de surprises. Et ce sont précisément les 
réactions d’autrui qui risquent de vous procurer le plus 
grand étonnement. Dans ce climat d’imprévisibilité, il est 
recommandé de suivre de près le cours des évènements et 
d’être en mesure de changer de parcours sans beaucoup de 
préavis...

Nul n’a plus besoin d’un sourire que celui qui 
n’en a plus à offrir. En cette veille de Nouvelle 

Lune... Éclipse, vous ne regretterez pas d’accorder un peu 
de votre temps à une personne qui traverse une épreuve. 
D’ailleurs, des propos encourageants de votre part 
pourraient actuellement ramener l’optimisme dans les 
esprits les plus négatifs. Votre humour tombera à point, 
misez dessus.

Grâce à la bénéfique influence de Jupiter en 
Sagittaire, vous pourriez vivre des expériences 

que vous n’auriez même pas osé imaginer il y a peu de 
temps. L’insécurité constitue la pire entrave à la réalisation 
d’un rêve. Alors en cette veille de Nouvelle Lune... Éclipse 
en Capricorne, entretenez un haut niveau d’assurance et 
posez les gestes nécessaires afin de vous rapprocher de 
votre objectif.

Le cycle Lunaire se prépare à devenir demain 
soir une Nouvelle Lune... Éclipse en Capricorne, 

et risque ainsi de compliquer le passage de la théorie à la 
pratique. Le sextil de Vénus en Scorpion pourrait toutefois 
vous rassurer quant à l’importance que l’on vous accorde. 
Si vous envisagez d’avoir un entretien important, mieux 
vaudra peut-être patienter jusqu’à dimanche...

L’imminence de la Nouvelle Lune... Éclipse 
en Capricorne vous réserve une fin de semaine 

complexe mais étonnante. Cependant, on ne pourra pas 
se fier à ce que tout se déroule tel que prévu, notamment 
parce que les évènements risquent de se précipiter. Pour 
couronner le tout, la réaction de certaines personnes risque 
d’être différente de ce à quoi l’on s’attendait. Il s’agira de 
savoir vous y adapter... 

Jumelé à votre besoin d’harmonie, votre désir 
de vous faire aimer vous amène parfois à dire ce 

que les autres veulent entendre. Toutefois, vos interactions 
seront libres de toute contrariété si vous parvenez à vous 
exprimer franchement. Vous n’avez qu’à mettre les points 
sur les «i» dès aujourd’hui pour qu’une relation ne prenne 
pas de mauvais plis. Car la Nouvelle Lune... Éclipse est 
pour demain soir...

Alors que la Lune quittera le Sagittaire pour 
devenir demain soir une Nouvelle Lune... 

Éclipse en Capricorne, cette veille de Lunaison promet 
d’apporter un climat d’agitation et d’imprévisibilité. Car 
avec Mars en Bélier, il pourrait s’agir de l’affrontement 
de deux approches contradictoires ou inconciliables, ou 
d’une lutte si serrée que personne ne puisse être déclaré 
vainqueur...
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solution
1 La chevelure derrière le chapeau de l’homme. 2 Le bas 

du manteau est plus long. 3 Porte complétée sous le nez de 

l’homme. 4 Un clou en moins sous l’écriteau. 5 Le coin droit 

de la marche de la porte. 6 Joint du mur à gauche sur le haut de 

la porte. 7 La base de la tourelle. 8 Le créneau à droite de la 

tourelle.

ÊTES-VOUS OBSERVATEUR ?
Ces deux dessins sont en apparence identiques.

En réalité, il y a entre eux HUIT petites différences.
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CAMELOT
MOTORISÉ
RECHERCHÉ

Secteur Trois-Rivières
Plusieurs routes disponibles

Environ 1h30 / jour
Salaire varie selon
le nombre de copies

Contactez
M. Martin Talbot
mtalbot@lenouvelliste.qc.ca

819-701-3120

IMMOBILIER
LOCATION

8736 À partager ou recherché

Cherche  3½, chauff. écl., propre, pas d’esca-
lier, près de plaza, Shawinigan, 819-539-
5539, ext. 10930, Mme Parent

8737 Logements à louer

1½, 2½, 3½, Trois-Rivières, chauffés, éclairés
de 300$ à 455$, 819 372-4835, 
www.renaissancecia.com.

3½, 5½,  - À Trois-Rivières, paroisse 
St-Sacrement semi-meublé ou non, 

rénovés, plancher bois franc, 819 378-9325.

4½, CHATEAU LAVIOLETTE
ASCENSEUR, stat., int., climatisé, chute à
déchet, intercom, 819-609-0425

4½ plusieurs de libres, Trois-Rivières, 500$ 
à 625$, chauffés, éclairés, stationnement 
819 372-4835. www.renaissancecia.com

BORD FLEUVE, NEUFS 
3½, 4½, 5½, à compter de 625$, garage,

foyer, ascenseur. 375-0032, 691-7045.

8738 Logements à louer
Centre-Mauricie

À  SHAWINIGAN
3½, 4½, 5½, services tout compris, 

intercom, piscine, sécuritaire, 819 539-3897.

SERVICES ET
EXPERTS

8783 Massothérapie et
soins thérapeutiques

374-4794  ANOUK : SPÉCIAL 
Vous êtes unique, vos besoins le sont aussi 

(819) 373-3305 / (819) 995-2626
Un  bon massage.

Johanne

ANDRÉ, MASSAGE SUÉDOIS
CALIFORNIEN ET THÉRAPEUTIQUE

819-719-0924

Vivez une expérience unique
en massothérapie.

Dès 8 heures, 819 698-8084

8787 Argent à prêter

PRÊTS DE 500$
sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca 

1-866-482-0454

8795 Réparation, rénovation
et construction

DU SOUS-SOL AU GRENIER
homme à tout faire, rénovation petits et
moyens travaux, 20 ans d’expérience.

819 690-6909

PORTE de GARAGE VENTE DE
FIN DE SAISON  et de REMISE

Différentes grandeurs, .
819 228-2569 ou 228-4440

SERVICES
PERSONNELS

8819 Messages personnels

★ ★ ASHLEY ★ ★

femme sensuelle
819 383-0918

❤ CAROLINE ❤

Votre appel est important pour moi
cell : 819 303-6279 

EMPLOIS

8834 Offres d'emploi

BESOIN préposé(e) aux bénéficiaires,
rés. Pers. Handicapées. Dormir sur place.
1 fin sem./2 et quelques hres /sem.
À Maskinongé, 

Demander Martine 819-626-0189

CHAUFFEUR CLASSE 1
Terminal Trois-Rivières

4 postes de jour
4 postes de soir

Horaires flexibles
Travail permanent à l’année
Environnement stimulant!

20$/h à 24$/h
Yannick Archambault au

514-788-0599 #120 ou 438 833-3144
yarchambault@globalrh.ca

RECHERCHE PERSONNES pour aide à
l’entretien et aide-serveur(se) pour hiver 2019
à la Pourvoirie Lac du Repos, logées/
nourries 514 600-0372.

VÉHICULES

8851 Automobiles

Achetons autos en marche 300$ et plus ,
ferrailles, roulottes et motorisés acceptées 

819 996-5700

À VOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

MAZDA 3, 2006, 2 litres, 4 portes, automati-
que, a/c, 8 roues, 158 000 km, super propre
pas de rouille, 2650$ nég. 819 696-0266

MARCHANDISES

8872 Divers à donner, à louer,
à échanger ou demandé

Chasseur de petit gibier, lièvre et perdrix ar-
rangé ou non, 819-377-0218

8895 Avis, soumissions,
appels d’offres

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Prenez avis que Marie-Laure Tellier en son vivant domici-
liée au 2850, rue Brodeur, appartement 329, Trois-Rivières,
Québec, G8Z 4T7, est décédée à Trois-Rivières le 31 mars
2017. Un inventaire de ses biens a été dressé conformé-
ment à la loi et peut être consulté par les intéressés au
bureau de Me Joëlle Elliot Tousignant, notaire, au 1185, rue
Hart, Trois-Rivières, Québec, G9A 4S4.
Donné ce 16 novembre 2018 à Trois-Rivières.
Renée Hamel / Roxanne Hamel-Bouchard, Co-liquidatrices

petites annonces
TÉLÉPHONE 819 378-8363 OU 1 888 378-8363

CARPE DIEM
Centre de ressources Alzheimer

1765, boul. Saint-Louis
Trois-Rivières (Qc) G8Z 2N7
Tél.: 819 376-7063 ACTIVITÉS

FADOQ SÉRÉNITÉ GRAND-MÈRE
Soirée dansante avec Léon Aubry le samedi 5 jan-
vier à 20h au coût de 7$. Whist militaire tous les 
dimanches à partir du 13 janvier à 19h. Lieu: 1301, 5e 
Avenue, Shawinigan. Info: 819 538-7335.

COLLECTE DE SANG

HÉMA QUÉBEC
4 janvier 2019. 16e édition de la Clinique  
de sang au Centre commercial Les Rivières, 4225, 
boulevard des Forges. De 10h à 20 h 30. Objectif:  
225 donneurs

BABILLARD

Sept personnes sont mortes à la suite d’un accident sur une autoroute de Floride, jeudi après-midi, alors que 
l’impact a causé un déversement de carburant et provoqué un violent incendie, ont rapporté les autorités 
américaines. Deux camions semi-remorques et deux véhicules ont été impliqués dans la collision survenue 
sur l’Interstate 75 à environ 1,6 km au sud d’Alachua, près de Gainesville, a précisé la patrouille autoroutière 
de l’État de Floride. Les flammes ont pris naissance après le déversement d’environ 190 litres de diesel sur la 
chaussée. Un hélicoptère a été dépêché sur place pour rechercher des survivants qui auraient pu se réfugier 
dans les bois en bordure du lieu de l’accident qu’un membre du bureau du shérif du comté d’Alachua a qualifié 
de «vaste scène». Plusieurs autres victimes ont été transportées à l’hôpital, dont certaines souffraient de 
blessures graves, selon ce qu’a rapporté le Sun de Gainesville. Il n’est pas encore possible de préciser si les 
victimes ont perdu la vie en raison de l’impact de l’accident ou si elles sont mortes en raison de l’incendie, 
ce qui compliquerait davantage le travail d’identification.  TEXTE ET PHOTO AP

 ̽ SEPT MORTS DANS UN ACCIDENT  
SUR UNE AUTOROUTE EN FLORIDE

GANDER, T.-N.-L. (PC) — Les rési-
dents de Gander, sur l’île de Terre-
Neuve, ont dû user leurs pelles pour 
sortir de chez eux au lendemain de 
l’une des pires tempêtes de neige 
répertoriées dans la région. Des pré-
cipitations totalisant 58 centimètres 
de neige ont été mesurées à l’aéro-
port local.

Mercredi, une forte tempête a 
recouvert une grande partie de la 
province de Terre-Neuve-et-Labra-
dor. Plus de 40 centimètres de 
neige sont tombés sur Saint-Jean et 
d’autres communautés, mais c’est 
Gander qui a été plus sévèrement 
touchée.

Avec la neige déjà accumulée au 
sol depuis le début de l’hiver, le cou-
vert de neige atteint maintenant 101 
centimètres à l’aéroport de la ville 
située au centre de l’île.

Le météorologue d’Environne-
ment Canada à Gander, David Neil, 
a déclaré que c’était plutôt spécial de 
rouler dans les rues de la ville avec 
toute cette neige.

Il a ajouté qu’il y avait certaine-
ment pas mal de travail à faire pour 
déneiger tout ça.

Le maire de Gander, Percy Farwell, 
a d’ailleurs tenu à remercier les 
employés qui étaient sur le terrain 
en train de nettoyer les rues après 

que la plupart des citoyens, dont le 
maire, eurent passé toute la journée 
de mercredi confinés à l’intérieur en 
raison de la tempête.

À Saint-Jean, 46 cm de neige ont 
été enregistrés à l’aéroport de la ville.

Terra Nova a reçu 40 cm de neige, 
une station météo bénévole à Twil-
lingate, sur la côte nord-ouest de 
l’île, a mesuré des précipitations de 
31 cm et plusieurs autres endroits 
ont dépassé les 20 cm. La tempête a 
débuté mardi soir et s’est poursuivie 
tout au long de la journée mercredi. 
De violentes rafales ont aussi été 
observées dont certaines ont atteint 
128 km par heure à Bonavista.

Terre-Neuve ensevelie sous l’une  
de ses pires tempêtes de neige
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MME CARMELLE BERTRAND TURENNE

Au CIUSSS MCQ – Cloutier Du Rivage de Trois-Rivières, le 24
décembre 2018, est décédée à l’âge de 87 ans, Mme Carmelle Ber-
trand, épouse de feu M. Fernand Turenne, demeurant à Trois-Rivières,
secteur Cap-de-la-Madeleine.
La famille accueillera parents et ami(e)s au Complexe funéraire J.
D. Garneau, 274 rue St-Laurent,Trois-Rivières (secteur Cap-de-la-
Madeleine) G8T 6G7.
Heures d’accueil : le samedi 5 janvier 2018, jour de la cérémonie à par-
tir de 10h30. Un service religieux suivra à la chapelle du complexe funé-
raire à 13h30. L’inhumation aura lieu au cimetière St-Michel de Trois-
Rivières.
Elle laisse dans le deuil ses enfants : Michel, Léo (Elaine Boucher),

Diane (Jocelyn Massicotte), Lise; ses petits-enfants :Anne-Marie, Maxime, Sébastien; ses 2 arrière-
petits-enfants : Micheal, Alexander et la petite Léa; sa soeur Réjeanne Bertrand; son beau-frère et
ses belles-soeurs :Vianny Turenne, Louise Jutras (Yvon), Lise Brûlé (André) ainsi que plusieurs neveux,
nièces et ami(e)s.

Des dons à la société d’Alhzeimer seraient grandement appréciés

MME MONIQUE LAMIRANDE

Au CIUSSS MCQ HCM, le 28 décembre 2018, est décédée à l’âge de 91 ans,
Mme Monique Lamirande, épouse de feu Henri-Paul Larocque,
demeurant à Shawinigan (secteur Lac-à-la-Tortue).
La famille accueillera parents et ami(e)s au Complexe Funéraire Pellerin,
Lacoste & McGraw, 599, avenue de Grand-Mère (anciennement la 6e av.),
Shawinigan, QC. Heures d’accueil : le jeudi 3 janvier 2019 de 14 h à 16 h

et de 19 h à 21 h ainsi que le vendredi 4 janvier 2019, jour des funérailles,
à partir de 11 h. Les funérailles seront célébrées le vendredi 4 janvier

2019 à 13 h 30 en l’église St-Théophile de Lac-à-la-Tortue.
L’inhumation aura lieu au cimetière paroissial.

Elle laisse dans le deuil ses enfants : Louise Larocque, Anne-Marie Larocque et
Marthe Larocque (Guy Bordeleau); ses petits-enfants : Ghyslaine Larocque (Luc Bouthillette), Alex Garceau (Josée
Hamel), Sébastien Garceau, Mathieu L.Samson, Léanne L.Bordeleau (Vincent Guénette), Amélie L.Bordeleau; ses
arrière-petits-enfants :Aurélie Garceau, Laurence Garceau, Ludovic Garceau, Etienne Garceau, Matany Ayotte, Félix
Bouthillette, Louis Bouthillette, Elia Garceau, Charles Samson, Charles Henri Guénette, Noah Martin, Aimé 
Guénette; ses soeurs : Marie-André Guillet (Alexander Bialosh) et Marthe Guillet (Gerry Oliver); ses beaux-frères
et belles-soeurs :Gisèle Larocque (Réjean Bordeleau), Gilles Tremblay (feu Thérèse Guillet), ainsi que plusieurs neveux,
nièces, cousins, cousines et ami(e)s.La famille désire remercier la Dre Claudie-Anne Lamy et le personnel du HCM.
Toute marque de sympathie peut se traduire par un don à la Fondation des maladies du coeur.
Pour renseignements : (819) 538-3388  Télécopieur : (819) 538-0110  Courriel : salonpellerin@cgocable.ca  

Site internet : www.complexefunerairepellerin.com 
Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Complexe funéraire 
Pellerin

819.538.3388
www.complexefunerairepellerin.com

M. LOUIS-PHILIPPE MASSICOTTE

Sereinement et entouré des siens au CHSLD et CLSC Site  
St-Narcisse du CIUSSS MCQ, le 2 janvier 2019 est décédé
à l'âge de 94 ans et 1 mois, M.Louis-Philippe Massicotte époux
de feu Mme Janine Trépanier-Massicotte, demeurant à  
St-Stanislas comté Champlain, fils de feu M. Napoléon  
Massicotte et de feu Mme Lucille Massicotte.

La famille accueillera parents et ami(e)s au 
SALON FUNÉRAIRE ANDRÉ TRUDEL BÉLAND 

58 rue du Pont , St-Stanislas, QC, G0X 3E0.
Heures d'accueil : dimanche après-midi de 14 h à 17 h 

et lundi matin à partir de 9 h.
Les funérailles seront célébrées ce lundi 7 janvier 2019

à 11 h en l'église de St-Stanislas.
L'inhumation suivra au cimetière St-Stanislas.

M. Massicotte laisse dans le deuil ses enfants : Pierre Massicotte (Lorraine Trudel) et Jacques  
Massicotte (France Ricard); ses petits-enfants : Dominique (Geneviève Villemure-Marcotte) et  
Frédéric Massicotte, Nicolas (Laeticia Chamberland ) et Virginie Massicotte; la mère de Nicolas et  
Virginie : Guylaine Philibert; son frère M. Yves Massicotte (Mme Louise Boisclair); sa belle-soeur  
Mme Aline Baril (feu M. Jean-Claude Massicotte); sa filleule Louise Smith (Hugues Champigny et leurs
enfants Gabrielle et Renaud); ses neveux et nièces : Guy Massicotte (ses enfants Louis et Jeanne),
Lise  Morissette, André Morissette (Chantal Murray et leurs enfants William, Maude et Gabrielle ), Annik
Massicotte ainsi que des cousins, cousines et ami(e)s, particulièrement son ami de très longue date
M. Joseph Foley.

La famille remercie les membres de l'équipe soignante et du personnel du Foyer de St-Narcisse pour
les soins attentionnés prodigués à M. Massicotte tout au long de son séjour. Ils ont contribué à lui  
procurer une belle qualité de vie, réconfort et dignité jusqu'à ses derniers moments ainsi qu'au  
soutien apporté à la famille.

Des dons à la Paroisse Ste-Élisabeth (Communauté St-Stanislas) ou à la Fondation du Centre  
d'accueil de St-Narcisse seraient appréciés.

Renseignements : 418 328-3226 
Télécopieur : 819 538-3074
Courriel : rfatb@hotmail.com

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

M. ROBERT MATTON
1920 -2018

Au Centre d’hébergement Cloutier du Rivage de Trois-Rivières, le 27
décembre 2018, est décédé à l’âge de 98 ans, M. Robert Matton, époux
de feu Mme Jeanne D’Arc Aubin, demeurant à Trois-Rivières, secteur
Cap-de-la-Madeleine, autrefois de St-Tite.

La famille accueillera parents et ami(e)s au 
Complexe funéraire J. D. Garneau,
274 rue St-Laurent,Trois-Rivières 

(secteur Cap-de-la-Madeleine) G8T 6G7.
Heures d’accueil : le jeudi 3 janvier 2019 de 19 h à 22 h,

le vendredi 4 janvier 2019, jour de la cérémonie, à partir de 12 h 30.
Un service religieux suivra en l’église de St-Lazare à 14 h 30.

L’inhumation aura lieu au cimetière Ste-Marie-Madeleine.

L’ont précédé son frère et ses soeurs : George, Maria et Madeleine; sa belle-fille Odette Brière. Il laisse
dans le deuil son fils René (Doris Baril); ses petits-enfants : Valérie et Marc-Alexandre 
(Jessika); son arrière-petit-fils Aaron; ses frères : David, Lucien (Hélène); son beau-frère et ses 
belles-soeurs : Philippe (Carmen), Julienne, Yolande (Denis) et Gisèle et Doris ainsi que plusieurs
neveux, nièces, cousins, cousines et ami(e)s.

Pour renseignements : (819) 376-3731. Condoléances par télécopieur : (819) 376-3715 ou
courriel : jdgarneau@arbormemorial.com, site Internet : www.maisongarneau.ca   

Entreprise membre de la Corporation des thanatologues du Québec.

Complexe funéraire J. D. Garneau
819.376.3731

www.maisongarneau.ca

EN MÉMOIRE ET PAR RESPECT 
POUR M.JEAN VILLEMURE

décédé le 28 décembre 2018

Fondateur de Villemure Chasse et Pêche
Le commerce sera exceptionnellement fermé le samedi 5

janvier 2019, jour des funérailles.

Merci à notre fidèle clientèle
pour les marques de sympathie

France et Claude
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le monde

ANUJ CHOPRA
Agence France-Presse

RYAD — Le procureur général 
saoudien a formellement requis 
la peine de mort contre cinq sus-
pects à l’ouverture jeudi du pro-
cès des meurtriers présumés 
du journaliste Jamal Khashoggi, 
alors que des zones d’ombre de-
meurent dans cette affaire qui a 
terni l’image du royaume.

Khashoggi,  un détracteur du 
pouvoir de Ryad qui collaborait 
notamment avec le Washington 
Post, a été tué le 2 octobre par des 
agents saoudiens au consulat du 
royaume à Istanbul.

Le meurtre, qui a eu un reten-
tissement planétaire, a ébranlé 
l’Arabie saoudite, certains respon-
sables en Turquie et aux États-
Unis évoquant une responsabilité 
directe du puissant prince héritier, 
Mohammed ben Salmane, jeune 
dirigeant qui était présenté comme 
un réformateur pressé.

Trois mois après le meurtre, un pro-
cès s’est ouvert jeudi devant une cour 
pénale de Ryad, selon un communi-
qué du procureur général publié par 
l’agence de presse officielle SPA.

Onze suspects ont comparu en 
présence de leurs avocats, ajoute le 
communiqué, sans dévoiler l’iden-
tité des suspects.

Le procureur général «demande 
la peine de mort pour cinq des 
accusés en raison de leur impli-
cation directe dans le meurtre», 
indique le communiqué.

Les avocats ont demandé à 
prendre connaissance des accusa-
tions exactes portées contre leurs 
clients et un délai pour les étudier. Le 
tribunal a accédé à leurs demandes, 
sans fixer de date pour la prochaine 
audience, pendant que l’enquête se 
poursuit, selon le communiqué.

Le procureur saoudien a indiqué 
que ses deux demandes auprès 
des autorités turques pour obtenir 
des éléments de preuve sur cette 
affaire sont restées sans réponse.

«Ce procès suscite un immense 
intérêt au niveau international, mais 

aussi beaucoup de suspicion quant 
à savoir si les responsables réels du 
crime seront tenus de rendre des 
comptes», a déclaré à l’AFP H.A. 
Hellyer, membre associé du Royal 
United Services Institute (RUSI), un 
centre de réflexion britannique sur 
la défense et la sécurité.

Après avoir un temps nié la mort du 
journaliste, Ryad a fini par expliquer 
qu’il avait été tué lors d’une «opéra-
tion hors de contrôle» de l’État, super-
visée par deux hauts responsables qui 
ont été destitués depuis.

Mais Ankara a accusé les «plus 
hauts niveaux» de l’État saoudien. 
Des médias turcs et américains, 
ainsi que la CIA, soupçonnent le 
prince héritier saoudien, surnom-
mé MBS, d’avoir lui-même com-
mandité l’opération contre Jamal 
Khashoggi.

La Turquie a demandé l’extradi-
tion de 18 Saoudiens arrêtés dans 
leur pays et soupçonnés d’implica-
tion dans le meurtre.

Mais l’Arabie saoudite a répondu 
qu’il n’était pas question d’extrader 
des citoyens saoudiens en Tur-
quie en affirmant que les suspects 
seraient jugés dans leur pays.

PROCÈS RAPIDE
L a  j u s t i c e  s a o u d i e n n e  n ’a 

pas traîné en désignant dès le 
15 novembre 21 suspects et en 
inculpant onze personnes.

Son impartialité dans cette affaire 
est mise en doute par des défen-
seurs des droits de l’Homme, dont 
Samah Hadid, directrice des cam-
pagnes d’Amnesty International au 
Moyen-Orient.

«Vu le manque d’indépendance 
du système de justice pénale en 
Arabie saoudite, l’impartialité 
de toute enquête et de tout pro-
cès serait mise en doute», a-t-elle 
déclaré à l’AFP.

«C’est pourquoi une enquête 
indépendante et dirigée par l’ONU 
est nécessaire sur ce meurtre», a 
dit Samah Hadid.

Les Nations unies et d’autres 
groupes de défense des droits de 
l’Homme ont appelé eux aussi à 
une enquête indépendante sur le 
meurtre de Khashoggi.

MEURTRE DE KHASHOGGI

Cinq peines 
de mort 
requises

Agence France-Presse

WASHINGTON — La démocrate 
Nancy Pelosi a repris jeudi la tête 
de la Chambre des représentants 
en appelant au «respect» dans une 
Amérique divisée, son retour his-
torique au perchoir marquant le 
début d’une nouvelle ère d’oppo-
sition à Donald Trump.

Alors qu’il affronte deux der-
nières années de mandat diffi-
ciles face au nouveau pouvoir des 
démocrates, le président répu-
blicain a rapidement félicité son 
opposante en chef.

«J’espère que nous pourrons travail-
ler ensemble», notamment sur des 
grands projets d’infrastructures qu’ils 
«veulent vraiment», a-t-il déclaré lors 
d’un point de presse improvisé.

Les deux élus auront l’occasion de 
mettre à l’épreuve de la réalité ces 
déclarations dès vendredi, lorsqu’ils 
devront justement se revoir à la 
Maison-Blanche pour tenter de 
trouver une sortie à l’impasse bud-
gétaire qui paralyse 25 % des admi-
nistrations fédérales depuis bientôt 
deux semaines.

Depuis jeudi, midi le 116e Congrès 
américain est officiellement en 
session : 435 nouveaux élus à la 
Chambre des représentants, désor-
mais contrôlée par les démocrates, 
et 100 sénateurs au Sénat, qui reste 
sous contrôle républicain.

«Nous ne nous faisons pas d’il-
lusions, notre travail ne sera pas 
facile», a déclaré Nancy Pelosi après 
avoir repris le marteau de speaker, 

qu’elle avait déjà tenu entre 2007 
et 2011 lorsqu’elle était devenue la 
première femme de l’Histoire amé-
ricaine à accéder à ce poste crucial.

«Mais promettons que lorsque 
nous ne serons pas d’accord, nous 
nous respecterons».

Après une joyeuse cacophonie 
rythmée par les pleurs d’un bébé, 
entourée de ses petits-enfants et 
des enfants d’autres élus venus 
assister à la cérémonie, Nancy 
Pelosi, élue à 78 ans par 220 voix, 
a prêté serment.

Nombre record de femmes et 
d’élus issus de minorités : devant 
une nouvelle Chambre qui mul-
tiplie les «premières», elle a salué 
l’arrivée de nouveaux membres 
dont «l’optimisme, l’idéalisme» 
vont «renforcer» la démocratie.

Dans l’hémicycle, la nouvelle élue 
progressiste Alexandria Ocasio-
Cortez avait choisi un tailleur pan-
talon blanc, comme en hommage 
aux suffragettes qui se sont battues 
pour le droit de vote des femmes.

«CRISE CLIMATIQUE»
Affirmant reprendre ce poste 

avec «grand espoir et confiance en 
l’avenir», Nancy Pelosi a reconnu 
les «défis» qui l’attendent.

Elle a dit vouloir protéger la classe 
moyenne, alors que Donald Trump 
avait su, en 2016, séduire certains 
des déçus du «rêve américain».

Mais elle a aussi eu un message 
d’ouverture envers les migrants.

Sur l’environnement, Nancy 
Pelosi a eu des mots très forts 
alors que Donald Trump a retiré 

les États-Unis de l’accord de Paris. 
«Nous devons aussi adresser la 
menace existentielle de notre 
époque : la crise climatique», a 
déclaré la démocrate.

13e JOUR DE SHUTDOWN
C’est avec un défi à Donald 

Trump que Nancy Pelosi reprend 
le perchoir.

Elle soumettra à un vote, dès la fin 
de journée, des mesures budgétaires 
temporaires censées mettre fin au 
shutdown des administrations.

Or Donald Trump n’en veut pas, 
car elles n’incluent pas cinq milliards 
de dollars pour financer le mur qu’il 
compte construire à la frontière avec 
le Mexique, afin de lutter contre l’im-
migration clandestine.

Il a encore martelé la nécessité 
de ce mur, ou «barrière, ou peu 
importe comment vous voulez» 
l’appeler, lors de son briefing sur-
prise jeudi, avant de laisser des 
responsables de la sécurité aux 
frontières défendre le projet.

Au 13e jour du shutdown, il reste 
ainsi difficile d’entrevoir une sortie 
de crise. Ce bras de fer annonce les 
féroces batailles à venir entre les 
démocrates et la Maison-Blanche, 
avec la promesse de multiples 
enquêtes parlementaires.

En première ligne : les soupçons 
de collusion entre Moscou et son 
équipe de campagne électorale en 
2016, alors que le mandat du répu-
blicain est, pratiquement depuis 
ses débuts, déjà empoisonné par 
l’enquête du procureur spécial 
Robert Mueller.

Nouvelle ère d’opposition à Trump

La démocrate Nancy Pelosi, qui a repris la tête de la Chambre des représentants, a appelé au respect dans les échanges 
avec les républicains. — PHOTO AFP, ALEX EDELMAN
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L’AFFIRMATION
«T’es vraiment mauvais. Bravo, 

tu as fait perdre la partie à tout 
le pays.» Le capitaine de l’équipe 
canadienne au Championnat 
mondial de hockey junior, Maxime 
Comtois, a été la cible de virulentes 
attaques sur les réseaux sociaux 
après avoir échoué sur un tir de 
punition en prolongation contre 
la Finlande, mercredi — le Canada 
a ensuite perdu le match. Le mes-
sage sous-entendu dans la plu-
part des cas est qu’on est en droit 
de s’attendre à ce qu’un lancer de 
punition soit converti, comme si 
le fait de marquer était la règle en 
pareille circonstance. Alors voyons 
voir.

LES FAITS
Depuis la saison 2005-2006, la 

LNH règle les matchs nuls par 
des tirs de barrage. Technique-
ment, ceux-ci ne sont pas des 
«lancers de punition» (accor-
dés pendant la partie quand une 
faute est commise sur un joueur 
en échappée), mais l’exercice est 
le même : on laisse le joueur seul 
contre le gardien, le temps d’un tir. 

Alors cela nous donne un échan-
tillon de plusieurs milliers de lan-
cers pour juger si c’est vraiment 
la norme de compter en pareilles 
circonstances.

Et  la  rép onse est  non.  Sur 
13 380 tirs de barrage pris depuis 
2005-2006 dans la LNH, seule-
ment 4420 ont été convertis, une 

proportion de 33 %.
Si l’on veut vraiment comparer 

des pommes avec des pommes et 
s’en tenir strictement aux lancers de 
punition, le portrait ne change pas. 
Depuis 2005-2006, 40 attaquants 
de la LNH se sont vus accorder au 
moins quatre tirs de punition, mais 
ils n’ont marqué que 27 % du temps : 

63 buts en 233 occasions. Pourtant, 
la plupart des 40 hockeyeurs sur 
cette liste sont ou étaient d’excellents 
joueurs offensifs.

LE VERDICT
Non, on ne peut pas vraiment 

s’attendre à ce qu’un lancer de 
punition donne automatiquement 

un but. Le taux de réussite, autour 
de 30  %, est nettement supé-
rieur à celui des lancers «régu-
liers» (9 à 10  % en général), 
mais il reste que les gardiens ont 
le dessus deux fois plus souvent 
que les attaquants en échap-
pée. La norme, ce serait donc 
plutôt ça.

Une échappée, un but automatique?

VÉRIFICATION 
FAITE

Le capitaine de l’équipe canadienne au Championnat mondial de hockey junior, Maxime Comtois, a été la cible de virulentes attaques sur les réseaux sociaux 
après avoir échoué sur un tir de punition en prolongation contre la Finlande, mercredi. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, DARRYL DYCK
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Demain
Max. 2
Min. -2

Ciel variable
Précipitations : 30%
Vents légers

Baie-Comeau
BarrageGouin
Calgary
Charlottetown
Edmonton
Fredericton
Gaspé
Gatineau
Halifax
Îles-de-la-Mad.
LaMalbaie
La Tuque
Ottawa
Québec
Regina
Rimouski
Rivière-du-Loup
Saguenay
Sept-Îles
Toronto
Val-d’Or
Valleyfield
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Victoriaville
Yellowknife
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Faib neige -2 -6
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Faib neige -1 -7
Faib neige -2 -7
Éclaircies 0 -7
Ave neige -6 -9
Éclaircies 2 -8
Ave neige 2 -3
Faib neige -1 -2
Ave neige -2 -5
Ave neige 1 -5
Éclaircies 2 -7
Faib neige 1 -4
Beau 5 -6
Ave neige -2 -7
Ave neige -1 -4
Faib neige -1 -6
Faib neige -5 -10
Ensoleillé 6 -2
Ave neige 1 -6
Variable 3 -5
Averses 9 5
Ave neige 2 -3
Beau -22 -27
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Dimanche
Max. -2
Min. -17

Quelques flocons
Précipitations : 40%
Vents du nord-ouest
24 km/h

Lundi
Max. -12
Min. -15

Ensoleillé
Précipitations : 20%
Vents légers

Mardi
Max. -8
Min. -11

Neige
Précipitations : 70%
Vents de l’est 16
km/h

LaPérade Trois-Rivières
Hre Ht/m Hre Ht/m
6h39 1,1m
10h09 1,6m
18h15 1,1m
21h48 2m

8h36 1,2m
11h12 1,3m
19h57 1,1m
22h42 1,4m
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Amsterdam
Athènes
Boston
Bruxelles
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Hong Kong
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NewYork
Paris
Rio
Rome
Tokyo
Washington
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Orlando
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Nuageux 6 4
Averses 13 7
Ensoleillé 7 1
Nuageux 5 4
Soleil 28 21
Beau 19 18
Variable 14 5
Variable 4 0
Soleil 19 9
Soleil 10 -2
Variable 23 10
Ave neige -7 -22
Ensoleillé 7 4
Éclaircies 6 1
Orages 33 25
Ensoleillé 7 -2
Beau 11 6
Nuageux 10 7

Beau 29 25
Averses 22 19
Averses 28 24
Averses 27 22
Beau 28 22
Averses 28 22
Averses 27 23
Soleil 30 22
Averses 29 23
Pluie 19 8
Averses 30 24
Averses 27 14
Soleil 17 5
Soleil 29 22
Variable 28 19
Averses 26 21
Pluie 26 17
Beau 28 19
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UNIVERSITAIRE
Division Est
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ottawa  16 13 1 0 2 65 38 28
Carleton 18 11 3 2 2 60 48 26
Queen’s 16 12 4 0 0 61 39 24
McGill 17 10 4 2 1 63 43 23
UOIT 17 9 5 3 0 54 54 21
UQTR 17 9 6 1 1 54 49 20
Concordia 17 9 7 1 0 58 63 19
Laurentienne 16 5 10 1 0 42 60 11
RMC 18 4 13 1 0 37 70 9
Nipissing 16 4 12 0 0 46 74 8
Division Ouest
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ryerson 16 12 3 1 0 86 50 25
Brock 17 12 5 0 0 52 39 24
York 16 9 5 2 0 57 51 20
Western 16 9 6 0 1 48 42 19
Lakehead 16 8 7 0 1 48 57 17
Windsor 16 7 9 0 0 51 56 14
Guelph 16 6 8 0 2 41 41 14
Laurier 16 7 9 0 0 44 45 14
Waterloo 18 5 9 3 1 44 75 14
Toronto 17 5 9 2 1 42 59 13
Jeudi 3 janvier
Concordia 2 Carleton 4
Vendredi 4 janvier
Queen’s à UOIT, 12h30.
Ottawa à McGill, 19h.
Waterloo à Lakehead, 19h.
Guelph à Western, 19h.
Toronto à York, 19h.
Windsor à Laurier, 19h07.
Ryerson à Brock, 19h15.
Nipissing à Laurentienne, 19h35.
Samedi 5 janvier
Carleton à RMC, 14h30
Brock à York, 19h
UQTR à McGill, 19h
Toronto à Western, 19h
Waterloo à Lakehead, 19h
Windsor à Laurier, 19h07
Guelph à Ryerson, 19h15

FOOTBALLLIGUE NATIONALE DE HOCKEY

COLLÉGIAL
SECTION NORD-EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Sainte-Foy 25 17 8 0 0 89 68 34
Thetford 26 13 9 2 2 85 85 30
Alma 25 14 10 1 0 93 82 29
St.Lawrence 24 9 11 2 2 80 88 22
SECTION SUD-OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Saint-Laurent 27 16 9 2 0 105 89 34
A.-Laurendeau 26 10 15 0 1 75 96 21
Lionel-Groulx 24 9 13 2 0 85 100 20
Abitibi-Témis. 24 8 15 1 1 61 105 18
SECTION CENTRE DU QUÉBEC
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Hyacinthe 24 20 3 1 0 89 51 41
Lennoxville 25 15 8 1 1 97 73 32
Laflèche 23 11 10 2 0 76 76 24
Sorel-Tracy 26 8 15 2 1 82 104 19
Pause jusqu’au 11 janvier

LHJMQ
SECTION EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
B.-Comeau 37 25 9 2 1 166 114 53
Rimouski 37 22 12 3 0 152 90 47
Chicoutimi 39 18 14 3 4 122 129 43
Québec 37 15 14 4 4 114 132 38
SECTION OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
R.-Noranda 39 31 7 0 1 164 85 63
B.-Boisbriand 37 15 21 1 0 101 129 31
Val-d’Or 37 13 20 3 1 98 155 30
Gatineau 34 13 18 2 1 106 116 29
SECTION MARITIMES
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Halifax 36 26 8 1 1 152 88 54
Moncton 40 24 12 2 2 170 131 52
Charlottetown 36 23 10 2 1 137 113 49
Cap-Breton 38 22 13 1 2 149 122 47
St-Jean 38 8 27 2 1 93 204 19
A.-Bathurst 37 6 30 0 1 77 176 13
SECTION CENTRE
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Drummondville 37 28 8 1 0 186 107 57
Sherbrooke 37 22 13 1 1 146 121 46
Victoriaville 37 14 20 2 1 99 130 31
Shawinigan 37 10 24 1 2 104 194 23
Jeudi 3 janvier
Saint-Jean 6 Moncton 5
B.-Boisbriand 1 R.-Noranda 2
Chicoutimi 2 Drummondville 5
A.-Bathurst 3 Shawinigan 4
Vendredi 4 janvier
Rimouski à Halifax, 18h.
Québec à Moncton, 18h.
Cap-Breton à Saint-Jean, 18h.
B.-Boisbriand à Val-d’Or, 19h.
B.-Comeau à Victoriaville, 19h.
Chicoutimi à Gatineau, 19h30.
Sherbrooke à R.-Noranda, 19h30.
A.-Bathurst à Drummond., 19h30.
Samedi 5 janvier
Drummondville à Shawinigan, 16h.
Rimouski à Saint-Jean, 18h.
Québec à Halifax, 18h.
Cap-Breton à Charlottetown, 18h.
Sherbrooke à Val-d’Or, 18h.
A.-Bathurst à Gatineau, 19h.
B.-Comeau à Victoriaville, 19h.
Dimanche 6 janvier
Moncton à Charlottetown, 14h.
Shawinigan à B.-Boisbriand, 15h.
B.-Comeau à Chicoutimi, 17h.

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Tampa Bay 40 31 7 2 0 28 168 117 64 17-4-0-0 14-3-2-0 9-0-1-0 G-6
Toronto 40 26 12 2 0 26 147 113 54 12-7-1-0 14-5-1-0 6-3-1-0 P-2
Boston 41 23 14 4 0 22 120 109 50 14-5-0-0 9-9-4-0 6-4-0-0 G-3
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Washington 39 24 12 2 1 21 140 117 51 12-6-1-1 12-6-1-0 7-3-0-0 P-2
Pittsburgh 40 22 12 4 2 21 140 117 50 11-7-2-0 11-5-2-2 9-1-0-0 G-7
Columbus 39 23 13 2 1 23 129 119 49 11-8-1-1 12-5-1-0 7-2-1-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Buffalo 41 22 13 5 1 19 119 118 50 13-5-3-0 9-8-2-1 4-4-1-1 G-1
Montréal 41 22 14 5 0 20 130 128 49 11-7-2-0 11-7-3-0 7-3-0-0 G-2
N.Y. Islanders 39 22 13 1 3 20 117 104 48 10-5-1-2 12-8-0-1 8-2-0-0 G-5
N.Y. Rangers 39 17 15 5 2 12 113 130 41 11-5-3-2 6-10-2-0 3-3-3-1 P-1
Floride 39 17 16 3 3 15 127 138 40 8-6-3-1 9-10-0-2 6-4-0-0 P-1
Caroline 39 17 17 3 2 16 99 112 39 10-7-2-2 7-10-1-0 4-5-0-1 G-2
New Jersey 39 15 17 5 2 15 117 132 37 11-4-4-0 4-13-1-2 5-4-0-1 P-1
Detroit 42 15 20 2 5 13 118 145 37 8-10-1-3 7-10-1-2 1-6-1-2 P-6
Philadelphie 40 15 20 5 0 13 114 145 35 7-9-2-0 8-11-3-0 3-6-1-0 P-5
Ottawa 41 15 21 5 0 15 129 163 35 11-7-4-0 4-14-1-0 2-7-1-0 P-6

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Winnipeg 39 25 12 1 1 24 134 111 52 13-6-1-1 12-6-0-0 7-3-0-0 G-1
Nashville 41 24 15 1 1 23 124 104 50 15-7-0-0 9-8-1-1 4-5-1-0 G-2
Dallas 41 21 16 4 0 21 113 110 46 13-5-2-0 8-11-2-0 5-4-1-0 G-1
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Calgary 42 25 13 2 2 25 150 121 54 12-4-2-2 13-9-0-0 5-3-1-1 P-1
Vegas 43 24 15 3 1 23 130 115 52 13-3-2-1 11-12-1-0 6-1-3-0 G-4
San Jose 42 22 13 4 3 22 145 133 51 12-4-2-2 10-9-2-1 6-2-1-1 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Colorado 41 19 14 7 1 19 138 128 46 8-6-5-0 11-8-2-1 2-5-3-0 P-6
Anaheim 41 19 15 5 2 16 102 120 45 10-4-5-2 9-11-0-0 4-4-2-0 P-6
Vancouver 44 20 20 2 2 19 128 138 44 9-9-1-0 11-11-1-2 6-4-0-0 P-1
Minnesota 39 19 17 2 1 19 114 111 41 10-7-2-1 9-10-0-0 4-5-1-0 G-1
Edmonton 40 19 18 3 0 18 114 127 41 10-9-1-0 9-9-2-0 3-6-1-0 G-1
Chicago 43 15 21 6 1 15 123 156 37 8-9-3-1 7-12-3-0 5-3-2-0 P-2
St. Louis 38 16 18 3 1 16 107 125 36 10-11-1-1 6-7-2-0 6-4-0-0 G-1
Arizona 40 17 21 2 0 15 101 115 36 7-12-1-0 10-9-1-0 4-6-0-0 P-2
Los Angeles 41 16 22 3 0 15 92 121 35 9-11-1-0 7-11-2-0 5-3-2-0 P-1

HOCKEY

HOCKEY

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 3 janvier.
 MJ B A PTS
Domi  40 14 23 37
Drouin  40 12 20 32
Tatar  40 14 17 31
Petry  40 8 21 29
Danault  40 7 20 27
Gallagher  40 15 9 24
Shaw  36 11 13 24
Lehkonen  40 7 14 21
Kotkaniemi  40 4 14 18
Byron  26 9 6 15
Weber  16 5 6 11
Agostino  25 2 9 11
Peca  26 3 7 10
Benn  39 2 6 8
Armia  15 3 4 7
Reilly  34 2 4 6
Mete  29 0 6 6
Hudon  23 3 1 4
Kulak  16 1 3 4
Chaput  19 0 4 4
Deslauriers  27 2 1 3
Niemi  11 0 1 1
Alzner  8 0 1 1
Price  30 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  15 10 4 83 1 2,84 ,904
Niemi  6 4 1 44 0 4,01 ,881

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 3 janvier.
 MJ B A PTS
Stone  41 19 26 45
Duchene  35 16 24 40
Dzingel  39 15 14 29
White  40 10 15 25
Boedker  41 5 19 24
Tierney  41 4 20 24
Ryan  38 7 16 23
Tkachuk  30 10 10 20
Lajoie  37 7 6 13
Smith  32 5 8 13
Ceci  37 5 5 10
Demelo  36 3 6 9
Paajarvi  39 3 1 4
Borowiecki  24 0 3 3
Harpur  22 1 1 2
Wolanin  4 1 0 1
Paul  14 0 1 1
Elliott  3 0 1 1
Nilsson  12 0 0 0
Rodewald  4 0 0 0
Hogberg  3 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Nilsson  3 8 1 37 0 3,09 ,895
Hogberg  0 2 1 11 0 3,69 ,895

MARQUEURS
NOTE: en date du 3 janvier.
 B A Pts
Kucherov, TB 19 46 65
Rantanen, Col 17 45 62
McDavid, Edm 23 38 61
Mackinnon, Col 24 36 60
Gaudreau, Cal 22 37 59
Marner, Tor 13 40 53
Point, TB 23 29 52
Draisaitl, Edm 22 29 51
Pastrnak, Bos 24 26 50
Monahan, Cal 22 28 50
Kane, Chi 22 28 50
Crosby, Pit 19 31 50
Wheeler, Win 6 44 50
Scheifele, Win 22 27 49
Eichel, Buf 15 34 49
Lindholm, Cal 19 28 47
Tkachuk, Cal 18 29 47
Kessel, Pit 17 29 46
Ovechkin, Was 29 16 45
Landeskog, Col 24 21 45
Stone, Ott 19 26 45
Tavares, Tor 26 18 44
Rielly, Tor 13 31 44
Giroux, Phi 13 31 44
Huberdeau, Flo 10 34 44
Backstrom, Was 10 34 44
Burns, SJ 7 37 44
Stamkos, TB 22 21 43
Panarin, Clb 12 31 43
Atkinson, Clb 24 18 42
Pettersson, Van 22 20 42

HOCKEY

LHSAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts

La Tuque 15 14 1 0 0 93 49 28
Louiseville 16 11 5 0 0 86 63 22
Cap-Madeleine 16 10 5 1 0 90 72 21
Joliette 15 8 5 2 0 70 69 18
Nicolet 18 8 8 2 0 85 88 18
Bécancour  16 7 7 1 1 64 66 16
Waterloo 16 7 7 2 0 68 79 16
Plessisville 15 6 7 2 0 70 68 14
Windsor 16 5 8 3 0 72 87 13
Donnacona 15 3 12 0 0 53 110 6
Vendredi 4 janvier
La Tuque à Louiseville, 20h30
Plessisville à Windsor, 20h30
Cap-Madeleine à Nicolet, 20h30
Bécancour à Donnacona, 21h
Samedi 5 janvier
Donnacona à Waterloo, 19h30
Windsor à Cap-Madeleine, 20h
Bécancour à Plessisville, 20h
La Tuque à Joliette, 20h30

LNAH
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Thet. Mines 22 14 5 3 0 83 60 31
Sorel-Tracy 23 13 8 2 0 80 82 28
Jonquière 24 14 10 0 0 103 95 28
Rivière-du-Loup 23 12 9 1 1 88 86 26
St-Georges 22 8 13 0 1 74 85 17
St-Jérôme 20 6 13 0 1 61 81 13
Vendredi 4 janvier
R.-du-Loup à St-Georges, 20h.
St-Jérôme à Sorel-Tracy, 20h.
Thet. Mines à Jonquière, 20h.
Samedi 5 janvier
Thetford à St-Jérôme, 20h
Sorel-Tracy à Riv.-du-Loup, 20h30

NFL
ASSOCIATION AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-N.-Angleterre 11 5 0 ,688 436 325
Miami 7 9 0 ,438 319 433
Buffalo 6 10 0 ,375 269 374
N.Y. Jets 4 12 0 ,250 333 441
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Baltimore 10 6 0 ,625 389 287
Pittsburgh 9 6 1 ,594 428 360
Cleveland 7 8 1 ,469 359 392
Cincinnati 6 10 0 ,375 368 455
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
c-Houston 11 5 0 ,688 402 316
x-Indianapolis 10 6 0 ,625 433 344
Tennessee 9 7 0 ,563 310 303
Jacksonville 5 11 0 ,313 245 316
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-Kansas City 12 4 0 ,750 565 421
x-L.A. Chargers 12 4 0 ,750 428 329
Denver 6 10 0 ,375 329 349
Oakland 4 12 0 ,250 290 467

ASSOCIATION NATIONALE
SECTION EST
 G P N Moy. PP PC
c-Dallas 10 6 0 ,625 339 324
Philadelphie 9 7 0 ,563 367 348
Washington 7 9 0 ,438 281 359
N.Y. Giants 5 11 0 ,313 369 412
SECTION NORD
 G P N Moy. PP PC
c-Chicago 12 4 0 ,750 421 283
Minnesota 8 7 1 ,531 360 341
Green Bay 6 9 1 ,406 376 400
Detroit 6 10 0 ,375 324 360
SECTION SUD
 G P N Moy. PP PC
c-La N.-Orléans 13 3 0 ,813 504 353
Atlanta 7 9 0 ,438 414 423
Caroline 7 9 0 ,438 376 382
Tampa Bay 5 11 0 ,313 396 464
SECTION OUEST
 G P N Moy. PP PC
c-L.A. Rams 13 3 0 ,813 527 384
x-Seattle 10 6 0 ,625 428 347
San Francisco 4 12 0 ,250 342 435
Arizona 3 13 0 ,188 225 425
PREMIÈRE RONDE ÉLIMINATOIRE
Samedi 5 janvier
Indianapolis à Houston, 16h35
Seattle à Dallas, 20h15
Dimanche 6 janvier
L.A. Chargers à Baltimore, 13h05
Philadelphie à Chicago, 16h40

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
Toronto 28 12 ,700 —
Philadelphie 25 14 ,641 21/2
Boston 22 15 ,595 41/2
Brooklyn 18 21 ,462 91/2
New York 9 29 ,237 18
SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Miami 18 18 ,500 —
Charlotte 18 19 ,486 1/2
Orlando 17 20 ,459 11/2
Washington 15 23 ,395 4
Atlanta 11 26 ,297 71/2
SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
Milwaukee 26 10 ,722 —
Indiana 25 12 ,676 11/2
Detroit 17 19 ,472 9
Chicago 10 28 ,263 17
Cleveland 8 30 ,211 19

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Houston 21 15 ,583 —
San Antonio 22 17 ,564 1/2
Memphis 18 19 ,486 31/2
Dallas 18 19 ,486 31/2
La N.-Orléans 17 22 ,436 51/2
SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
Denver 24 11 ,686 —
Okl. City 24 13 ,649 1
Portland 22 16 ,579 31/2
Utah 18 20 ,474 71/2
Minnesota 17 21 ,447 81/2
SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
Golden State 25 13 ,658 —
L.A. Clippers 21 16 ,568 31/2
L.A. Lakers 21 17 ,553 4
Sacramento 19 18 ,514 51/2
Phoenix 9 30 ,231 161/2
Mercredi 2 janvier
Dallas 122 Charlotte 84
Miami 117 Cleveland 92
Atlanta 98 Washington 114
La N.-Orléans 121 Brooklyn 126
Minnesota 102 Boston 115
Detroit 101 Memphis 94
Orlando 112 Chicago 84
Philadelphie 132 Phoenix 127
Okl. City 107 L.A. Lakers 100
Jeudi 3 janvier
Toronto 107 San Antonio 125
Denver à Sacramento, 22h.
Houston à Golden State, 22h30.
Vendredi 4 janvier
Utah à Cleveland, 19h30.
Dallas à Boston, 20h.
Orlando au Minnesota, 20h.
Brooklyn à Memphis, 20h.
Indiana à Chicago, 20h.
Washington à Miami, 20h.
Atlanta à Milwaukee, 20h30.
L.A. Clippers à Phoenix, 21h.
New York à L.A. Lakers, 22h30.
Okl. City à Portland, 22h30.
Samedi 5 janvier
Charlotte à Denver, 17h.
Utah à Detroit, 19h.
Dallas à Philadelphie, 19h30.
La N.-Orléans à Cleveland, 20h.
Toronto à Milwaukee, 20h30.
Memphis à San Antonio, 20h30.
Houston à Portland, 22h.
Golden State à Sacramento, 22h.
Dimanche 6 janvier
Orlando à L.A. Clippers, 15h30.
Brooklyn à Chicago, 15h30.
Lakers au Minnesota, 15h30.
Miami à Atlanta, 18h.
Washington à Okl. City, 19h.
Indiana à Toronto, 19h30.
Charlotte à Phoenix, 20h.

BASKETBALL

LIGUE AMÉRICAINE 
ASSOCIATION DE L’EST
Section Atlantique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Charlotte 35 24 8 3 0 118 100 51
Bridgeport 36 21 9 4 2 116 110 48
Lehigh Valley 32 19 10 1 2 120 102 41
Scranton 36 17 14 4 1 112 106 39
Springfield 33 15 11 4 3 118 110 37
Hartford 34 15 15 2 2 105 113 34
Providence 34 14 15 5 0 105 102 33
Hershey 34 14 18 0 2 84 113 30
Section Nord
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Rochester 34 21 11 2 0 113 101 44
Syracuse 31 20 9 2 0 123 83 42
Cleveland 33 17 11 4 1 100 105 39
Utica 37 18 16 2 1 113 130 39
Toronto 33 15 13 3 2 116 123 35
Belleville 36 16 18 2 0 109 117 34
Laval 35 14 16 3 2 95 100 33
Binghamton 37 15 19 3 0 101 131 33

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Iowa 34 19 8 4 3 120 96 45
Chicago 35 20 11 3 1 130 105 44
Grand Rapids 35 19 11 3 2 107 104 43
Milwaukee 35 17 12 5 1 92 96 40
Texas 32 17 11 3 1 120 100 38
Rockford 36 15 14 3 4 80 102 37
San Antonio 34 16 17 1 0 89 99 33
Manitoba 32 13 17 2 0 76 103 28
Section Pacifique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
San Jose 29 19 6 1 3 103 76 42
Tucson 30 17 9 3 1 102 92 38
Bakersfield 30 16 12 1 1 94 86 34
San Diego 30 15 11 1 3 107 105 34
Colorado 31 15 12 3 1 84 96 34
Stockton 32 14 15 3 0 108 125 31
Ontario 29 10 14 3 2 94 123 25
Vendredi 4 janvier
Bridgeport à Syracuse, 19h.
Charlotte à Belleville, 19h.
Grand Rapids à Scranton, 19h05.
L. Valley à Providence, 19h05.
Toronto à Binghamton, 19h05.
Springfield à Hartford, 19h15.
Rochester à Laval, 19h30.
San Antonio à Chicago, 20h.
Rockford à Iowa, 20h.
Manitoba au Texas, 20h.
San Jose à San Diego, 22h.
Tucson à Stockton, 22h.
Colorado à Bakersfield, 22h.
Samedi 5 janvier
Utica à Cleveland, 13h.
Rochester à Laval, 15h.
Grand Rapids à Hershey, 19h.
Charlotte à Belleville, 19h.
Lehigh Valley à Hartford, 19h.
Toronto à Syracuse, 19h.
Milwaukee à Scranton, 19h05.
Bridgeport à Binghamton, 19h05.
Providence à Springfield, 19h05.
San Antonio à Chicago, 20h.
Manitoba au Texas, 20h.
San Jose à Ontario, 21h.
Colorado à Stockton, 21h.
Tucson à Bakersfield, 22h.
Dimanche 6 janvier
Utica à Cleveland, 15h.
Hartford à Providence, 15h05.
L. Valley à Springfield, 15h05.
Charlotte à Toronto, 16h.
Milwaukee à Hershey, 17h.
Iowa à Rockford, 17h.
San Diego à Ontario, 18h.

HOCKEY

LHJAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Terrebonne 32 26 3 2 1 163 99 55
Princeville 33 24 7 1 1 176 130 50
Longueuil 31 21 7 1 2 148 105 45
Granby 30 22 8 0 0 143 86 44
St-Jérôme 33 16 12 3 2 147 111 37
Côte du Sud 32 17 14 1 0 125 126 35
Chambly 31 15 14 2 0 121 143 32
Valleyfield 31 14 14 1 2 123 130 31
Montréal-Est 31 14 14 1 2 129 135 31
St.-Gabriel 29 14 14 1 0 116 135 29
Lac St-Louis 33 10 20 1 2 95 133 23
Gatineau 31 7 22 2 0 95 167 16
Montréal-Nord 31 4 23 2 2 80 161 12
Vendredi 4 janvier
Princeville à Longueuil, 19h30.
Lac St-Louis à Mtl-Est, 19h30.
Valleyfield à Mtl-Nord, 19h30.
Chambly à Granby, 19h45.
St-Jérôme à Gatineau, 20h.
Terrebonne à St.-Gabriel, 20h.

CHAMPIONNAT
MONDIAL JUNIOR
TOUR PRÉLIMINAIRE
À Vancouver-Victoria
Groupe A
 MJ V VPF DPF D BP BC PTS
Russie 4 4 0 0 0 15 6 12
Canada 4 3 0 0 1 23 5 9
Rép. tchèque 4 1 0 0 2 8 8 5
Suisse 4 1 0 1 2 11 12 4
Danemark 4 0 0 0 4 0 26 0
Groupe B
 MJ V VPF DPF D BP BC PTS
Suède 4 3 1 0 0 16 8 11
États-Unis 4 3 0 1 0 18 9 10
Finlande 4 2 0 0 2 12 7 6
Slovaquie 4 1 0 0 3 15 14 3
Kazakhstan 4 0 0 0 4 5 28 0

TOUR ÉLIMINATOIRE
RONDE DE RELÉGATION
Mercredi 2 janvier
Kazakhstan 4 Danemark 3
QUARTS DE FINALE
Mercredi 2 janvier
Suisse 2 Suède 0
Finlande 2 Canada 1 (P)
États-Unis 3 Rép. tchèque 1
Russie 8 Slovaquie 3
Vendredi 4 janvier
RONDE DE RELÉGATION
Kazakhstan c. Danemark, 12h
DEMI-FINALES
États-Unis c. Russie, 16h
Suisse c. Finlande, 20h
RONDE DE RELÉGATION
Samedi 5 janvier
Danemark c. Kazakhstan, 12h

MIDGET AAA
SECTION LA COOP
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Lévis 30 30 0 0 0 166 46 85
Trois-Rivières 31 19 9 3 0 111 76 58
St-François 30 18 11 0 1 108 92 52
Jonquière 30 15 11 2 2 90 83 45
Notre-Dame 30 4 23 1 2 53 150 15
SECTION TACKS
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Magog 31 25 2 2 2 151 67 78
Lac-St-Louis 30 16 13 0 1 118 100 46
St-Hyacinthe 30 14 14 1 1 96 97 40
Châteauguay 30 13 13 3 1 102 118 38
C.C.-LeMoy. 30 10 17 2 1 95 131 32
SECTION C.C.M.
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Gatineau 30 21 6 3 0 100 69 64
L.-Montréal 30 11 16 0 3 77 93 36
C.E.-Blondin 30 12 17 1 0 100 112 34
St-Eustache 30 11 17 2 0 75 131 33
Amos 30 7 21 2 0 74 151 22
Vendredi 4 janvier
L.-Montréal à L.-St-Louis, 19h.
Trois-Rivières à St-François, 19h.
C.C.-LeMoy. à Magog, 19h.
Notre-Dame à Lévis, 19h30.
E.-Blondin à Château., 19h35.
Samedi 5 janvier
L.-St-Louis à Magog, 13h30.
Jonquière à St-Eustache, 17h15.
Gatineau à Lévis, 17h30.
Saint-Hyacinthe à Amos, 19h.
Dimanche 6 janvier
C.C.-LeMoy. à L.-Montréal, 13h.
Saint-Hyacinthe à Amos, 13h.
Gatineau à St-François, 13h.
Notre-Dame à T-Rivières, 13h.
Jonquière à Châteauguay,13h30.
E.-Blondin à St-Eustache,13h45.

SOMMAIRE

LNH
Mardi 1er janvier
Boston 4 Chicago 2
Philadelphie 0 Nashville 4
Los Angeles 0 Vegas 2
Mercredi 2 janvier
Calgary 5 Detroit 3
Vancouver 4 Ottawa 3 (P)
Pittsburgh 7 N.Y. Rangers 2
New Jersey 4 Dallas 5
San Jose 5 Colorado 4
Edmonton 3 Arizona 1
Jeudi 3 janvier
Minnesota 4 Toronto 3
Calgary 4 Boston 6
Floride 3 Buffalo 4
Caroline 5 Philadelphie 3
Vancouver 0 Montréal 2
Chicago 2 N.Y. Islanders 3 (P)
Washington 2 St. Louis 5
Tampa Bay à Los Angeles, 22h30.
Vendredi 4 janvier
Winnipeg à Pittsburgh, 19h.
Nashville à Detroit, 19h30.
Columbus en Caroline, 19h30.
Washington à Dallas, 20h.
N.Y. Rangers au Colorado, 21h.
New Jersey en Arizona, 21h.
Vegas à Anaheim, 22h.
Samedi 5 janvier
Minnesota à Ottawa, 13h.
Calgary à Philadelphie, 13h.
Nashville à Montréal, 19h.
Vancouver à Toronto, 19h.
Columbus en Floride, 19h.
Buffalo à Boston, 19h.
N.Y. Islanders à St. Louis, 20h.
Edmonton à Los Angeles, 22h.
Tampa Bay à San Jose, 23h.
Dimanche 6 janvier
Caroline à Ottawa, 13h.
N.Y. Rangers en Arizona, 16h.
New Jersey Vegas, 16h.
Washington à Detroit, 17h.
Dallas à Winnipeg, 17h.
Chicago à Pittsburgh, 20h.
Edmonton à Anaheim, 20h.
Lundi 7 janvier
Nashville à Toronto, 19h.
St. Louis à Philadelphie, 19h.
Minnesota à Montréal, 19h30.
Calgary à Chicago, 20h30.
Los Angeles à San Jose, 22h30.

HOCKEY

Vancouver 0
Montréal 2
Première période
1. Montréal, Benn 3 (Kotkaniemi, 
Armia) 11:50
Pénalité(s) — Tatar Mon 6:03, 
Schaller Van 13:46.
Deuxième période
2. Montréal, Drouin 13 (Domi) 
8:24
Pénalité(s) — Aucune pénalité.
Troisième période
Aucun but.
Pénalité(s) — Danault Mon 3:10, 
Baertschi Van 4:48, Domi Mon 
5:51, Granlund Van 8:40, Chaput 
Mon 12:44, Banc Mon 15:08.
Tirs au but
Vancouver 5 17 11 — 33
Montréal 10 9 8 — 27
Gardiens — Vancouver: Jacob 
Markstrom (P, 17-11-3); Mon-
tréal: Carey Price (G, 16-10-4).
Avantages numériques — Van-
couver: 0-5; Montréal: 0-3.
Arbitres — Kevin Pollock, 
Frederick L’Ecuyer. Juges de 
lignes — Derek Nansen, Jonny 
Murray.
Assistance — 21,302.
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Le premier pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera une
carte-cadeau de 1200$

Le 2e pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera un
crédit-voyage de 1000$

Le 3e pointeur au
classement général à la fin
de la saison gagnera une
carte-cadeau de 1000$

Le meilleur pointeur de la semaine
est Caroline Charbonneau de

Trois-Rivières avec un pointage de 50

1er priX
1200$

2e priX
1000$

3e priX
1000$ ÀCHAQUE SEMAiNE

40$
1 priX

DÉfi

2018-2019

RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/- RG NOM B P PTS +/-

1 YVESTHERRIEN 277 476 753 38
2 SYLVAIN BARIL 231 519 750 54
3 GAÉTANTANGUAY 262 486 748 40
4 HÉLÈNE JULIEN 268 475 743 44
5 JOHANNE RIVARD 242 500 742 42
6 BENOIT CÔTÉ 235 505 740 109
7 MATTHIEU GRAVEL 263 473 736 75
8 RÉJEAN LAVOIE 262 471 733 17
9 ALEXANDRA FERRON 256 471 727 44
10 GÉRARDGODIN 247 480 727 73
11 RICHARDGRAVEL 217 510 727 67
12 JOSÉE HOULE 256 470 726 18
13 YVON FERRON 257 465 722 81
14 ROBERT FLEURY 265 455 720 93
15 GAÉTAN BOLDUC 260 460 720 28
16 JULIEN BÉLANGER 250 470 720 88
17 PAULINE LAMBERT 275 444 719 85
18 STÉPHANIE FERRON 275 444 719 48
19 SAMUEL HOULE 293 425 718 82
20 JEANMAILHOT 255 463 718 10
21 LÉO-PAUL LEMIRE 250 468 718 64
22 LÉO-PAUL COUILLARD 236 482 718 59
23 MAXIME CLOUTIER 268 449 717 65
24 MICHEL LEBLOND 255 462 717 48
25 LOUIS-PHILIPPETURBIDE 239 478 717 48
26 LUCIENMONTEMBEAULT 235 480 715 69
27 KARL JUTRAS 251 463 714 78
28 GUY LACHAPELLE 260 452 712 61
29 PASCALE LEMIRE 259 453 712 61
30 ALEXANDRE FAUCHER 238 473 711 91
31 ROGER DUGRÉ 232 479 711 72
32 GUILLAUME BEAUDOIN 258 451 709 47
33 SERGE BARIL 267 441 708 58
34 SYLVAIN DION 258 449 707 76
35 DENIS LESSARD 255 450 705 36
36 DANIELLE DUFRESNE 245 460 705 40
37 GILLESMATTEAU 254 450 704 40
38 ANDRÉ POLIQUIN 269 434 703 85
39 HÉLÈNE PLOURDE 233 469 702 58
40 CLAUDE LACROIX 231 470 701 30
41 MARC DUMONT 277 423 700 41
42 DENIS RHEAULT 251 449 700 102
43 MICHEL PLOURDE 247 453 700 17
44 YVESMYRAND 254 445 699 68
45 PIERRE PELLETIER 251 448 699 56
46 SYLVIE OLIVIER 241 458 699 108
47 ROGER BÉLAND 222 476 698 102
48 MICHELTEASDALE 269 428 697 85
49 RICHARD LAHAIE 264 433 697 73
50 DENIS OUELLETTE 227 470 697 40
51 NORMANDE GERVAIS 252 444 696 100
52 VINCENT BLANCHETTE 241 455 696 34
53 JACYNTHE SYLVESTRE 230 466 696 45

54 SERGE BOUCHARD 281 414 695 29
55 CATHERINEMONGRAIN 260 435 695 54
56 GUYLAINE BEAUDRY 246 449 695 62
57 LUC GERMAIN 232 463 695 15
58 DANIELMARCHAND 281 413 694 64
59 RICHARDDOYON 276 418 694 61
60 CAROLINE CHARBONNEAU 268 426 694 52
61 MICHEL PLANTE 234 460 694 34
62 LISETHERRIEN 227 467 694 55
63 JEANTURBIDE 236 457 693 96
64 ANDRÉANNE FRANCOEUR 265 427 692 102
65 LUC BOUVET 261 431 692 42
66 CARMENGAUTHIER 242 449 691 45
67 LIONEL ROBITAILLE 230 460 690 64
68 GHISLAINMESSIER 266 423 689 51
69 SYLVIE BERTHIAUME 264 425 689 38
70 JULIEN BOISVERT 260 429 689 23
71 MARIO GERVAIS 287 401 688 65
72 JEAN-FRANCOIS L’HÉRAULT 278 410 688 91
73 MARIE-CLAUDE SÉVIGNY 250 437 687 81
74 JACQUES RAYMOND 250 437 687 81
75 JEANMONTEMBEAULT 244 443 687 15
76 H.LAMONTAGNE 239 448 687 80
77 YVES DESAULNIERS 223 464 687 83
78 BRUNOTHÉRIAULT 279 407 686 62
79 CARL DION 263 423 686 49
80 MICHEL LACOMBE 249 437 686 37
81 MÉGANGUYON 243 443 686 61
82 ALEXIS LÉON 260 425 685 91
83 ZACHARY GUYON 281 403 684 13
84 SYLVIE COSSETTE 268 416 684 58
85 DIANE PÉPIN 256 428 684 35
86 JOSIANE GRAVEL 252 432 684 8
87 LAURENTTEASDALE 276 407 683 80
88 RENÉ ÉBACHER 254 429 683 44
89 DANIELMAILHOT 236 447 683 44
90 JEAN-LOUIS SAUVAGEAU 233 450 683 6
91 DANIEL LAFONTAINE 264 418 682 78
92 LISETHERRIEN 250 432 682 33
93 GUY DIAMOND 288 393 681 67
94 MICHELVERRET 260 421 681 41
95 JUDE LAMBERT 237 444 681 72
96 CÉLINE HÉON 267 413 680 88
97 LOUISE BLAIS 263 417 680 -31
98 DENIS BOISVERT 246 434 680 21
99 LINDA ST-LOUIS 244 436 680 37
100 WILLIAMTHIFFEAULT 264 415 679 60
101 GILLES LAMPRON 259 420 679 69
102 RÉMI CARON 249 430 679 55
103 NICOLE LAMPRON 246 433 679 59
104 GISÈLE GAGNON 261 417 678 48
105 PIERRETTE FRÉDETTE 260 418 678 18
106 FRANCOIS CATELLIER 229 449 678 88

107 DANIEL SCHAERLI 285 392 677 30
108 MIREILLE ST-PIERRE 260 416 676 47
109 ALAIN LAMONTAGNE 256 420 676 -9
110 DANIEL BIRON 266 409 675 53
111 DANIELLE PLOURDE 263 412 675 9
112 YVANDÉSILETS 250 425 675 49
113 YVES ROBERT 275 399 674 36
114 ROGERDELAGE 261 413 674 37
115 DENIS DOYON 241 433 674 2
116 JOCELYNE RICARD 239 435 674 102
117 MARTINEVINCENT 232 442 674 63
118 MARIO BÉDARD 272 401 673 22
119 NATHALIE LEMAY 243 430 673 83
120 DAVID LEBLOND 242 431 673 66
121 RENÉMILETTE 242 431 673 42
122 RAYNALD DÉSAULNIERS 277 395 672 0
123 RÉJEAN GERVAIS 255 417 672 57
124 JOSUA CHAMPOUX 250 422 672 -58
125 ÉRICMORIN 234 438 672 23
126 MATHIEUAYOTTE 268 403 671 22
127 ISABELLETREMBLAY 259 412 671 83
128 CLAUDE L’HEUREUX 234 436 670 84
129 SYLVIETRUDEL 271 398 669 53
130 KATRINE LAFONTAINE 250 419 669 34
131 JOCELYN ÉTHIER 241 428 669 68
132 MARIO PRATTE 238 431 669 19
133 PATRICE CARIGNAN 235 434 669 75
134 MARCOMASSICOTTE 275 393 668 22
135 CELINE BLAIS 254 414 668 79
136 PASCALE FRÉDETTE 245 423 668 -2
137 LÉO-PAUL LEMIRE 236 432 668 88
138 DENIS JUNEAU 236 432 668 50
139 RENÉ BEAUDOIN 231 437 668 38
140 PIERRE BLAIS 227 441 668 66
141 JACQUES ST-LOUIS 270 397 667 73
142 DENIS L’HEURUEX 261 406 667 85
143 MYRIAM PLOURDE 259 408 667 82
144 SERGE LAMPRON 241 426 667 8
145 YVES DESAULNIERS 238 429 667 43
146 SAMY DE CARUFEL 238 429 667 39
147 DANIELLE GÉLINAS-LAMBERT216 451 667 74
148 KATEMASSON 254 412 666 98
149 STEVE RANCOURT 240 426 666 66
150 JEAN DESHAIES 214 452 666 48
151 MICHEL LEFEBVRE 267 398 665 -4
152 CHARLOTTE BLAIS 253 412 665 72
153 MATTHIEU LEPAGE 242 423 665 51
154 MARIO LAMY 226 439 665 62
155 FRANCINE LAMOTHE 278 386 664 22
156 BENOIT LEMAY 262 402 664 80
157 DANNY LESSARD 254 410 664 65
158 MARC-ANDRÉ BEAUDRY 250 414 664 40
159 PROULX ROBERT 247 417 664 24

160 JEAN-CHARLES LEFEBVRE 245 419 664 71
161 ALAIN BEAUDRY 233 431 664 31
162 LISE SAMSON 265 398 663 54
163 MARKUS SCHAERLI 263 400 663 -22
164 ANTHONY GUYON 257 406 663 36
165 GAÉTAN LEMIRE 255 408 663 -24
166 JONATHAN COSSETTE 253 410 663 1
167 DENIS DESAULNIERS 230 433 663 63
168 DENIS FRENETTE 228 435 663 6
169 JEAN-NOEL LAMPRON 247 415 662 101
170 YVES ST-GERMAIN 262 399 661 11
171 ALAIN ST-ARNAULD 243 418 661 51
172 NICOLE PAQUIN 254 406 660 -6
173 THÉRÈSE LAPORTE 250 410 660 -49
174 VITALMAILHOT 245 415 660 59
175 PAUL FOURNIER 230 430 660 12
176 ST-ONGE CHANTAL 218 442 660 66
177 JACQUESMORISSETTE 209 451 660 33
178 PIERRE LAFONTAINE 285 374 659 83
179 JACQUESVADEBONCOEUR 273 386 659 16
180 ROGER LAMY 261 398 659 21
181 JEANNE ST-ONGE 257 402 659 -12
182 CHARLÈNE DOYON 245 414 659 72
183 LYNDA LALIBERTÉ 242 416 658 17
184 ALEXANDREMARCOUX 233 425 658 34
185 FRANCIS CORRIVEAU 221 437 658 63
186 JOCELYN DARGIS 276 381 657 39
187 MANONMILETTE 254 403 657 57
188 SYLVAIN COSSETTE 241 416 657 80
189 RÉJEAN GRENIER 236 421 657 16
190 MICHEL BRETON 224 433 657 11
191 DENIS FERRON 274 382 656 52
192 JOHANNE LANGLAIS 271 385 656 -49
193 JEAN-PIERRE D’AOUST 263 393 656 16
194 FRANCOIS COSSETTE 252 404 656 83
195 SYLVAINMAILHOT 251 405 656 56
196 HÉLÈNE SIMARD 251 405 656 52
197 ÉMILE BLAIS 227 429 656 8
198 VICKY KACHAFANAS 241 414 655 86
199 RÉNALD BRISSON 238 417 655 65
200 RENÉ CARON 260 394 654 60

LES STATISTIQUES SONT EN DATE DU DIMANCHE 30 DÉCEMBRE 2018. LE CLASSEMENT DES POINTEURS EST DETERMINÉ DE LA FAÇON SUIVANTE:

1) PLUS DE POINTS 2) PLUS DE BUTS 3) MEILLEURE FICHE DANS LES +/-.

Statistique des joueurs
N.B.: En cas d’égalité chez les 200 meilleurs pointeurs, seront déterminants: 1) le plus de buts 2) la meilleure fiche +/-.

Si l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants. Pour le prix hebdomadaire

ainsi que les prix de fin de saison, s’il y a égalité, le meilleur rang au classement général déterminera le gagnant. Si

l’égalité persiste, un tirage au sort sera effectué pour déterminer le ou les gagnants.

200 meilleurs au classement général

NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS NOM ÉQUIPE B P PTS +- B P PTS

RONDE 1

CONNOR MCDAVID EDM 21 35 56 4 2 2 4
NIKITA KUCHEROV TAM 18 45 63 10 2 4 6
NATHAN MACKINNON COL 23 35 58 14 1 1 2
SIDNEY CROSBY PIT 17 29 46 16 1 4 5
JOHNTAVARES TOR 26 18 44 12 2 0 2

RONDE 10

ERIC STAAL MIN 13 12 25 1 1 1 2
SEAN COUTURIER PHI 14 14 28 -7 0 1 1
BRAYDEN SCHENN STL 7 15 22 -9 0 0 0
VICTOR HEDMAN TAM 4 19 23 10 0 3 3
DYLAN LARKIN DET 17 21 38 -3 2 0 2

RONDE 3

ANZE KOPITAR LOS 9 16 25 2 1 1 2
JOHNNY GAUDREAU CGY 19 32 51 14 3 0 3
DAVID PASTRNAK BOS 23 25 48 3 0 1 1
TYLER SEGUIN DAL 11 22 33 11 0 1 1
NICKLAS BACKSTROM WSH 10 33 43 16 0 2 2

RONDE 12

EVGENY DADONOV FLO 17 18 35 -6 0 1 1
GABRIEL LANDESKOG COL 24 20 44 18 0 1 1
RYAN O’REILLY STL 14 20 34 5 1 1 2
MATTHEWTKACHUK CAL 16 26 42 6 0 0 0
RYAN NUGENT-HOPKINS EDM 13 21 34 -10 1 0 1

RONDE 5

BLAKEWHEELER WPG 5 44 49 6 0 1 1
ALEXANDER OVECHKIN WSH 29 16 45 14 0 1 1
EVGENY KUZNETSOV WSH 7 26 33 3 0 1 1
ARTENI PANARIN CLB 12 29 41 4 1 1 2
PATRICK KANE CHI 22 28 50 -6 5 1 6

RONDE 14

BRAYDEN POINT TAM 22 28 50 13 1 2 3
LOGAN COUTURE SAN 15 23 38 0 2 0 2
MATT DUCHENE OTT 15 22 37 -2 1 0 1
P.K.SUBBAN NAS 2 10 12 3 0 0 0
RYAN JOHANSEN NSH 6 25 31 0 0 0 0

RONDE 7

VINCENTTROCHECK FLO 3 11 14 -4 0 0 0
ALEXANDER RADULOV DAL 13 18 31 7 2 0 2
LEON DRAISAITL EDM 19 28 47 1 2 2 4
FILIP FORSBERG NSH 14 8 22 11 0 0 0
RYAN GETZLAF ANA 9 20 29 0 0 0 0

RONDE 16

JOHN CARLSON WSH 6 31 37 22 1 1 2
DAVID PERRON STL 13 11 24 -2 1 2 3
JONATHANTOEWS CHI 16 19 35 -1 0 3 3
PIERRE-LUC DUBOIS CLB 14 18 32 6 1 0 1
MAX PACIORETTY VEG 10 9 19 -2 0 0 0

RONDE 2

TAYLOR HALL NJD 11 26 37 -6 0 0 0
STEVEN STAMKOS TAM 22 21 43 -2 2 2 4
BRAD MARCHAND BOS 12 29 41 5 0 0 0
AUSTON MATTHEWS TOR 19 16 35 9 0 1 1
MARK SCHEIFELE WPG 22 27 49 15 0 0 0

RONDE 11

BRENT BURNS SAN 5 33 38 8 1 2 3
WILLIAM NYLANDER TOR 0 2 2 -3 0 0 0
JADEN SCHWARTZ STL 3 11 14 0 0 0 0
BROCK BOESER VAN 14 12 26 10 2 1 3
ILYA KOVALCHUK LOS 7 10 17 -15 0 0 0

RONDE 4

CLAUDE GIROUX PHI 13 31 44 5 1 1 2
EVGENI MALKIN PIT 12 28 40 -14 1 2 3
PHIL KESSEL PIT 16 27 43 -5 2 4 6
JAMIE BENN DAL 15 15 30 6 0 0 0
JACK EICHEL BUF 15 34 49 9 1 0 1

RONDE 13

JOHN KLINGBERG DAL 5 9 14 1 0 0 0
SHAYNE GOSTISBEHERE PHI 5 11 16 -15 1 0 1
JASON ZUCKER MIN 10 10 20 1 0 0 0
VIKTORARVIDSSON NSH 8 5 13 6 0 0 0
MIKE HOFFMAN FLO 18 18 36 -11 1 2 3

RONDE 6

MATTHEW BARZAL NYI 10 25 35 -6 5 1 6
JAKUBVORACEK PHI 9 20 29 -15 0 1 1
MIKKO RANTANEN COL 17 44 61 14 1 1 2
ALEXANDER BARKOV FLO 15 24 39 -9 0 3 3
PATRICK LAINE WPG 24 7 31 -9 1 0 1

RONDE 15

PATRICE BERGERON BOS 12 19 31 5 1 0 1
DREW DOUGHTY LOS 2 19 21 -11 0 1 1
JAMESVAN RIEMSDYK PHI 5 8 13 -1 0 2 2
EVANDER KANE SAN 11 13 24 -9 0 1 1
ALEX GALCHENYUK PHO 6 12 18 -10 1 3 4

RONDE 8

JONATHAN MARCHESSAULT VEG 13 17 30 5 0 1 1
MITCH MARNER TOR 13 40 53 15 1 2 3
VLADIMIRTARASENKO STL 11 11 22 -15 0 0 0
SEAN MONAHAN CGY 21 22 43 8 0 3 3
ERIK KARLSSON SAN 3 27 30 2 1 3 4

RONDE 17

JORDAN EBERLE NYI 7 10 17 -11 0 0 0
BRENDAN GALLAGHER MTL 15 9 24 2 0 1 1
ROMAN JOSI NAS 7 21 28 -2 0 0 0
ARTTURI LEHKONEN MTL 7 14 21 7 1 1 2
JONATHAN DROUIN MTL 12 20 32 -1 1 1 2

RONDE 9

WILLIAM KARLSSON VEG 15 15 30 0 1 0 1
JONATHAN HUBERDEAU FLO 10 34 44 -11 1 1 2
MIKAEL GRANLUND MIN 11 25 36 2 0 2 2
JOE PAVELSKI SAN 23 9 32 0 0 2 2
MARK STONE OTT 18 25 43 13 2 1 3

RONDE 18

WAYNE SIMMONDS PHI 11 5 16 -13 0 0 0
MAX DOMI MTL 14 22 36 4 0 1 1
PAUL BYRON MTL 9 5 14 5 0 0 0
TOMASTATAR MTL 14 16 30 8 2 2 4
CHARLES HUDON MTL 3 1 4 -8 0 0 0

Le «cumulatif» est une référence pour

vos échanges seulement. Votre rang

au classement général est déterminé

par la somme des pointages depuis le

début de la saison 2018. Notez qu’en

raison du nombre de participants,

il nous sera impossible de vous

renseigner par téléphone sur les

performances de votre équipe. Tous

les gagnants seront contactés par

téléphone dans la semaine suivant

la publication.
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L’équipe des sports du Nouvelliste a jeté un œil sur une dizaine de dossiers qui risquent de retenir l’attention au cours des douze 
prochains mois. Après une première portion jeudi matin, voici la deuxième partie de ce survol.

Les événements et personnalités à surveiller en 2019

QUI SERA LE PREMIER RAPPELÉ?

Anthony Richard et Samuel Montembeault cognent tous les deux à la porte de la Ligue nationale de hockey.

La région n’est pas représen-
tée en ce moment parmi les 
patineurs actifs dans la LNH. 
Ça  p o u r ra i t  to u te f o i s  cha n-
ger  en 2019,  alors  que deux 
bons espoirs poursuivent leur 
cheminement dans la  Ligue 
américaine.

R e p ê c h é s  e n  2 0 1 5  re s p e c-
tivement par les Panthers de 
la Floride et les Predators de 
Nashville,  le gardien Samuel 
Montembeault  et  l’attaquant 
Anthony Richard se classent 
parmi les jeunes à surveiller de 
leur organisation.

Des deux, c’est Montembeault, 
basé à Springfield, qui connaît 
la courbe de développement la 
plus rapide. Le Bécancourois 
de 22 ans est étiqueté gardien 
numéro un depuis ses débuts 
chez les pros à l’automne 2017. 
Avec des cerbères vieillissants 

devant le filet des Panthers, il 
n’est pas impossible que l’ex-
portier des Estacades soit rap-
pelé pour disputer ses premiers 
matchs LNH.

En apprentissage à Milwaukee, 
Richard a plus de responsabili-
tés à sa troisième campagne 
dans la  Ligue américaine.  I l 
vient d’avoir 22 ans et possède la 
vitesse pour percer dans la LNH. 
S’il continue à travailler pour 
devenir un joueur plus com-
plet, les Predators pourraient en 
faire un membre à temps plein 
du club élite.

Richard a eu l’honneur de vivre 
une première expérience avec 
les Predators en saison régu-
lière, le 1er décembre, face aux 
Blackhawks de Chicago. Le pati-
neur de Sainte-Marthe-du-Cap 
a même touché le poteau en fin 
de match!

L’EMPREINTE DE BÉDARD SUR L’ÉQUIPE NATIONALE

Éric Bédard —PHOTO: LA PRESSE

Le GP3R célébrera sa 50e édition en août. —PHOTO: OLIVIER CROTEAU

On peut dire que 2018 aura été 
la consécration professionnelle 
pour Éric Bédard. 

Après avoir dirigé avec succès 
les équipes nationales de l’Alle-
magne et de l’Italie en patinage 
de vitesse courte piste, l’orgueil 
de Sainte-Thècle a pris les rênes 
de la formation masculine du 
Canada, un titre prestigieux et 
convoité pour celui qui a défen-
du avec brio les honneurs de 
l’unifolié pendant sa carrière 
d’athlète.

Son arrivée avec le programme 
élite canadien avait été saluée 
par les principaux acteurs de 
l’équipe, dont le vétéran Charles 

Hamelin et la sensation des der-
niers Jeux olympiques, Samuel 
Girard.

Si les premiers résultats sur le 
circuit de la Coupe du monde 
se sont avérés corrects, il  est 
encore tôt pour juger le travail de 
Bédard, les patineurs canadiens 
ayant été en mode rattrapage en 
raison de l’intermède entre le 
départ de Derrick Campbell et 
l’embauche de son successeur.

Il  sera toutefois intéressant 
de suivre le cheminement de 
l’équipe en 2019, entre autres la 
performance aux Championnats 
du monde, en Bulgarie au mois 
de mars.

LE GP3R SOUFFLE 50 BOUGIES
Après avoir marqué en grand les 
50 ans de sa fondation en 2017, 
le Grand Prix de Trois-Rivières 
s’apprête à célébrer sa 50e édition 
en 2019. En effet, l’annulation des 
éditions 1986, 1987 et 1988 du fes-
tival automobile permet au présent 
comité organisateur de plancher 
de nouveau sur une programma-
tion originale afin de faire un clin 
d’œil à ce demi-siècle d’activités 
dans les rues de la ville.

Qu’à cela ne tienne, il est diffi-
cile de passer sous silence l’avenir 
incertain du Championnat mon-
dial de rallycross, l’une des pierres 
d’assises du GP3R depuis 2014. Au 
terme de la dernière saison, plu-
sieurs des meilleurs pilotes de la 
série, sanctionnée par la Fédéra-
tion internationale de l’automo-
bile, ont tout bonnement décidé 
de claquer la porte. Ils emboîtaient 

ainsi le pas à tous les constructeurs 
qui ont, tour à tour, confirmé qu’ils 
déserteront les paddocks en 2019.

La dif f iculté de trouver un 
consensus sur le projet de rally-
cross électrique ainsi que la façon 
de gérer le championnat par la 
firme IMG figurent parmi les 
aspects dénoncés par les pilotes 
et les constructeurs. À quoi res-
semblera la grille de départ pour 
le 50e GP3R, en août prochain? Ça 
reste à voir.

Chose certaine, le directeur géné-
ral Dominic Fugère et son équipe 
travaillent à monter une program-
mation digne de cette célébration. 
On pourra d’ailleurs miser sur le 
retour de la série chouchou des 
amateurs, la NASCAR Pinty’s, avec 
tous ses pilotes québécois, dont le 
champion défendant, Louis-Phi-
lippe Dumoulin.

QUELS SONT LES PLANS CHEZ LES PATRIOTES?

L’année 2019 en sera-t-elle une de 
grands projets pour les Patriotes de 
l’UQTR? De l’avis de certains, ce 
serait peut-être le temps. On sait 
que les dirigeants du CAPS veulent 
renforcer la présence de leurs 
équipes existantes, voire ajouter 
une formation, probablement en 
basketball féminin.

Si on a l’impression que c’est 

surtout du surplace qui a été fait 
dans les dernières années, l’em-
bauche de Christian Gagnon pour-
rait permettre à certains projets de 
voir le jour, lui qui a été impliqué 
au sein des programmes du Vert 
et Or de Sherbrooke ainsi que du 
Rouge et Or, à Québec. 

Les Patriotes ont retrouvé les 
concessions au Colisée, dans la 
foulée du départ des Draveurs 
de la Ligue nord-américaine de 
hockey. En 2019, il devra y avoir 
davantage de partenaires impli-
qués auprès d’eux. Sur la glace, la 
jeune équipe de hockey dirigée par 
Marc-Étienne Hubert voudra assu-
rer sa place en séries.
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GEMMA KARSTENS-SMITH
La Presse canadienne

VANCOUVER — La défaite crève-
coeur d’Équipe Canada en quarts 
de finale du Championnat du 
monde de hockey junior doit lui 
servir de motivation, a déclaré le 
capitaine de la formation.

«Nous devons tourner la page», 
a mentionné Maxime Comtois, 
le seul joueur qui faisait partie de 
l’équipe championne du tournoi 
de l’an dernier, après la défaite de 
2-1 subie en prolongation contre 
la Finlande mercredi soir.

«Cette expérience nous servi-
ra tous individuellement à long 
terme. Nous devons prendre nos 
responsabilités et tourner la page.»

Les joueurs canadiens ont don-
né tout ce qu’ils avaient, a ajouté 
Comtois.

L’entraîneur-chef Tim Hunter a 
abondé dans la même direction, 
et assuré que ses joueurs avaient 
joué avec intensité pendant toute 
la rencontre contre la Finlande.

«Nous avons joué du bon hoc-
key, d’un bout à l’autre. Mais ça 
n’a tout simplement pas tourné 
en notre faveur», a-t-il dit.

En conséquence, le Canada n’ob-
tiendra pas de médaille pour la 
deuxième fois en quatre ans. Mais 
ce n’est que la deuxième fois en 21 
ans que le Canada n’aura pas la 
chance de disputer une rencontre 
pour l’une d’entre elles.

Hunter était entraîneur adjoint 
d’Équipe Canada junior (ÉCJ) l’an 

dernier avant d’accepter le poste 
d’entraîneur-chef pour le tournoi 
de cette année. Les deux rôles sont 
très différents, a-t-il souligné.

«Il faut convaincre une vingtaine 
de gars d’acheter votre philoso-
phie, d’acheter votre système et 
d’être unis - notre principale réus-
site - et de bien jouer, pour bien 
représenter le pays pendant une 
courte période de temps», a-t-il 
expliqué.

Le Canada a commencé le tour-
noi sur les chapeaux de roue en 
pulvérisant le Danemark 14-0, le 
26 décembre.

Mais l’attaque canadienne a été 
discrète par la suite, étant limitée 
à seulement 10 buts au cours des 
quatre matchs suivants. La moitié 
de ces buts ont été marqués dans 

la victoire de 5-1 contre la Répu-
blique tchèque.

Le Canada a éprouvé des ennuis 
en avantage numérique, ne profi-
tant que de trois de ses 18 oppor-
tunités. Son jeu de puissance était 
classé au huitième rang parmi les 
10 pays inscrits à cette compéti-
tion en date de jeudi.

Hunter n’était pas prêt à dres-
ser son bilan du tournoi après la 
défaite mercredi.

«Je ne blâmerai personne, ni ne 
discuterai de ce qui a marché ou 
non, a-t-il évoqué. C’est terminé. 
Je vais prendre un peu de repos.»

Six joueurs d’ÉCJ pourraient 
être de retour pour le tournoi l’an 
prochain en République tchèque 
- les attaquants Alexis Lafrenière, 
Joe Veleno et Barrett Hayton, 

de même que les défenseurs Ty 
Smith, Noah Dobson et Jared 
McIsaac.

«Nous voulons toujours gagner, a 
dit Comtois, un espoir des Ducks 
d’Anaheim. Nous savons mainte-
nant ce que goûte la défaite. Ils ne 
voudront pas revivre ça l’an pro-
chain, car ils connaissent mainte-
nant le goût amer de la défaite et 
voudront être prêts pour chacune 
des rencontres l’an prochain.»

En dépit de cette fin abrupte, le 
défenseur canadien Evan Bou-
chard a tiré du positif de cette 
expérience.

« La chimie que nous avons 
créée, l’amitié qui est née. Nous 
avons fabriqué des souvenirs, ainsi 
que des amitiés, qui resteront pour 
la vie», a-t-il commenté.

Équipe Canada junior va tirer des leçons

C’est l’avis de 
Pascal Bérubé, 
qui se porte  
à la défense  
du capitaine  
du Canada

La Presse canadienne

VANCOUVER — Le chef intéri-
maire du Parti québécois, Pascal 
Bérubé, a déclaré que les insultes 
dirigées à l’endroit du capitaine 
de l’équipe canadienne de hockey 
junior, Maxime Comtois, étaient 
du «racisme anti-francophone».

Bérubé a utilisé son compte Twit-
ter pour partager ses états d’âme 
après que Comtois eut été très 
sévèrement critiqué à la suite de 
son tir de punition raté en pro-
longation dans la défaite de 2-1 
subie aux mains de la Finlande, en 
quarts de finale du Championnat 
mondial junior.

Plusieurs des commentaires 
ciblaient la langue maternelle de 
Comtois. Le patineur de 19 ans de 
Longueuil est francophone.

Les commentaires ont depuis 
été verrouillés sur le compte Insta-
gram du hockeyeur. Les commen-
taires déjà émis étaient toujours 
visibles jeudi matin.

L’un des utilisateurs a notam-
ment écrit :  « Le capitaine de 
l’équipe canadienne de hockey 
ne devrait pas plonger comme un 

joueur italien de soccer et ensuite 
offrir un effort pathétique comme 
ça sur un lancer de punition en 
prolongation».

Après le barrage de critiques, 
plusieurs utilisateurs ont mis en 
ligne des messages d’appui envers 
Comtois.

«Il ne mérite pas toute cette haine 

ou quoi que ce soit de négatif, a 
écrit l’un d’eux. C’est un joueur 
junior, nom de dieu! Il a fait tout 
ce qu’il pouvait pour représenter 
SON pays.»

L’entraîneur-chef, Tim Hunter, a 
choisi Comtois pour effectuer ce tir 
de pénalité. Le gardien finlandais 
Ukko-Pekka Luukkonen a étiré la 

jambière droite pour bloquer le 
tir bas. «Je pensais à marquer et je 
ne l’ai pas fait, a expliqué Comtois. 
J’ai fait ma feinte et j’ai lancé. Ce 
n’est pas la première fois que je ne 
marque pas et ce ne sera pas ma 
dernière. Ça fait mal, mais si j’ob-
tiens une autre occasion au cours 
de ma carrière, je dois être prêt, 

puiser au fond de moi et marquer.
«Nous étions quelques gars à 

nous entraîner pour ces situations, 
dont moi. Ça aurait pu être n’im-
porte qui au sein du club. J’avais 
confiance en ma feinte, mais elle 
n’a pas fonctionné.»

En après-midi, l’agent de COm-
tois, Allain Roy, président de 
Roy Sports Group, a réagi par 
communiqué.

«Maxime Comtois est l’exemple 
ultime d’un athlète de Hockey 
Canada qui a gravi les échelons 
pour devenir un leader complet. 
Personne n’est plus fier de por-
ter la feuille d’érable sur sa poi-
trine et le ‘C’ sur son chandail. Ces 
jeunes hommes comprennent et 
acceptent la pression liée à leurs 
rôles dans le monde du hockey.

«Il est honteux et incompré-
hensible que quelques lâches qui 
peuvent se cacher derrière les 
médias sociaux puissent lancer 
des attaques aussi vicieuses sur le 
caractère de ces jeunes hommes 
après s’être battus fiertement pour 
leur pays.

«Nous ferons cette déclaration 
unique sur ce sujet, afin de ne plus 
valider les commentaires hon-
teux faits sur les médias sociaux. 
Maxime veut que nous profitons 
de cela comme un moment d’ap-
prentissage pour tous les jeunes 
Canadiens. La cyberintimidation 
est un problème réel et, comme 
tous les tyrans, nous devons tous 
leur faire face et les appeler pour 
ce qu’ils sont. Merci pour avoir illu-
miné un réel problème dans notre 
société.»

La défaite du Canada l’a exclu de 
la ronde des médailles pour la pre-
mière fois en 21 ans.

CHAMPIONNAT MONDIAL DE HOCKEY JUNIOR

Comtois victime de racisme?

Le capitaine d’Équipe Canada junior, Maxime Comtois, a été la cible de nombreuses insultes sur les réseaux sociaux 
après l’élimination en quarts de finale contre la Finlande. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE
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COMMENTAIRE

L
evons notre chapeau au 
Canadien qui sait se faire 
pardonner.

Pitoyable lors de sa der-
nière sortie à domicile 

en 2018 – un gênant revers de 4-0 
contre les Bruins – le Tricolore a 
fait amende honorable devant ses 
partisans pour son premier match 
de la nouvelle année. Une brillante 
performance contre les surpre-
nants Canucks de Vancouver.

À l’instar de bien des amateurs, 
les protégés de Claude Julien ont 
certainement pris quelques résolu-
tions pour le dernier droit du calen-
drier régulier, après une première 
moitié de saison fort intéressante, 
bien au-delà des attentes.

Du lot, se pourrait-il que Jordie 
Benn ait décidé de viser le filet 
lorsqu’il s’élance du point d’appui? 
Si c’est le cas, c’est tant mieux, car 
il ne traînait pas la réputation du 
joueur le plus précis du vestiaire. 
Le colosse barbu en a déjà retiré 
les dividendes, gracieuseté d’une 
circulation lourde devant le filet 
adverse. Souhaitons-lui quelques 
autres réussites du genre.

Devant le filet, Carey Price a aussi 
amorcé le nouveau calendrier en 
lion. Peut-être a-t-il formulé le sou-
hait de ne plus accorder un seul 
but de l’année, mais souhaitons-lui 
plutôt la santé, un facteur qui sera 
directement lié aux chances du 
Canadien de participer aux séries 
éliminatoires.

De retour au jeu après trois 
matchs sur la touche, sa Sainteté 
n’a pas mis de temps à se distin-
guer. Unique joueur du Bleu-blanc-
rouge invité au match des étoiles, il 
a protégé la cage à la manière d’un 
vrai gardien d’élite. Parlez-en à Joel 
Armia qui peut le remercier d’avoir 
corrigé une bourde de novice dans 
son territoire. Des bijoux de la 
sorte, il va en falloir quelques-uns si 
le Canadien veut propager la fièvre 
printanière!

Et tant qu’à être plongé dans 
les résolutions et les souhaits de 
bonne année, aussi bien offrir 
les meilleurs vœux aux Jonathan 
Drouin, Max Domi, Tomas Tatar et 
Jeff Petry pour qu’ils puissent conti-
nuer de briller comme ils le font 
depuis le premier jour de la saison 
régulière.

À ce rythme, tout ce beau monde 
fait grimper la cote de popula-
rité du patron Marc Bergevin, un 
homme dont les jours semblaient 
pourtant comptés à la tête de l’orga-
nisation cet été.

Chapeau, messieurs.

De bonnes 

résolutions

À son retour au 
jeu, Price signe 
son 42e jeu blanc  
en carrière

ALEXIS BÉLANGER-CHAMPAGNE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Après avoir béné-
ficié de 11 jours de congé, Carey 
Price n’était pas rouillé, mais plu-
tôt reposé et les Canucks de Van-
couver ont goûté à sa médecine.

Price a repoussé 33 tirs en route 
vers un deuxième jeu blanc cette 
saison, un 42e en carrière, et le 
Canadien de Montréal a commen-
cé l’année 2019 en l’emportant 2-0, 
jeudi.

À son premier départ depuis le 
22 décembre, Price a fait oublier 
«l’irritation» au bas du corps qui 
l’a forcé à rater le voyage de trois 
matchs du Canadien entre Noël 
et le jour de l’An. Ce congé lui a 
aussi permis d’assister à la nais-
sance de son deuxième enfant.

«Il n’a pas eu l’air rouillé, il sem-
blait même encore plus alerte, 

a mentionné l’entraîneur-chef 
du Canadien, Claude Julien, au 
sujet de Price. Ce n’était que des 
bonnes nouvelles pour nous ce 
soir dans son cas.

«Ça donne confiance à l’équipe, 
mais il  ne faut pas que cette 
confiance diminue la qualité du 
jeu des joueurs devant lui, ce qui 
a été le cas ce soir.»

Un jour après avoir reçu une 
invitation au match des étoiles, 
Price a été digne de cet honneur. 
Il a été particulièrement brillant 
en deuxième période, multipliant 
les arrêts avec la mitaine.

Il s’est notamment payé deux 
fois la tête de Bo Horvat lors du 
deuxième vingt,  d’abord lors 
d’une descente à deux contre un, 
puis à la suite d’un revirement 
de Joel Armia. Price a aussi joué 
de chance quand Brock Boeser 
a atteint le poteau avec un peu 
plus de six minutes à faire à la 
rencontre.

Jordie Benn, avec son troisième 
de la saison, et Jonathan Drouin, 
avec son 13e, ont touché la cible 
pour le Canadien (22-14-5).

Drouin a ainsi égalé son total 
de buts  de la  dernière cam-
pagne.  Il  avait  alors marqué 
13 buts en 77 parties. Cette fois, 
il a atteint ce chiffre en seulement 

41 rencontres.
Cette victoire a aussi assuré le 

Canadien d’atteindre la mi-sai-
son en occupant une position 
qui lui permettrait de participer 
aux séries éliminatoires - si elles 
commençaient maintenant.

«Ça n’a pas été un match par-
fait, a reconnu Julien. Je pense 
que nous ressentions un peu 
de fatigue. (...) Encore-là, nous 
avons trouvé un moyen de gagner 
- de marquer des buts et de réus-
sir des arrêts dans les moments 
importants.»

Pour leur part,  les Canucks 
(20-20-4) ont encaissé un deu-
xième revers depuis le début 
d’un voyage de six parties (3-2-
0). Jacob Markstrom a effectué 
25 arrêts.

Markstrom, qui avait compilé 
un dossier de 8-1-0 en décembre, 
a d’abord été battu par Benn 
après 11:20 de jeu en première 
période, alors qu’il avait la vue 
voilée. Il a ensuite cédé devant 
Drouin à 8:24 du deuxième vingt, 
quand l’attaquant du Tricolore 
a opté pour un tir bas du côté 
du bouclier alors qu’il était en 
échappée partielle.

Les Canucks ont perdu les ser-
vices de la recrue Elias Pettersson 
en deuxième période. Pettersson, 

qui domine les recrues du circuit 
avec 42 points cette saison, s’est 
visiblement blessé à la jambe 
droite lors d’une chute alors 
qu’il était aux prises avec Jesperi 
Kotkaniemi.

Outre Price, Armia effectuait 
aussi  un retour  au jeu pour 
le  Canadien.  L’ai l ier  f inlan-
dais s’était blessé à un genou 
le 6 novembre face aux Ran-
gers de New York. Il a donc raté 
25 matchs.

Pour faire une place à Armia 
dans sa formation, le Canadien a 
inscrit le nom d’Andrew Shaw sur 
la liste des blessés. L’entraîneur-
chef Claude Julien avait indiqué 
plus tôt dans la journée que Shaw 
avait subi une blessure au cou le 
31 décembre face aux Stars de 
Dallas.

Shaw, qui a été embêté par 
des symptômes de commotion 
cérébrale par le passé, aurait des 
maux de tête, mais les médecins 
n’auraient pas confirmé qu’il a 
subi une autre commotion céré-
brale. Par mesure préventive, ils 
ont néanmoins décidé de suivre 
le protocole en cas de commo-
tion cérébrale.

Le Canadien sera de retour en 
action samedi, quand il accueil-
lera les Predators de Nashville.

En pleine forme!
De retour au jeu après trois matchs d’absence, Carey Price a offert une brillante performance devant le filet du Canadien. Il a repoussé 33 rondelles pour mériter 
son 42e jeu blanc en carrière, dans une victoire de 2-0 aux dépens des Canucks de Vancouver. — PHOTO: LA PRESSE CANADIENNE
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CITATION
DU JOUR

«NOTRE 
CHAMPION 
FÊTE SES 
50 ANS 
AUJOURD’HUI. 
NOUS SOMMES 
TOUS AVEC TOI 
MICHAEL»

Ferrari a publié 
jeudi un message 
d’hommage à 
l’occasion de 
l’anniversaire 
de Michael 
Schumacher, qui n’a 
pas été vu en public 
depuis qu’il a été 
blessé à la tête dans 
un accident de ski il 
y a cinq ans. 

Les Cataractes 
renversent 
le Titan 4-3

STEVE TURCOTTE
steve.turcotte@lenouvelliste.qc.ca

SHAWINIGAN — Engagés dans une 
course pour une place en séries, 
les Cataractes n’avaient pas le 
droit à l’erreur jeudi soir. Ils ont dû 
trimer jusqu’à la dernière seconde, 
mais ils ont néanmoins rempli la 
commande, renversant le Titan 
d’Acadie-Bathurst 4-3 devant près 
de 2900 amateurs au Centre Ger-
vais Auto.

Ce duel entre deux des trois pires 
clubs de la LHJMQ a été divertis-
sant. Les joueurs connaissaient 
l’importance des points à l’enjeu, 
et il y avait pas mal de combati-
vité sur la glace. Le jeu a été à la 
fois rapide et viril, et on a même eu 
droit à une bagarre entre Vincent 
Senez et Liam Léonard, ce genre 
de scène étant maintenant en 

voie de disparition dans le circuit 
Courteau.

Le spectacle a quand même fail-
li bien mal finir pour les locaux. 
Ils tiraient de l’arrière 3-2 après 
40 minutes, et la nervosité sem-
blait les paralyser en début de troi-
sième. Ils ont eu besoin d’une gaffe 
du vétéran gardien Mark Gramet-
bauer derrière son filet pour créer 
l’égalité 3-3 et ainsi se libérer de la 
pression qu’ils supportaient. Puis, 
en fin de match, une mauvaise 
pénalité de Cole Rafuse a offert un 
jeu de puissance aux locaux, qui 
ont alors produit le but vainqueur 
grâce à un tir précis de Leon Den-
ny. Le Titan a quand même conti-
nué de se bagarrer jusqu’à la sirène 
finale, et Anderson Macdonald a 
frappé le poteau dans les dernières 
secondes. Mais Justin Blanchette et 
les Cataractes ont tenu bon pour 
repousser le Titan à neuf points 
de leur 16e rang, le dernier don-
nant accès à la grande danse du 
printemps.

«Personne ne pensait que ça 
serait facile. Des matchs faciles, il 
n’y en a pas. Le principal, c’est que 
nous avons trouvé le moyen de 
gagner», souriait le pilote Daniel 
Renaud, qui reconnaissait avoir 
vécu une soirée stressante. «Je 
pense que nous avons eu plus de 
temps forts que l’adversaire. On 
n’a pas donné tant de chances de 
marquer.»

Cette victoire porte l’empreinte 
du trio de Xavier Bourgault, Max-
Antoine Mélançon et Mikaël Robi-
doux, qui ont totalisé huit points. 
Mélançon a été le plus actif avec 
un but et trois passes, tandis que 
Robidoux a enfilé une paire de 
buts. «J’ai la chance de jouer avec 
deux jeunes qui ont du talent, 
j’essaie de les prendre sous mon 
aile. Ça va bien entre nous depuis 
quelques matchs. C’était l’un des 
matchs les plus importants de 
notre saison, on a trouvé une façon 
d’aller le chercher. Ça n’a pas été 
facile, deux clubs de travaillants 
s’affrontaient. Mais à la fin, on a eu 
le dessus», soulignait Robidoux, 
qui fait actuellement passer Mar-
tin Mondou pour un génie d’avoir 
payé un choix de quatrième ronde 
pour ses services.

«Ça fait vraiment du bien, cette 
victoire. On veut se distancer de 
Bathurst et faire les séries mais on 
n’a pas renoncé à l’avantage de la 
glace en première ronde non plus. 
Tout est possible si on joue comme 
ce soir», proposait de son côté 
Max-Antoine Mélançon.

Des propos qui ont été appuyés 
par Renaud. «Ce n’est pas un 
objectif comme tel mais ce n’est 
pas impossible d’y arriver. Nous 
sommes à quatre victoires de ça, 
quand on regarde le classement. 
Mais bon, l’important, c’est de 
continuer à s’améliorer chaque 

jour.»
Dans l’autre camp, Mario Duro-

cher était déçu de repartir les 
mains vides. «On s’est donné une 
chance au moins. C’est ce qu’on  
veut faire à chaque match. Les 
Cataractes ont été un peu chan-
ceux sur le but égalisateur, puis 
c’est une pénalité écopée par un 
vétéran qui a ouvert la porte au 
but gagnant. Tout ça fait partie 
du processus d’apprentissage 
pour notre jeune équipe. Au 
moins, le désir est là, les gars 
viennent à l’aréna pour travail-
ler et s’amuser. C’est plaisant de 
travailler dans ces conditions.»

CARNET DE NOTES
Il ne reste plus que deux 

jours aux 18 directeurs géné-
raux de la LHJMQ pour bou-
cler des transactions. Une 
quarantaine de trocs ont 
été répertoriés jusqu’ici. 
Chez les Cataractes,  ça 
semble assez tranquille 
merci mais en coulisses, 
o n  c h u c h o t e  q u e  l e s 
noms de Jan Drozg et 
Roddie Sandilands conti-
nuent de circuler. Tout le 
monde sera fixé dimanche 
midi... Les Cataractes vont 
renouer avec l’action same-
di après-midi, à l’occasion 
de la visite des Voltigeurs de 
Drummondville.

Catastrophe évitée

vétéran qui a ouvert la porte au 
but gagnant. Tout ça fait partie 
du processus d’apprentissage 
pour notre jeune équipe. Au 
moins, le désir est là, les gars 
viennent à l’aréna pour travail-
ler et s’amuser. C’est plaisant de 

Il ne reste plus que deux 
jours aux 18 directeurs géné-
raux de la LHJMQ pour bou-
cler des transactions. Une 
quarantaine de trocs ont 
été répertoriés jusqu’ici. 
Chez les Cataractes,  ça 
semble assez tranquille 
merci mais en coulisses, 
o n  c h u c h o t e  q u e  l e s 
noms de Jan Drozg et 
Roddie Sandilands conti-
nuent de circuler. Tout le 
monde sera fixé dimanche 
midi... Les Cataractes vont 
renouer avec l’action same-
di après-midi, à l’occasion 
de la visite des Voltigeurs de 

Le vétéran Leon Denny a dénoué l’impasse, tard en troisième période, pour offrir une dixième victoire aux Cataractes cette saison. — PHOTO: OLIVIER CROTEAU



VENDREDI 4 JANVIER 2019  leNouvelliste32   

TROIS-RIVIÈRES 2200, boul. des Récollets
NOUVELLE LIGNE SANS FRAIS: 1-833-BAS-PRIX (227-7749)

100% TRANSACTIONNEL

*Applicable sur un achat de 349,99$ et plus avant taxes. Nous payons les 2 taxes ou payez en 50 versements sur les meubles, les matelas et la décoration à l’exception des électroménagers et produits électroniques. Les financements sont octroyés
par Accord D Desjardins et les versements sont sujets à approbation du service de crédit Accord D Desjardins. Toutes les taxes (TPS et TVQ) et écofrais applicables sont payables au moment de l’achat. Le montant payable en versements égaux exclut
les taxes de vente (TPS et TVQ) et les écofrais. Si un versements vient en souffrance, un intérêt sera calculé à compter de la date d’échéance du versement au taux annuel de 19,5% et sera chargé mensuellement au compte du client par Accord D
Desjardins. (Ex. : solde en souffrance de 100$, l’intérêt pour une période de 30 jours sera de 1,63$). Non jumelable à une autre promotion. Photo à titre indicatif. Prix, produits et modalités de paiements sont sujets à changements sans préavis.
Certains produits étant offerts en quantité limitée, la vente se fait sur la base du premier arrivé, premier servi. Cette promotion sera valide jusqu’au 17 février 2019. Détails en magasin.

COURANT: 599,99

CAUSEUSE INCLINABLE
PTR: 687120

TROIS-RIVIÈRES

52999
TAXES PAYÉES

OU JUSQU’À 50 VERSEMENTS

MOBILIER DE CHAMBRE
À COUCHER 5 MCX PTR: 912685

2 TAXES
50 VERSEMENTS

*

NOUS PAYONS LES

SUR TOUS LES MEUBLES, LES MATELAS ET LA DÉCORATION

PAYEZ JUSQU’À

Sommier à titre

indicatif

FABRIQUÉ
AU QUÉBEC

10
ansG

a
ra

n
ti
e

MATELAS WILLARD II
• Mousse ferme de Serta

PTR: 685934

39999
TAXES PAYÉES

OU JUSQU’À 50 VERSEMENTS

49999
TAXES PAYÉES

OU JUSQU’À 50 VERSEMENTS

NA 49494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949494949 99

MOBILIER DE SALLE À
MANGER 5 MCX PTR: 911642

PRODUIT

VEDETTE

66999
TAXES PAYÉES

OU JUSQU’À 50 VERSEMENTS

CONCOURS

PROFIL CLIENT
À GAGNER

POUR PARTICIPER :
Allez au liquidameubles.ca ou textez

«CHAMBRE» au 1 800-TANGUAY (826-4829)

Une valeur de 52999$

UN MOBILIER DE
CHAMBRE 5 MORCEAUX

ÉPARGNEZ

100$


